LA GENÈSE 


CHAPITRE PREMIER. 


Création du monde et de l'homme. 
Dieu soumet toutes les créatures à 
l'homme. 


4. Aucommencement Dieu créa 
le ciel et la terre. 

2. Mais la terre était informe 
et nue, et des ténèbres étaient 
sur la face d’un abime, et l'Esprit 
de Dieu était porté sur les eaux. 

3. Or Dieu dit : Que la lumière 
soit. Et la lumière fut. 

4. Et Dieu vit que la lumière 
était bonne, et il sépara la lu- 
mière des ténèbres. 

5. Et il appela la lumière, Jour, 
et les ténèbres, Nuit : et d'un soir 
et d’un matin sefitunjourunique. 

6. Dieu dit encore : Qu'un fir- 
mament soit fait entre les eaux, 
et qu’il sépare les eaux d'avec les 
eaux. 

7. Et Dieu fit le firmament, et 


teens | 


il sépara les eaux qui étaient sous 
le firmament de celles qui étaient 
sur le firmament. Et il fut fait 
ainsi. 

8.0rDieu nomma le firmament, 
Ciel; et d’un soir et d’un matin se 
fit un second jour. 

9. Dieu dit ensuite : Que les 
eaux qui sont sous le ciel se ras- 
semblent en un seul lieu, et que 
la partie aride paraisse. 

40. Or Dieu nomma la partie 
aride, Terre, et les amas d'eaux, 
il les appela Mers. Et Dieu vit que 
cela était bon. 

11. Etil dit : Que la terre pro- 
duise de l'herbe verdoyante, et 
faisant de la semence, et des ar- 
bres fruitiers, faisant du fruit se- 
lon leur espèce, dont la semence 
soit en eux-mêmes sur la terre. 
Et il fut fait ainsi. 

42. Et la terre produisit de 
l'herbe verdoyante, et faisant de 


Cap. I. 1. Ps. xxx, 6; cxxxv, 5; Ecclés., xvur, å; Actes, xrv, 14; xvii, 24. — 
3. Hébr., xt, 3. — 7. Ps. cxxxv, 5; CXLVIII, 4; Jór., x, 42; 11, 15. — 10. Job, xxx vit, 4: 
Ps. XXXII, 7; LXXXVII, 12; cxxxv, 6. 


Z 


i. Au commencement; c'est-à-dire rien n'existaut encore que Dieu seul. — * Voir 
à la fin du volume la note À sur la cosmogonie mosaïque. 

3. Littér. : Que lumière soit, et lumière fut. Par lumiere, il faut entendre ici le fluide 
lumineux dont les astres sont devenus les moteurs. 

6, 7. Le mot firmament de la Vulgate, aussi bien que l'hébreu expansion, étendue 
siguifie l'atmosphère, qui non seulement divise les eaux des nuées que les vapeurs 
y forment, de celles de la terre, mais qui pesant sur les eaux des mers, les msia- 
tient et les affermit dans leur état liquide et dans leurs limites. 

M. Faisant du fruit; portant déjà du fruit, chargés de leurs fruits. — Selon leur 
espèce: littér Selon son genre. Ces deux mots sont souvent confondus dans la Vul- 
gate; le texte hébreu porte partout le mème terme, que l'on reud généralement per 
espèce. 
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la semence selon son espèce, et 
des arbresfaisant du fruit, etayant 
chacun de la semence selon son 
espèce. Et Dieu vit que cela était 
bon. 

43. Et d’un soir et d’un matin 
se fit un troisième jour. 

14. Dieu dit aussi : Qu'il soit 
fait des luminaires dans le firma- 
ment du ciel, et qu’ils séparent 
le jour et la nuit, et qu'ils servent 
de signes pour marquer et les 
temps et les jours et les années, 

45. Qu'ils luisent dans le firma- 
ment du ciel, et qu'ils éclairent 
la terre. Et il fut fait ainsi. 

16. Dieu fit donc deux grands 
luminaires; l’un plus grand, pour 
présider au jour; l’autre moins 
grand, pour présider à la nuil; et 
les étoiles. 

47. Etil les plaça dans le firma- 
ment du ciel pour luire sur la 
terre, 

48. Pour présider au jour et à 
la nuit, et pour séparer la lumière 
et les ténèbres. Et Dieu vit que 
cela était bon. 

49. Et d'un soir et dun matin 
se fit un quatrième jour. 

20. Dieu dit encore : Que les 


14, Ps. cxxxv, 7. — 26. Infra, v, 


(cn. 1] 
eaux produisentdes reptiles d’une 
âme vivante, et des volatiles sur 
la terre, sous le firmament du 
ciel. 

21. Dieu créa donc les grands 
poissons, et toute âme vivante et 
ayant le mouvement, que les 
eaux produisirent selon leurs es- 
pèces, et tout volatile selon son 
espèce. Et Dieu vit que cela était 
bon. 

29. Tl les bénit, disant : Crois- 
sez et multipliez-vous, et rem- 
plissez les eaux de la mer : et que 
les oiseaux se multiplient sur la 
terre. 

23. Et d’un soir et d'un matin 
se fit un cinquième jour. 

24. Dieu dit aussi : Que la terre 
produise des âmes vivantes selon 
leur espèce, des animaux domes- 
tiques, des reptiles et des bêtes 
de la terre selon leurs espèces. 
Et il fut fait ainsi. 

25. Dieu fit donc les bêtes de 
la terre selon leurs espèces, les 
animaux domestiques et tous les 
reptiles de La terre selon leur es- 
pèce. Et Dieu vit que cela était 
bon. 

26. Il dit ensuite : Faisons un 


i; 1x, 6; I Cor., x1, 7; Coloss., 1u, 10. 


14, Le soleil et la lune ne sont pas, il est vrai, les deux plus grands astres, bien 
qu'ils nous paraissent tels; mais ils sont les deux plus grands luminaires, puisque, 
de tous les globes célestes, ce sont ceux qui répandent le plus de lumière. 

16. * Dieu Pht deux grands luminaires. « Le soleil et la lune ne sont pas les deux 
plus grands corps célestes; ils sont néanmoins les deux plus grands luminaires (re- 
lativement à nous), puisque ce sont ceux de tous les astres qui répandent le plus 
de lumière sur la terre.» — Pour présider au jour. « Moïse dit que le soleil est des- 
tiné à présider au jour, comme la lune et les étoiles sont destinées à éclairer la 
nuit, afin d'ôter aux Israélites la tentation d’adorer ces corps inanimés (comme Île 
faisaient les peuples voisins) Deutéronome, 1v, 19. » (DucLor.) 

20. Les Hébreux appelaient les poissons repliles, parce qu’ils n'ont généralement 
point de pieds et qu'ils se traînent sur leur ventre. — D’une dme vivante; c'est- 
à-dire doués du principe vital, animés. 

26. Faisons marque évidemment la pluralité des personnes en Dieu. — À notre 
image, etc. L'homme est fait à l’image de Dieu en ce qu’il est doué d'une âme imma- 
térielle, immortelle, intelligente, libre, capable de sagesse, de vertu et de béatitude, 


[cu. n.] 


homme à notre image et à notre 
ressemblance : et qu’il domine 
sur les poissons de la mer, sur 
les volatiles du ciel, et sur les 
bêtes, et sur toute la terre et sur 
tous les reptiles qui se meuvent 
sur la terre. 

27. Et Dieu créa l'homme à son 
image : c’est à l’image de Dieu 
qu'il le créa : il les créa mâle et 
femelle. 

98. Et Dieu les bénit et leur dit: 
Croissez et multipliez-vous; rem- 
plissez la terre et assujetlissez-la, 
et dominez sur les poissons de la 
mer, sur les volatiles du ciel et sur 
tous les animaux qui se meuvent 
sur la terre. 

29. Dieu dit encore : Voici que 
je vous donne toute herbe por- 
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tant de la semence sur la terre, et 
toutes les plantes ayant en elles- 
mêmes lasemence deleur espèce, 
pour être votre nourriture; 

30. Et à tous les animaux de la 
terre, à tous les oiseaux du ciel, 
et à tout ce qui se meut sur la 
terre et en qui est une âme vi- 
vante, pour qu'ils aient à manger. 
Et il fut fait ainsi. 

31. Et Dieu vit toutes les choses 
qu'il avait faites, et elles étaient 
très bonnes. Et d’un soir et d'un 
matin se fit le sixième jour. 


CHAPITRE IL. 


Repos du septième jour. Description du 
Paradis. Création d'Eve. Institution du 
mariage. 


4. Ainsi furent achevés les 


27. Sap., 11, 23; Eccli., xvi, 4; Matt., xix, 4. — 28. Infra, vin, 17; 1x, 1. — 29. Infra, 
1x, 3. — 31. Eccli., xxxix, 21; Marc, vu, 3%. 


c'est-à-dire, de voir Dieu et d'en jouir. — * « Dieu, dit Bossuet, a formé les autres 
animaux en cette sorte: Que la terre, que les eaux produisent les plantes et les 
animaux, et c'est ainsi qu'ils ont reçu l'être et la vie. Mais Dieu, après avoir mis en 
ses mains toutes puissantes la boue dont le corps humain a été formé, il n’est pas 
dit qu'il en ait tiré son âme, mais il est dit qu'il inspiru sur su face un souffle de 
vie, el c’est ainsi qu'il a élé fait une dme vivante. Dieu fait sortir chaque chose de 
ses principes : il produit de la terre les herbages et les arbres avec les animaux, qui 
n’ont d'autre vie qu'une vie terrestre et purement animale: mais l'ême de l’homme 
est tirée d'un autre principe, qui est Dieu. C’est ce que veut dire ce souffle de vie, 
que Dieu tire de sa bouche pour animer l'homme : ce qui est fait à la ressemblance 
de Dieu ne sort point des choses matérielles; et cette image n'est point cachée dans 
ces bas éléments pour en sortir, comme fait une statue de marbre ou de bois. L'homme 
a deux principes: selon le corps, il vient de la terre; selon l'âme, il vient de Dieu 
seul; et c'est pourquoi, dit Salomon, pendant que le corps retourne à lu terre d’où 
il a élé tiré, l’espril retourne à Dieu qui l’a donné. » 

28. * Remplissez la terre, parce que la terre est faite pour l’homme. La terre « tient 
dignement son rang [au milieu des astres] par la suprême harmonie de toutes ses 
parties et de tous ses mouvements; planète aux allures rythmiques, elle est en 
petit le représentant des mondes. Carl Ritter caractérisait la terre comme étant la 
planète du juste milieu. La plasticité du glohe terrestre offrait, disait-il, plus d’har- 
monie que celle des autres planètes; les aspérités qui en hérissent la surfaee sout 
moins accentuées que celles qui existent sur Vénus et sur la lune. N'étant ni trop 
voisine ni trop éloignée du soleil, la terre n’est exposée qu'à une chaleur modérée; 
elle n’a qu'un seul satellite, pendant que d'autres planètes en ont jusqu’à 8 ou n'en 
ont pas du tout. Elle représente en toutes choses une sorte de terine moyen égale- 
ment éloigné de tous les extrêmes et cet équilibre admirable des conditions d’exis- 
tence de la terre semble indiquer un développement individuel qui s’est harmonisé 


d'une manière définitive avec le système solaire tout entier et qui fait de la terre 
le séjour prédestiné de l'homme. » (Rapau.) 
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cieux et la terre, et tout leur or- 
nement. 

2. Et Dieu eut accompli son 
œuvre le septième jour : et il se 
reposa le septième jour de tous 
les ouvrages qu'il avait faits. 

3. Et Dieu bénit le septième 
jour et le sanctifia, parce qu'en 
ce jour il s'était reposé de tout ce 
qu’il avait créé et fait. 

4. Telles furent les origines du 
ciel etde la terre, lorsqu'ils furent 
créés, au jour que le Seigneur 
Dieu fit un ciel et une terre. 

5. Et tous les arbustes de la 
campagne, avant qu'ils eussent 
paru sur la terre, et toutes les 
herbes de la campagne, avant 
qu’elles eussent poussé : car le 
Seigneur Dieu n'avait point en- 
core fait pleu voir sur la terre, et 
il n'y avait point d'homme pour 
cultiver la terre. 

6. Mais il s'élevait de la terre 
une source qui arrosait toute la 
surface de la terre. 

7. Le Seigneur Dieu forma donc 
l'homme du limon de la terre, et 
il souffla sur son visage un souffle 
de vie, et l'homme fut fait âme 
vivante. 

8. Or le Seigneur Dieu avait 
planté, dès le commencement, 


fen. a) 
un jardin de délices, dans lequel 


| il mit l'homme qu'il avait formé. 


9. Et le Seigneur Dieu fit sortir 
du sol toutes sortes d'arbres 
beaux à voir, et dont les fruits 
étaient doux à manger : et aussi 
l'arbre de vie au milieu du para- 
dis, et l’arbre de la science du 
bien et du mal. 

10. De ce lieu de délices sortait 
un fleuve pour arroser le paradis, 
et qui ensuite se divise en quatre 
canaux. 

11. Le nom de l'un est Phison; 
c'est celui qui coule autour de 
la terre de Hévilath, où vient 
lor. 

12. Et l'or de celte terre est 
excellent; cest là aussi que se 
trouve le bdellium et la pierre 
d'onyx. 

13. Le nom du second fleuve 
est Géhon, c’est celui qui coule 
tout autour de la terre d’'Ethiopie. 

14. Le nom du troisième fleuve 
est le Tigre ; il se répand du côté 
de l’'Assyrie. Le quatrième fleuve, 
c'est l'Euphrate. 

15. Le Seigneur Dieu prit donc 
l’homme et le mit dans le jardin 
de délices, pour le cultiver et le 
garder : 

416. Et il lui commanda, disant: 


Cuar. Il 2. Exode, xx, Al; xxxi, 17; Deutér., v, 14; Hôbr., 1v, 4. — 7. I Cor., xv, 45. 


— 14. Eccli., xxiv, 35. 


3. Qu'il avait créé el fait, littér., qu'il avait créé pour faire; c'est-à-dire pour le 
façonner et le disposer. — * Voir à la fin du volume la note 2 sur la date de la créa- 
tion du monde, et la note 3 sur la date de la création de l’homme. 

7. * Le Seigneur Dieu forma donc l’homme, Adam, du limon de la terre. Le nom 
d'Adam, qui signifie rouge, parait rappeler l'origine terrestre de son corps, la terre 


rouge, en hébreu, adämäh, d'où il fut tiré. 


9. * L'arbre de vie et l'arbre de la science du bien et du mai. Voir la note sur le ÿ 11. 

13. * Ethiopie, pays de Cousch, en Asie, non en Afrique. 

45. * Voir à la fin du volume la note 4 sur le Paradis terrestre. 

16. * Et il lui commanda, etc. « Le Seigneur, dit S. Jean Chrysostome, pour faire 
conuaître à l’homme dès le commencement que celui qui avait créé toutes choses 
était aussi son créateur, lui imposa un commandement facile à observer... il lui dé- 


(ca. u.) 
Mange des fruits de tous les ar- 
bres du paradis : 

47. Mais quant au fruit de Yar- 
bre de la science du bien et du 
mal, n’en mange pas; car au jour 
où tu en mangeras, tu mourras 
de mort. 

48. Le Seigneur Dieu dit aussi: 
Il n’est pas bon que Phomme soit 
seul; faisons-lui une aide sem- 
blable à lui. 

19. Tous les animaux de la 
terre et tous les volatiles du ciel, 
ayant donc été formés de la terre, 
le Seigneur Dieu les fit venir de- 
vant Adam, afin qu'il vit comment 
il les nommerait : or le nom 
qu'Adam donna à toute âme vi- 
vante, est son vrai nom. 

20. Ainsi Adam, appela par 
leurs noms tous les animaux, 
tous les volatiles du ciel, et toutes 
les bêtes de la terre : mais pour 
Adam, il ne se trouvait point 
d'aide semblable à lui. 

21. Le Seigneur Dieu envoya 
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donc à Adam un profond som- 
meil ; et lorsqu'il se fut endormi, 
il prit une de ses côtes, et il mit 
de la chair à sa place. 

22. Puis le Seigneur Dieu forma 
de la côte qu'il avait tirée d'A- 
dam, une femme, et il l'amena 
devant Adam. 

23. Et Adam dit : Voilà mainte 
nant un os de mes os, et de la 
chair de ma chair: celle-ci s’appel- 
lera femme, parce qu’elle a été 
tirée d'un homme. 

24. C'est pourquoi un homme 
quittera son père et sa mère, et 
s’attachera à sa femme ; et ils se- 
ront deux dans une seule chair. 

25. Or ils étaient nus l'un et 
l’autre, c'est-à-dire Adam et sa 
femme, et ils ne rougissaient 
pas. 


CHAPITRE IN. 


Tentation d'Eve par le serpent. Le péché 
et sa punition. 


4. Mais le serpent était le plus 


23. I Cor., x1, 9. — 24. Matt., x1x, 5; Marc, x, 7; Ephés., v, 34; I Cor., vi, 16. 


fendit de manger du fruit d'un seul arbre et le menaça, en cas de désobéissance, 
d'un grave châtiment pour le forcer \ reconnaître qu'il avait un maître à la libéralité 
duquel il devait tous les biens dont ıl jouissait. » 

17, Tu mourras de mort; hébraïsme, pour tu mourras sans rémission, inévitablement. 
Le sens est : Tu deviendras nécessairement sujet à la mort, mortel, d’immortel que 
tu es par ta nature. — * Darbre de la science du bien et du mal, d'après la doctrine 
des saints Pères, fut ainsi appelé bien plus en raison du précepte dont il fut l’objet 
qu'en raison de ses propriétés naturelles. « Cet arbre est ainsi nommé, dit S. Jean 
Chrysostome, non pas parce qu'il a donné à l’homme la science du bien et du mal, 
mais parce qu'il a été l'instrument de sa désobéissance et qu'il a introduit ainsi la 
connaissance et la honte du péché... L'Ecriture appelle cet arbre l'arbre de la science 
du bien et du mal, parce qu'il devait être pour l’homme une occasion de péché ou de 
mérite. » Ce qui est dit de l'arbre de la science du bien et du mal s'applique égale- 
ment à l'arbre de vie. 

23. En remontant à l'étymologie des mots français homme et femme, on y découvre 
la ressemblance qui existe en hébreu entre isch, ww, et son féminin ischschd, rendu 
dans la Vulgate par virago. Les anciens Latius, en effet, disaient kemo au lieu de 
homo. Or la lettre À n'est qu'une aspiration qu'on a souvent transcrite par un f. 
Dans plusieurs provinces du midi, où le patois renferme une multitude d'expressions 
et même de locutions latines, on prononce le mot femme, Aemme, en aspirant for- 
tement la lettre A. 


1. Par le serpent, il faut entendre dans tout le récit le démon qui a pris la forme 
de ce reptile. — * « Osons le dire, tout a ici en apparence un air fabuleux, dit Bos- 


A. T. 2 
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rusé de tous les ammaux de la 
terre qu'avait faits le Seigneur. Il 
dit à la femme : Pourquoi Dieu 
vous a-t-il commandé de ne pas 
manger du fruit de tous les arbres 
du paradis ? 

2. La femme lui répondit : Nous 
mangeons du fruit des arbres qui 
sont dans le paradis : 

3. Mais pour le fruit de l’arbre 


fcu. m.) 


manger, et de n’y point tou- 
cher, de peur que nous ne mou- 
rions. 

4. Mais le serpent dit à la fem- 
me : Point du tout, vous ne mour- 
rez pas de mort. 

5. Car Dieu sait qu’en quelque 
jour que ce soit que vous en 
mangiez, vos yeux s'ouvriront; 
et vous serez comme des dieux, 


sachant le bien et le mal. 
6. La femme donc vit que le 


qui est au milieu du paradis, Dieu 
nous a commandé de n’en point 


Cuar. II. 4. II Cor., x, 3. — 6. Eccli., xxv, 33; I Tim., n, 14. 


suet. Un serpent parle, une femme écoute; un homme si parfait et si éclairé se 
laisse entraîner à une tentation grossière; tout le genre humain tombe avec lui 
dans le péché et dans la mort: tout cela paraît insensé. Mais c’est ici que com- 
mence la vérité de cette sublime sentence de S. Paul: Ce qui est en Dieu une folie 
apparente est plus sage que la sagesse des hommes... Ne regardons pas {la finesse du 
serpent] comme la finesse d'un animal sans raison, mais comme la finesse du diable, 
qui, par une permission divine, était entré dans le corps de cet animal. Comme 
Dieu paraissait à l'homme sous une forme sensible, il en était de même des anges... 
Il était juste, l'homme étant composé de corps et d'âme, que Dieu se fit connaître 
à lui selon l’un et l’autre, selon le sens comme selon l'esprit. Il en était de même 
des anges, qui conversaient avec l'homme, en telle forme que Dieu permettait et 
sous la figure des animaux. Eve ne fut donc point surprise d’entendre parler un 
serpent, comme elle ne le fut pas de voir Dieu même paraître sous une forme sen- 
sible. » — Pourquoi? « Le tentateur procéde par interrogation et tâche d'abord de 
produire un doute. La première faute d'Eve, c'est de l'avoir écouté et d'être entrée 
avec lui en raisonnement. La première faute de ceux qui errent, Cest de douter. » 
(Bossuer.) 

2. * Nous mangeons, etc. « Telle fut la réponse d'Eve, où il ny a rien que de véri- 
table, puisqu'elle ne fait que répéter le commandement du Seigneur. Il ne s’agit 
donc pas de bien répondre ou de dire de bonnes choses, mais de les dire à propos. 
Eve eut dû ne point parler du tout au tentateur, qui lui venait demander des raisons 
d’un commandement où il n’y avait qu'à obéir et non point à raisonner. » (Bossuer.) 

4. Vous ne mourrez pas de mort. Voyez un peu plus haut, u, 17. — * Le serpent 
« vit qu'Eve était éblouie de la nouveauté et que déjà elle entrait dans le doute qu'il 
lui voulait suggérer, il ne garde plus de mesures; il flatte l’orgueil, il pique et excite 
la curiosité. L’orgueil entra avec ces paroles : Vous serez comme des dieux. Celles-ci : 
Vous saurez le bien et le mal, excitérent la curiosité. » (Bossuer.) 

6. * La femme vit... « Eve commence à regarder ce fruit défendu et c'est un com- 
mencement de désobéissance. C’est vouloir être réduite que de se rendre si attentive 
à la beauté et au goût de ce qui lui avait été interdit. La voilà donc occupée des 
beautés de cet objet défendu et comme convaincue que Dieu était trop sévère de 
leur défendre l'usage d’une chose si belle, sans songer que le péché ne consiste pas 
à user des choses mauvaises par leur nature, puisque Dieu n’en avait point fait ni 
n’en pouvait faire de telles, mais à mal user des bonnes. Ces regards attentifs sur 
l'agrément et sur le bon goût de ce beau fruit firent entrer jusque dans la moelle 
des os lamour du plaisir des sens. » — Et en donna à son mari. « Le serpent ne 
poussa pas plus loin la tentation du dehors; et content d’avoir bien instruit et per- 
suadé son ambassadeur, il laissa faire le reste à Eve séduite. Il lui avait parlé non 
seulement pour elle, mais encore pour son mari. Le démon ne se trompa pas en 
croyant que sa parole portée par Eve à Adam aurait plus d'effet que s’il la lui eùt 
portée lui-même, (Adam) céda plutôt à Eve par complaisance que convaincu par 


(cn. u1? 
fruit de l'arbre était bon à man- 
ger, beau à voir et d’un aspect 
qui excitait le désir ; elle en prit, 
en mangea et en donna à son 
mari, qui en mangea. 

7. En effet leurs yeux s’ouvri- 
rent; et lorsqu'ils eurent connu 
qu'ils étaient nus, ils entrelacè- 
rent des feuilles de figuier, et 
s’en firent des ceintures. 

8. Et lorsqu'ils eurent entendu 
la voix du Seigneur Dieu qui se 
promenait dans le paradis, à la 
brise du soir, Adam et sa femme 
se cachèrent de la face du Sei- 
gneur Dieu au milieu des arbres 
du paradis. 

9. Mais le Seigneur Dieu appela 
Adam, et lui dit : Où es-tu? 

10. Adam répondit :J'aientendu 
votre voix dans le paradis; et j'ai 
eu peur, parce que j'étais nu, et 
je me suis caché. 

11. Dieu lui dit : Mais qui t'a 
appris que tu étais nu, si ce n’est 
que tu as mangé du fruit de l'ar- 
bre dont je t'avais défendu de 
manger? 

12. Et Adam répondit: Lafemme 
que vous m'avez donnée pour 
compagne m'a présenté du fruit 
de l'arbre, et j'en ai mangé. 

13. Alors le Seigneur Dieu dit 


16. I Cor., Xiv, 34. 
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à la femme : Pourquoi as-tu fait 
cela? Elle répondit : Le serpent 
m'a trompée, et j'ai mangé. 

14. Le Seigneur Dieu dit au ser- 
pent : Parce que tu as fait cela, 
tu es maudit entre tous les ani- 
maux de la terre : tu ramperas 
sur ton ventre, et tu mangeras 
de la terre tous les jours de ta 
vie. 

45. Je mettrai des inimitiés 
entre toi et la femme, entre ta 
postérité et sa postérité : Elle te 
brisera la tête, et toi, tu lui ten- 
dras des embüûches au talon. 

16. Il dit encore à la femme : 
Je multiplierai tes fatigues et tes 
grossesses, c'est dans la douleur 
que tu mettras au monde des 
enfants; tu seras sous la puis- 
sance de ton mari, et lui te do- 
minera. 

17. Mais à Adam, il dit : Puisque 
tu as écouté la voix de ta femme, 
et que tu as mangé du fruit dont 
je t'avais défendu de manger, 
maudite sera la terre en ton œu- 
vre; et c'est avec des labeurs que 
tu en tireras ta nourriture durant 
tous les jours de ta vie. 

18. Elle te produira des épines 
et des chardons : et tu mangeras 
l'herbe de la terre 


ses raisons. Il ne voulut point contrister cette seule et chère compagne. A la fu il 
donna dans la séduction. » (Bossuer.) 

1%, 15. Le serpent est celui des animaux que l'homme a le plus en horreur, et qu'il 
désire le plus de détruire. Le démon ayant élevé le serpent au-dessus de sa condi- 
tion naturelle en l'embellissant par ses prestiges, en lui donnant une attitude plus 
noble, Dieu lui ôte ses qualités, et le réduit à la condition de ramper sur le ventre. 
— Le serpent se nourrit de semences et d'insectes qui se trouvent dans la terre. — 
La malédiction que Dieu prononce ici regarde tout à la fois et le serpent et le démon. 
Cette femme qui doit briser la tête du serpent est la très sainte Vierge, qui ruina 
l'empire du démon en donnant naissance à Jésus-Christ. 

16. Tes fatigues; c'est-à-dire les incommodités qu'éprouve une femme enceinte, 


comme le malaise, les langueurs, les dégoûts, ete. — Tes grossesses; ou plutôt, les 
douleurs, les tourments de la grossesse. 
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19. C’est à la sueur de ton front 
que tu te nourriras de pain, jus- 
qu’àce que tu retournes àlaterre, 
d'où tu as été tiré : puisque tu es 
poussière, tu retourneras à la 
poussière. 

20. Adam donna à sa femme le 
nom d'Eve, parce qu'elle était la 
mère de tous les vivants. 

21. Le Seigneur Dieu fit aussi à 
Adam et à sa fomme des tuniques 
de peau, et les en revêtit. 

22. Et il dit : Voilà qu'Adam est 
devenu comme l'un de nous, sa- 
chant le bien et le mal : mainte- 
nant donc, qu’il n’avance pas sa 
main; qu'il ne prenne pas non 
plus du fruit de l'arbre de vie; 
qu'il n’en mange point, et qu'il 
ne vive point éternellement. 

23. Et le Seigneur Dieu le ren- 
voya du jardin de délices, afin 
qu'il labourât la terre, de laquelle 
il fut tiré. 

24. Il renvoya donc Adam, etil 
plaça àl’entrée du jardin de délices 
les Chérubins avec un glaive flam- 
boyant qu'ils brandissaient, pour 
garder la voie de l'arbre de la vie. 


CHAPITRE IV. 


Caïn et Abel; leurs sacrifices. Caïn tue 
Abel. Descendants de Caïn. Seth, fils 
d'Adam. Enos, fils de Seth. 


4. Or Adam connut sa femme 


(cm. 1v.] 
Eve, qui conçut et enfanta Caïn, 
disant : J'ai acquis un homme par 
la grâce de Dieu. 

2. Et de nouveau elle enfanta 
son frère Abel. Or Abel fut pas- 
teur de brebis, et Caïn laboureur. 

3. Et il arriva après bien des 
jours que Caïn offrait des fruits 
de la terre en présent au Sei- 
gneur. 

4. Abel aussi offrit des pre- 
miers-nés de son troupeau, et 
des plus gras : et le Seigneur re- 
garda Abel et ses dons. 

ò. Mais Caïn et ses dons, il ne 
les regarda pas : aussi Caïn fut 
violemment irrité, et son visage 
fut abattu. 

6. Et le Seigneur lui dit : Pour- 
quoi es-tu irrité, et pourquoi ton 
visage est-il abattu? 

7. Si tu fais bien, n’en recevras- 
tu pas la récompense? et si tu 
fais mal, le péché ne sera-t-il pas 
soudain à ta porte? Mais la con- 
cupiscence qui t’entraîne vers lui 
sera sous toi, et tu la domine- 
ras. 

8. Or Caïn dit à Abel son frère : 
Sortons dehors. Et lorsqu'ils 
étaient dans la campagne, Caïn 
se leva contre son frère Abel et 
le tua. 

9. Le Seigneur dit alors à Caïn : 
Où est Abel ton frère? Il répon- 


Cuar. IV. 4. Hébr, x1, 4. — 8. Sap., x, 3; Matt., xxm, 35; I Jean, 11, 12; Jude, 41. 


19. Le pain est mis souvent dans l'Ecriture pour la nourriture en général.— * « La 
souffrance infligée comme châtiment à la femme et le travail que doit subir Adam 
satisfont à la règle de la justice. En elle-même la loi du travail n’est point une loi de 
douleur et de souffrance; c'est le péché, c'est la chute d'Adam qui fait ajouter la 
peine au travail, la sueur au pain que l'homme doit manger. » (A. PELLISSIER.) 

22. Comme l’un de nous. Compar. 1, 26. 


2. * Le nom d'Abel, qui s'est conservé en assyrien sous la forme abal, signifie fils. 

4, 5. C'est la foi et la piété sincère d'Abel qui le rendirent, lui et ses dons, 
agréables à Dieu; et c'est sans doute par le manque de ces sentimeuts que Caiu 
n'eut pas le même bonheur. 


[cn. 1v.] 
dit : Je ne sais; suis-je le gardien 
de mon frère, moi? 

40. Mais le Seigneur lui repar- 
tit : Qu'as-tu fait? la voix du sang 
de ton frère crie de la terre jus- 
qu'à moi. 

44. Maintenant donc, maudit tu 
seras sur la terre qui a ouvert sa 
bouche et qui a reçu de ta main 
le sang de ton frère. 

49. Lors même que tu l'auras 
cultivée, elle ne te donnera pas 
ses fruits : tu seras errant et fu- 
gitif sur la terre. 

43. Mais Caïn dit au Seigneur : 
Elle est trop grande, mon ini- 
quité, pour que je mérite le par- 
don. 

14. Voilà que vous me rejetez 
aujourd'hui de la face de la terre, 
je me cacherai de votre face, et 
je serai errant et fugitif sur la 
terre : quiconque donc me trou- 
vera, me tuera. 

15. Mais le Seigneur lui répon- 
dit : Non, il n'en sera pas ainsi; 
car quiconque tuera Caïn, sera 
puni sept fois. Et le Seigneur mit 
un signe sur Caïn, afin que qui- 
conque le trouverait, ne le tuât 
pas. 

16. Etant donc sorti de la pré- 
sence du Seigneur, Caïn fugitif 
habita dans le pays qui est au 
côté oriental d'Eden. 

47. Cependant Caïn connut sa 
femme, laquelle conçut et en- 
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fanta Hénoch, et il bâtit une ville, 
et il lui donna le nom d'Hénoch. 
tiré du nom de son fils. 

18. Or Hénoch engendra lrad, 
Irad engendra Maviaël, Maviaël 
engendra Mathusaël,etMathusaël 
engendra Lamech, 

49. Lequel prit deux femmes : 
le nom de l’une était Ada, et le 
nom de l’autre, Sella. 

20. Et Ada enfanta Jabel, qui 
fut le père de ceux qui habitent 
sous les tentes, et des pasteurs. 

21. Et le nom de son frère était 
Jubal; c'est le père de ceux qui 
jouent de la harpe et de l'orgue. 

22. Sella aussi engendra Tubal- 
cain, qui sut travailler avec le 
marteau, et faire toutes sortes 
d'ouvrages d’airain et de fer. La 
sœur de Tubalcaïn fut Noëma. 

23. Or Lamech dit à ses femmes 
Ada et Sella : Entendez ma voix, 
femmes de Lamech,prėtezľ oreille 
àmes paroles : j'ai tué un homme 
à cause de ma blessure, et un 
jeune homme à cause de ma 
meurtrissure. 

24. Caïn sera vengé sept fois, 
mais Lamech septante fois sept 
fois. 

25. Adam connut encore sa 
femme, et elle enfanta un fils, et 
elle l'appela du nom de Seth, di- 
sant: Dieu m a donué un autre fils 
à la place d'Abel qu'a tué Caïn. 

26. Et à Seth aussi naquit un 


15. * Un signe. On ignore en quoi il consistait. 
16. * Dans le pays... Le texte original appelle ce pays la terre de Nod, mais la si- 


tuation en est inconnue. 


20. Abel paissait aussi ses troupeaux (ver. 2); mais Jabel fut le premier qui fit 
profession particulière de conduire des troupeaux. 

22. * Toutes sorles d'ouvrages d’airain et de fer. Conformément à ce qui est dit ici, 
l'archéologie nous montre en Asie le berceau des arts métallurgiques. 

23. Le pronom personnel étant susceptible en hébreu du seus passif aussi bien que 
du sens actif, ma blessure, ma meurtrissure peuvent signifier indistinctement La bles- 
sure, la meurtrissure que f'ai faite ou que j'ai reçue. 
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fils qu’il appela Enos; celui-ci 
commença à invoquer le nom du 
Seigneur. 


CHAPITRE V. 


Géntalogie de Noé, remontant jusqu'à 
Adam, par les descendants de Seth. 


1. Voici le livre de la génération 
d'Adam. Au jour que Dieu créa 
l'homme, c’est à la ressemblance 
de Dieu qu'il le fit. 

2. Il créa un homme et une 
femme, et il les bénit : et il les 
appela du nom d'Adam, au jour 
où ils furent créés. 

3. Or Adam vécut cent trente 
ans, et il engendra un fils à son 
image et à sa ressemblance, et il 
l'appela du nom de Seth. 

4. Et les jours d'Adam, après 
qu'il eut engendré Seth, furent 
de huit cents ans ; el il eut encore 
des fils et des filles. 

5. Ainsi tout le temps que vécut 
Adam fut de neuf cent trente ans, 
et il mourut. 

6. Seth aussi vécut cent cinq 
ans, et il engendra Enos. 

3. Et Seth vécut, après qu il eut 
engendré Enos, huit cent sept 
ans, et il eut des fils et des filles. 

8. Ainsi tous les jours de Seth 
furent de neuf cent douze ans, et 
il mourut. 

9. Enos vécut quatre-vingt-dix 
ans, et engendra Caïnan, 


[cHe ve] 


10. Après la naissance du- 
quel il vécut huit cent quinze 
ans, et il engendra des fils et des 
filles. 

11. Ainsi tous les jours d'Enos 
furent de neuf cent cinq ans, et 
il mourut. 

12. Caïnan vécut soixante-dix 
ans, et il engendra Malaléel. 

13. Et Caïnan vécut, après qu’il 
eut engendré Malaléel, huit cent 
quarante ans, et il engendra des 
fils et des filles. 

14. Ainsi tous les jours de Caï- 
nan furent de neuf cent dix ans, 
et il mourut. 

15. Quant à Malaléel, il vécut 
soixante-cinq ans, et il engendra 
Jared. 

16. Et Malaléel vécut, après 
qu'il eut engendré Jared, huit 
cent trente ans, et il engendra 
des fils et des filles. 

17. Ainsi tous les jours de Mala- 
léel furent de huit cent quatre- 
vingt-quinze ans, et il mourut. 

18. Jared vécut soixante-deux 
ans, et il engendra Hénoch. 

19. Et Jared vécut, après qu’il 
eut engendré Hénoch, huit cents 
ans, et il engendra des fils et des 
filles. 

20. Ainsi tous les jours de Jared 
furent de neuf cent soixante-deux 
ans, et il mourut. 

21. Hénoch vécut soixante-cinq 
ans, et il engendra Mathusala. 


Cuar. V. 1. Supra, 1, 27; Infra, 1x, 6; Sag., 1, 23; Eccli., xvu, 1. — 4. I Par., 1, 1. 


9. Adam; c'est-à-dire tiré de la terre. 


5. La longue vie d'Adam ainsi que celle de tous les patriarches qui ont existé 
avant le déluge, se trouve confirmée par Manéthon et Bérose. Les Grees supposent 
aussi, comme incontestable. que les premiers hommes vivaient incomparablement 
plus longtemps que nous. Enfiu la longueur des règnes que les histoires des Indiens, 
des Chinois et des Persans assignent à leurs premiers rois, dépose également en 
faveur de la longévité des patriarches. 


[cn. vi.) 


22. Or Hénoch marcha avec 
Dieu, et vécut, après qu'il eut en- 
gendré Mathusala, trois centsans, 
et il engendra des fils et des 
filles. 

23. Ainsi tous les jours d'Hé- 
noch furentde troiscent soixante- 
cinq ans. 

24. Il marcha donc avec Dieu, 
etil ne parut plus, parce que Dieu 
l’enleva. 

95. Mathusala aussi vécut cent 
quatre-vingt-sept ans, et il en- 
gendra Lamech. 

26. Or Mathusala vécut, après 
qu'il eut engendré Lamech, sept 
cent quatre-vingt-deux ans, et il 
engendra des fils et des filles. 

27. Ainsi tous les jours de Ma- 
thusala furent de neuf cent soi- 
xante-neuf ans, etil mourut. 

28. Lamech vécut cent quatre- 
vingt-deux ans, etil engendra un 
fils. 

29. Il appela du nom de Noé, 
disant : Celui-ci nous consolera 
des œuvres et des travaux péni- 
bles de nos mains dans cette 
terre qu'a maudite le Seigneur. 

30. Et Lamech vécut, après 
qu’il eut engendré Noé, cinq cent 
quatre-vingt-quinze ans, et il en- 
gendra des fils et des filles. 

91. Ainsi tous les jours de La- 
mech furent de septcentsoixante- 
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dix-sept ans, et il mourut. Mais 
Noé, lorsqu'il avait cinq cents 
ans, engendra Sem, Cham et Ja- 
pheth. 


CHAPITRE VI. 


Multiplication et corruption générale des 
hommes. Prédiction du déluge. Cons- 
truction de l'arche. 


1. Lorsque les hommes eurent 
commencé à se multiplier sur la 
terre, et qu'ils eurent procréé des 
filles, 

2. Les fils de Dieu voyant que 
les filles des hommes étaient 
belles, prirent leurs femmes en- 
tre toutes celles qu'ils avaient 
choisies. 

3. Et Dieu dit : Mon esprit ne 
demeurera pas dans l'homme 
pour toujours, parce quil est 
chair; et ses jours seront de cent 
vingt ans. 

4. Or il y avait des géants sur 
la terre en ces jours-là. Car après 
que les enfants de Dieu se furent 
approchés des filles des hommes, 
celles-ci enfantèrent; et de là sont 
venus ces hommes puissants, 
fameux dès les temps anciens. 

è. Mais Dieu voyant que la ma- 
lice des hommes était grande sur 
la terre, et que toutes les pensées 
de leurs cœurs étaient tournées 
au mal en tout temps, 


24. Eccli., xuv, 16 ; Hébr., x1, 5. — Car. VI. 5. Infra, vur, 21; Matt., xv, 19. 


22, 24. Marcher avec Dieu, hébraïsme, pour : se conduire d'une manière irrépro- 
chable, parfaitement conforme à la volonté divine. 
31. * Voir à la fin du volume la note 5 sur la longévité des patrirches. 


2. On entend communément par les fils de Dieu les descendants de Seth, auxquels 
on donna ce nom à cause de leur piété envers Dieu, et par les filles des hommes, les 
filles de la race pervertie de Caïn. 

3. Parce qu'il est chair; c’est-à-dire qu'il se laisse emporter aux mouvements dé- 
réglés de la chair. — Et ses jours, etc. Les hommes, à compter du moment de cette 
menace, n'avaient plus que cent vingt ans à vivre; c'est-à-dire que Dieu leur accor- 
dait ce long temps pour faire pénitence. 
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6. Se repentit d’avoir fait 
l'homme sur la terre ; et touché de 
douleur jusqu’au fond du cœur, 

7. J'exterminerai, dit-il, lhom- 
me que j'ai créé, de la face de la 
terre, depuis l’homme jusqu'aux 
animaux, depuis le reptile jus- 
qu'aux oiseaux du ciel; car je me 
repens de les avoir faits. 

8. Mais Noé trouva grâce de- 
vant le Seigneur. 

9. Voici les générations de Noé : 
Noé fut un homme juste et par- 
fait au milieu de tous ceux de son 
temps; il marcha avec Dieu. 

10. Ainsi, il enfanta trois fils, 
Sem, Cham et Japhet. 

44. Or la terre fut corrompue 
et remplie d’iniquité. 

12. Lors donc que Dieu eut vu 
que la terre étail corrompue (car 
toute chair avait corrompu sa 
voie sur la terre), 

43. Tl dit à Noé : La fin de toute 
chair est venue pour moi; la terre 
est remplie d'iniquité à cause 
d'eux, et moi, je les exterminerai 
avec la terre. 

14. Fais-toi une arche de pièces 
de bois polies : tu feras dans 
l'arche des compartiments, et tu 
l’'enduiras de bitume intérieure- 
ment et extérieurement. 

45. Et c'est ainsi que tu la feras: 
La longueur de l'arche sera de 
trois cents coudées ; sa largeur de 


9, Eccli., xuv, 17. 


(ex. wi.) 
cinquante coudées, et sa hauteur 
de trente coudées. 

16. Tu feras une fenêtre à 
l'arche, que tu termineras par le 
haut, en la réduisant à une cou- 
dée : quant à la porte de l'arche, 
tu la mettras sur un côté : tu y 
feras un étage dans le bas, puis 
un second et un troisième étage. 

47. Et voici que moi j'amènerai 
les eaux du déluge sur la terre, 
pour faire périr toute chair en la- 
quelle est l'esprit de vie sous le 
ciel : tout ce qui est sur la terre 
sera consumé. 

48. Mais j'établirai mon alliance 
avec toi; et tu entreras dans 
l'arche, toi et tes fils, ta femme 
et les femmes de tes fils avec toi. 

49. Et de tous les animaux de 
toute chair, tu en feras entrer 
deux dans l'arche, afin qu’ils vi- 
ventavec toi, l’un mâle et l’autre 
femelle. 

20. Des oiseaux selon leur es- 
pèce, et des quadrupèdes selon 
leur espèce et de tout reptile de 
la terre selon son espèce; de tous 
ces animaux, dis-je, deux entre- 
ront avec toi, afin qu'ils puissent 
vivre. 

21. Tu prendras donc avec toi 
de tous les aliments, et tu les em- 
porteras dans l'arche : et ils se- 
ront tant pour toi que pour eux, 
votre nourriture. 


EE — —]———— —]— o "—" — "—]] 

6. Les expressions se repenlir, étre touché jusqu’au fond du cœur, sont ici pure- 
ment métaphoriques et signifient sous les emblèmes des affections humaines, le 
décret par lequel Dieu avait arrêté qu'il punirait les hommes obsiinés dans leurs 
désordres et dans leur incrédulité. 

9. Il marcha avec Dieu. Voyez v, 22, 24. 

12, 43. Toute chair; hébraïsme, pour tous les hommes. Compar. Isaïe, XL, 5. 

45. * Trois cents coudées, environ 150 mètres; cinguante coudées, environ 25 mètres; 
trente coudées, environ 15 mètres, d'après la valeur de la coudée dans les derniers 
temps de l'histoire juive. 


‘cn, vi] 


99, Et Noé fit tout ce que Dieu 
lui avait ordonné. 


CHAPITRE VII. 


Noé entre dans l'arche avec sa famille. 
ll y fait entrer les animaux. Le dé- 
luge. 

4. Or le Seigneur dit à Noé : 
Entre, toi et toute ta maison, 
dans l'arche; car je tai trouvé 
juste devant moi au milieu de 
cette génération. 

9. De tous les animaux purs 
prends sept couples, mâles et fe- 
melles; mais des animaux im- 
purs, deux couples, mâles et fe- 
melles. 

3. Et des volatiles du ciel pa- 
reillement sept couples, mâles et 
femelles, afin qu’en soit conser- 
vée la race sur la face de toute 
la terre. 

4. Car encore sept jours, et 
après je ferai pleuvoir sur la terre 
durantquarante jours et quarante 
nuits, et j’exterminerai toutes les 
créatures que j'ai faites, de la 
surface de la terre. 

5. Noé fit donc tout ce que lui 
avait ordonné le Seigneur. 

6. Or, il avait six cents ans, 
lorsque les eaux du déluge inon- 
dèrent la terre. 
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7. Ainsi Noé et ses fils, sa 
femme et les femmes de ses fils 
entrèrent avec lui dans l'arche, à 
cause des eaux du déluge. 

8. Les animaux aussi, purs et 
impurs, les oiseaux et tout ce 
qui se meut sur la terre, 

9. Entrèrent deux à deux au- 
près de Noé dans l'arche, mâle et 
femelle, comme avait ordonné 
le Seigneur à Noé. 

10. Et lorsque les sept jours 
furent passés, les eaux du déluge 
inondèrent la terre. 

11. L'an six cent de la vie de 
Noé, au second mois, le dix-sep- 
tième jour du mois, toutes les 
sources du grand abîme furent 
rompues, et les cataractes du ciel 
furent ouvertes; 

12. Et la pluie tomba sur la 
terre durant quarante jours et 
quarante nuits. 

13. Ce jour-là même, Noé, Sem, 
Cham et Japhet, ses fils, sa femme 
et les trois femmes de ses fils 
entrèrent dans l'arche; 

44. Ainsi, eux et tout animal 
selon son espèce, tous les ani- 
maux domestiques selon leur es- 
pèce, et tout ce qui se meut sur 
la terre dans son genre et tout 
volatile selon son genre, tous les 


Cuar. VII. 1. Hébr., x1, 7; II Pierre, n, 5.— 7. Matt., xx1v, 38; Luc, xvir, 26; l Pierre, 


ut, 20. 


2. Selon la plupart des interprètes, dès avant le déluge, on distinguait les ani- 
maux que l'on offrait en sacrifice de ceux qu'on n'y offrait pas; les premiers se 
nommaient purs et les autres impurs. Quelques-uns pensent que ces dénominations 
s'appliquent aussi aux animaux qui servaient à la nourriture et à ceux dont on ne 
mangeait pas. 

11. Les meilleurs chronologistes pensent qu'avant la sortie d'Egypte le second 
mois commençait à notre vingt et un octobre. Ainsi le dix-sept du second mois 
répondait à notre six novembre. Voy. notre Abrégé d'introduction aux livres de 
l'Ancien et du Nouveau Testament, pag. 531-539, deuxième édition. 

13. Ce jour-là même; c'est-à-dire le dix-septième du second mois (vers. 11). La 
Vulgate porte: Dans l’article (articulo) de ce jour-là; idiotisme qui en hébreu a le 
sens que nous lui avons donné dans notre traduction. 
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oiseaux et tout ce qui s'élève 
dans l'air, 

45. Entrèrent auprès de Noé 
dans l'arche, deux à deux, de 
toute chair en laquelle est l'esprit 
de vie. 

46. Et ceux qui y entrèrent, 
entrèrent mâles et femelles de 
toute chair, comme Dieu lui avait 
ordonné: etle Seigneur l’enferma 
par dehors. 

17. Etil y eut un déluge durant 
quarante jours sur la terre : et 
les eaux s'accrurent et élevèrent 
l'arche de la terre dans les airs. 

18. Car elles se répandirent im- 
pétueusement, et remplirent tout 
sur la surface de la terre : mais 
l'arche était portée sur les eaux. 

19. Etles eaux crûrent prodi- 
gieusement sur la terre, et toutes 
les hautes montagnes furent cou- 
vertes sous le cielentier. 

20. L'eau s'éleva de quinze cou- 
dées au-dessus des montagnes 
qu'elle avait couvertes. 

21. Ainsi périt entièrement 
toute chair qui se mouvait sur la 
terre, d'oiseaux, d'animaux do- 
mestiques, de bêtes sauvages, et 
de tout reptile qui rampe sur la 
terre : tous les hommes, 

22. Et tout ce qui a un souffle 
de vie sur la lerre, moururent. 

93. C'est ainsi que Dieu détrui- 
sit toute créature qui était sur 
la terre, depuis l’homme jusqu'à 
la bête, tant le reptile. que les 
oiseaux du ciel : tout disparut 


[cu. vur] 


de la terre; il ne resta que Noé 
et ceux qui étaient avec lui dans 
l'arche. 

24. Et les eaux couvrirent la 
terre durantcentcinquantejours. 


CHAPITRE VIII. 


Les eaux se retirent. Noé sort de l'arche: 
il offre un sacrifice à Dieu, et Dieu fait 
alliance avec lui. 


4. Mais Dieu s’étant souvenu de 
Noé, et de toutes les bêtes sau- 
vages, et de tous les animaux do- 
mestiques qui étaient avec lui 
dans l'arche, fit venir un ventsur 
la terre, et les eaux diminuèrent. 

2. Et les sources de l'abime et 
les cataractes du ciel furent fer- 
mées, et les pluies du ciel furent 
arrêtées. 

3. Et les eaux se retirèrent de 
dessus la terre, allant et reve- 
nant, et elles commencèrent à 
décroître après cent cinquante 
jours. 

4. Etlarches’arrêtaau septième 
mois, le vingt-septième jour du 
mois, sur les montagnes de l'Ar- 
ménie. 

5. Cependant les eaux allèrent 
en décroissant jusqu’au dixième 
mois; car au dixième mois, le 
premier jour du mois parurent 
les sommets des montagnes. 

6. Et lorsque quarante jours 
furent passés, Noé, ouvrant la 
fenêtre qu'il avait faite à l'arche, 
lâcha le corbeau, 

7. Qui sortit et ne revint plus, 


21. Sag., x, 4; Eccli., xxx1x, 28; I Pierre, 111, 20. 


4. Au septième mois de l'année et non du déluge. — * Sur les montagnes de VAr- 
ménie; d'après une tradition fort répandue, sur le mont Ararat. La cime isoléc à 
qui on a donné spécialement ce nom, l’Agri-Dhga, a 5350 mètres d'altitude et est 
située à 65 kilomètres au sud-ouest d'Erivan. 

1. L'expression jusqu'à ce que, comme on le voit dans une foule de passages, tant 


(cu. 1x.] 


jusqu'à ce que les eaux fussent 
désséchées sur la terre. 

8. Il lächa aussi la colombe, 
pour voir si les eaux n'étaient 
plus sur la surface de la terre. 

9. Mais comme elle ne trouva 
pas où poser son pied, elle revint 
vers lui dans l’arche, parce que 
les eaux étaient encore sur toute 
la terre : et il tendit la main, et 
l'ayant prise, il la remit dans l'ar- 
che. 

10.Etayantattendu encore sept 
autres jours, il envoya de nou- 
veau la colombe hors de l'arche. 

44. Mais elle vint à lui vers le 
soir, portant à son bec un rameau 
d’olivier ayant des feuilles vertes. 
Noé comprit donc que les eaux 
n'étaient plus sur la face de la 
terre. 

19. I attendit cependant sept 
autres jours, et il envoya la co- 
lombe qui ne revint plus vers lui. 

43. Ainsi lan six cent un, au 
premier mois, le premier jour du 
mois, les eaux diminuèrent sur 
la terre, et Noé, ouvrant le toit 
de l'arche, vit que la surface de 
la terre était séchée. 

14. Au second mois, le vingt-sep- 
tième jour du mois, la terre fut 
toute séchée. 

15. Alors Dieu parla à Noé, di- 
sant : 

16. Sors de l'arche, toi et ta 
femme, tes fils et les femmes de 
tes fils. 

17. Tous les animaux qui sont 
auprès de toi, de toute chair, tant 
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parmi les volatiles que parmi les 
quadrupèdes et tous les reptiles 
qui rampent sur la terre, fais-les 
sortir avec toi, et entrez sur la 
terre : Croissez et vous y multi- 
pliez. 

18. Noé sortit donc, et ses fils, 
etsa femme, et les femmes de ses 
fils avec lui. 

49. Et tous les animaux aussi, 
les quadrupèdes et les reptiles qui 
rampent surlaterre, chacun selon 
son espèce, sortirent de l’arche. 

20. Or Noé bâtit un autel au 
Seigneur; et prenant de tous les 
quadrupèdes et de tous les oi- 
seaux purs, il les offrit en holo- 
causte sur l'autel. 

91. Et le Seigneur en sentit l'o- 
deur suave, et dit : Je ne maudi- 
rai plus la terre à cause des 
hommes; car les sentiments et les 
pensées du cœur de l’homme sont 
inclinés au mal dès sa jeunesse ; 
je ne frapperai donc plus toute 
âme vivante, comme j'ai fait. 

22. Durant tous les jours de la 
terre, des semailles et de la mois- 
son, le froid et la chaleur, lété et 
l'hiver, le jour et la nuit ne ces- 
seront point. 


CHAPITRE IX 


Alliance de Dieu avec Noé et sa posté- 
rité. Malédiction contre Cham et Cha- 
naan. Bénédiction en faveur de Sem et 
de Japheth. 


4. Et Dieu bénit Noé et ses fils, 
et il leur dit: Croissez, multipliez- 
vous, et remplissez la terre. 


Cap. VIII. 17. Supra, 1, 22, 28; Infra, 1x, 1, 7. — 21. Supra, vi, 5; Matt., xv, 49, — 


Cuar. IX. 1. Supra, 1, 22, 28; vur, 17. 


l e e e e —_-—]—_]-—_|-———"—————…—…——…—.——…—…—“…——— me 


de l'Ancien que du Nouveau Testament, ne marque pas toujours qu'une chose se soit 
faite après un certain temps, mais simplement qu'elle ne s'est pas faite auparavant. 
22. * Voir à la fin du volume la note 6 sur le Déluge. 
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2. Soyez la terreur et l’épou- 
vante de tous les animaux de la 
terre, de tous les oiseaux du ciel 
et de tout ce qui se meut sur la 
terre; tous les poissons de la mer 
ont été mis entre vos mains. 

3. Tout ce qui se meut et vit 
sera votre nourriture : de même 
que les légumes verts, je vous ai 
donné toutes ces choses. 

4. Excepté que vous ne mange- 
rez point de chair avec son sang. 

5. Car le sang de vos âmes, 
j'en demanderai compte à la main 
de tous les animaux, et à la main 
de l'homme, et à la main de son 
frère, je demanderai comple de 
Tâme de l'homme. 

6. Quiconque aura répandu le 
sang de l'homme, son sang sera 
répandu; car c’est à l'image de 
Dieu qu'a été fait l’homme. 

7. Pour vous, croissez et mul- 
tipliez-vous : entrez sur la terre 
et la remplissez. 

8. Dieu dit encore à Noé et à 
ses fils comme à lui : 

9. Voilà que moi j'établirai mon 
alliance avec vous, et avec votre 
postérité après vous ; 

10. Et avec toute âme vivante, 
qui est avec vous, tant parmi les 
oiseaux, que parmi les animaux 
domestiques, et toutes les bêtes 
de la terre qui sont sorties de 
l'arche et tous les animaux de la 
terre. 


[c. 1x. 


11. J'établirai mon alliance avec 
vous, et toute chair ne sera plus 
détruite par les eaux d'un déluge, 
car il n’y aura plus à lavenir de 
déluge ravageant la terre. 

12. Dieu dit ensuite : Voilà le 
signe de l'alliance que j'établis 
entre moi et vous et toute âme 
vivante qui est avec vous pour 
des générations éternelles : 

43. Je placerai mon are dans 
les nues, et il sera un signe d'al- 
liance entre moi et la terre. 

14. Et quand j'aurai couvert le 
ciel de nuages, mon arc paraîtra 
daus les nues ; 

15. Et je me souviendrai de mon 
alliance avec vous, et avec toute 
âme vivante qui anime la chair ; 
et il n'y aura plus d'eaux de dé- 
luge pour détruire toute chair. 

16. Larc sera donc dans les 
nues ; je le verrai, et je me sou- 
viendrai de l'alliance éternelle 
qui est élablie entre Dieu et toute 
âme vivante de toute chair qui 
est sur la terre. 

17. Dieu dit encore à Noé : Voici 
le signe de l’alliance que j'ai éta- 
blie entre moi et toute chair sur 
la terre. 

18. Les fils de Noé qui sortirent 
de l'arche, étaient donc Sem, 
Cham et Japhet : or ce même 
Cham est le père de Chanaan. 

19. Ce sont là les trois fils de 
Noé, et c'est par eux que toute la 


3. Supra, 1, 29. — 4. Lév. xvi, 14. — 6. Matt., XXVI, 52; Apoc., xur, 10. — 7. Supra, 
1, 28; vm, 17. — 11. Isaïe, 11v, 9. — 13. Eccli, xum, 12. 


a eaea 


8. En hébreu comme en arabe le mot dme se prend souvent pour vie, personne, 


individu. 


13. On ne saurait conclure légitimement de ce verset que l'arc-en-ciel n'existait pas 
avant le déluge; il prouve seulement que par l'institution de Dieu, ce phénomène 
doit être désormais un signe d'alliance qu'il fait avec les hommes. 

14. * Voir à la fin du volume la note 1 sur l’arc-en-ciel. 


15. Voyez, sur le mot chair, vi, 12. 


[{cu. x.) 


race des hommes s’est répandue 
sur la terre entière. 

20. Noé agriculteur, commença 
à cultiver la terre, et planta une 
vigne. 

91. Et ayant bu du vin, il s’eni- 
vra et se trouva nu dans sa tente. 

29. Lorsque Cham, père de 
Chanaan, eut vu cela, c'est-à-dire, 
la nudité de son père, il l’annonça 
à ses deux frères dehors. 

93. Mais Sem et Japhet mirent 
un manteau sur leurs épaules. et 
marchantenarrière,ilscouvrirent 
la nudité de leur père ; ainsi leurs 
visages étaient détournés, et ils 
ne virent pas la nudité de leur 
père. 

24. Mais Noé, réveillé de son 
ivresse, lorsqu'il eut appris ce que 
lui avait fait son second fils, 

95. Dit : Maudit Chanaan! il 
sera l’esclave des esclaves de ses 
frères. 

26. Mais il ajouta : Béni le Sei- 
gneur, le Dieu de Sem! que Cha- 
naan soit son esclave. 


Cuar. X. 1. I Par., 1, 5. 
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97. Que Dieu donne de l'éten- 
due à Japheth, et qu'il habite dans 
les tentes de Sem, et que Cha- 
naan soit son esclave. 

28. Or Noé vécut après le déluge 
trois cent cinquante ans. 

29. Et tous ses jours accom- 
plirent neuf cent cinquante ans, 
et il mourut. 


CHAPITRE X. 


Dénombrement des fils de Noé. Pays que 
chacun d'eux a possédé. 


1. Voici les générations des fils 
de Noé, Sem, Cham et Japheth : 
car il leur naquit des fils après le 
déluge. 

2. Les fils de Japheth sont: Go- 
mer, Magog, Madaï, Javan, Thu- 
bal, Mosoch et Thiras. 

3. Les fils de Gomer : 
Riphath et Thogorma. 

4. Et les fils de Javan : Elisa, 
Tharsis, Cetthim et Dodanim. 

ð. C’est par eux que furent di- 
visées les îles des nations dans 


Ascenez, 


21. * Ayant bu du vin. L'Arménie, où habitait alors probablement Noé, est très fa- 
vorable à la culture de la vigne. Xénophon parle de l'excellent vin de ce pays. L'Asie 
est reconnue de tous comme la patrie de la vigne. © 

25. L’esclave des esclaves; hébraïsme, pour Le plus vil des esclaves. — Noé ne voulut 
pas maudire Cham qui avait reçu la bénédiction de Dieu au sortir de l'arche (vers. 1), 
mais bien Chanaan, le plus méchant de ses enfants. Noé était persuadé d’ailleurs 
que Cham serait plus sensible au malheur de son fils qu'il ne l'aurait été à sa propre 
disgrâce. — * Chanaan fut en effet l'esclave de ses frères et sentit tout le poids de 
la malédiction de Noé. . 

26. * Béni le Seigneur, le Dieu de Sem! La bénédiction propre de Sem, c'est la con- 
naissance du vrai Dieu. Sa race conserva fidèlement le culte du vrai Dieu dans la 
postérité d'Abraham, tandis que les descendants de Cham et de Japhet s’abandon- 
nèrent à l'idolâtrie. 

21. Que Dieu donne, etc., c’est-à-dire que Dieu étende la race et les possessions de 
Japhet. — * « Nous voyons cette prophétie accomplie dans les Gentils, » dit S. Jean 
Zhrysostome. Nous sommes des descendants de Japhet, qui habitons dans les tentes 
de Sem; nous participons aux avantages spirituels de Sem. 


5. C'est par eux, etc., veut dire que les descendants de Japhet, énumérés aux 
vers. 2-4, se sont partagé entre eux les diverses contrées que les Hébreux appelaient 
les ¿les des nalions, c'est-à-dire des idolâtres (probablement les îles et les pays séparés 
de la Palestine et où les Hébreux ne pouvaient aller que par mer); qu'ils se sont 
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leurs pays, chacun selon sa lan- 
gue et ses familles dans leurs na- 
tions. 

6. Les fils de Cham : Chus, Mes- 
raïm, Phuth et Chanaan. 

7. Les fils de Chus : Saba, Hé- 
vila, Sabatha, Regma et Sabata- 
cha. Les fils de Regma : Saba et 
Dadan. 

8. Or Chus engendra Nemrod ; 
c'est lui qui commença à être 
puissant sur la terre. 

9. Cétait un fort chasseur de- 
vant le Seigneur. De là est venu 
le proverbe : Comme Nemrod, 
fort chasseur devant le Seigneur. 

10. Le commencement de son 
royaume fut Babylone, Arach, 
Achad et Chalanné, dans la terre 
de Sennaar. 

14. De ce pays sortit Assur qui 
bâtit Ninive, les rues de cette 
ville et Chalé, 

12. Et aussi Résen entre Ni- 
nive et Chalé : c'est la grande 
ville. 

13. Quant à Mesraïm, il engen- 
dra Ludim, Anamim, Laabim, 
Nephthuim, 

44. Phétrusimet Chasluim, d'où 
sont sortis les Philistins et les 
Caphtorins. 

45. Chanaan engendra Sidon, 
son premier-né, PHéthéen, 

16. Le Jébuséen, l’Amorrhéen, 
le Gergéséen, 


22. I Par., 1, 17. 


[{cu. x] 

17. L'Hévéen, l’Aracéen, le Si- 
néen, 

18. L’Aradien, le Samaréen et 
l'Amathéen : et après cela se sont 
dispersés les peuples des Chana- 
néens. 

19. Et les limites des Chana- 
néens furent depuis Sidon en ve- 
nant à Gérara, jusqu'à Gaza; et 
en venant à Sodome, Gomorrhe, 
Adama et Séboïm, jusqu'à Lésa. 

20. Ce sont là les enfants de 
Cham selon leur parenté, leurs 
langues, leurs générations, leurs 
pays et leurs nations. 

21. De Sem aussi, père de tous 
les enfants d’Héber et frère ainé 
de Japheth, naquirent des fils. 

22. Les fils de Sem sont : Elam, 
Assur, Arphaxad, Lud et Aram. 

93. Les fils d'Aram : Us, Hul, 
Géther et Mes. 

24. Or Arphaxad engendra Salé, 
dont est né Héber. 

25. A Héber naquirent deux 
fils : le nom de l’un fut Phaleg, 
parce qu’en ses jours la terre fut 
divisée; et le nom de son frère, 
Jectan. 

26. Lequel Jectan engendra El- 
modad, Saleph, Asarmoth, Jaré, 

97. Aduram, Uzal, Décla, 

98. Ebal, Abimaël, Saba, 

29. Ophir, Hévila et Jobab : tous 
ceux-là sont les fils de Jectan. 

30. Et leur habitation s’étendit 


établis dans ces contrées chacun selon sa langue, ses familles, et qu'ils ont formé 
des nations. Remarquons que tout ceci est dit par anticipation; car ce n’est qu'après 
la construction de la tour de Babel (x1, 9) qu'a eu lieu la dispersion des familles 
et la diversité des langues. 

9. Devant le Seigneur; aux yeux du Seigneur; c'est-à-dire que le Seigneur lui- 
même le tenait pour fort chasseur. 

10. * Arach ou Erech et Orchoé, aujourd'hui Warka, sur la rive occidentale du bas 
Euphrate, au sud-est de Babylone. 

11. * Ninive, capitale de l’Assyrie, sur le Tigre. 


[cu. x1.] 
de Messa jusqu’à Séphar, mon- 
tagne qui est à l’orient. 

31. Voilà les fils de Sem, selon 
leur parenté, leurs langues, leurs 
pays et leurs nations. 

32. Et voilà les familles de Noé, 
selon leurs peuples et leurs na- 
tions. C'est par elles qu'ont été 
divisées toutes les nations sur la 
terre après le déluge. 


CHAPITRE XI. 


Construction de la tour de Babel. Confu- 
sion des langues. Postérité de Sem. 


1. Or la terre n'avait qu’un seul 
langage et qu'une seule langue. 

2. Et lorsque les hommes par- 
tirent de l'orient, ils trouvèrent 
une plaine dans la terre de Sen- 
naar, et ils y habitèrent. 

3. Et l’un dit à l’autre : Venez, 
faisons des briques et cuisons-les 
au feu. Or ils se servirent de 
briques au lieu de pierres, et de 
bitume au lieu de ciment. 

4. Et ils dirent encore : Venez, 
faisons-nous une ville et une tour 
dont le faîte touche au ciel; et 
rendons notre nom célèbre, avant 
que nous soyons dispersés dans 
tous les pays. 

9. Mais le Seigneur descendit 
pour voir la ville et la tour que 
bâtissaient les fils d'Adam, 

6. Et il dit : Voici un seul peu- 
ple, et un seullangage pour tous : 
ils ont commencé à faire cet ou- 
vrage, et ils n'abandonneront pas 


Cuar. XI. 2. Sag., x, 5. — 10. I Par., 1, 47. 
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leur dessein, qu'ils ne l'aient ac- 
compli. 

7. Venez donc, descendons et 
confondons là même leur lan- 
gage, afin que l’un n’entende pas 
la langue de l'autre. 

8. Cest ainsi que le Seigneur 
les dispersa de ce lieu dans tous 
les pays; et ils cessèrent de bå- 
tir la ville. 

9. Et c’est pourquoi elle a été 
appelée du nom de Babel; parce 
que c’est là que fut confondu le 
langage de toute la terre : et de 
là le Seigneur les dispersa sur la 
face de tous les pays. 

10. Voici les générations de 
Sem : Sem avait cent ans quand 
il engendra Arphaxad, deux ans 
après le déluge. 

11. Sem vécut, après qu'il eut 
engendré Arphaxad, cinq cents 
ans, et il engendra des fils et des 
filles. 

12. Arphaxad vécut trente-cinq 
ans, et il engendra Salé. 

13. Et Arphaxad vécut, après 
qu'il eut engendré Salé, trois 
cents trois ans, et il engendra 
des fils et des filles. 

14. Or Salé vécut trente ans, et 
il engendra Héber. 

15. Et Salé vécut, après qu'il 
eut engendré Héber, quatre cent 
trois ans, et il engendra des fils 
et des filles. 

16. Mais Héber vécut trente- 
quatre ans, et il engendra Pha- 
leg. 


à 


32. C’est par elles, etc. Compar., vers. 5. — * Voir à la fin du volume la note 8 sur 


la table ethnographique. 


2. * Dans la terre de Sennaar, en Babylonie. 
6h ” Babel. Probablement sur l'emplacement du Birs-Nimroud actuel, sur les ruines 
de l’ancienne Babylone, capitale de la Babylonie. 
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17. Et Héber vécut, après qu'il 
eut engendré Phaleg, quatre cent 
trente ans, et il engendra des fils 
et des filles. 

18. Phaleg aussi vécut trente 
ans, et il engendra Reü. 

19. Et Phaleg vécut, après qu'il 
eut engendré Reü, deux cent 
neuf ans, et il engendra des fils 
et des filles. 

20. Reü vécut trente-deux ans, 
et il engendra Sarug. 

21. EtReü vécut, après qu'il eut 
engendré Sarug, deux cent sept 
ans, et il engendra des fils et des 
filles. 

22. Or Sarug vécut trente ans, 
et il engendra Nachor. 

23. Et Sarug vécut, après qu'il 
eut engendré Nachor, deux cents 
ans, et il engendra des fils et des 
filles. 

24. Nachor vécut vingt-neuf 
ans, et il engendra Tharé. 

25. Et Nachor vécut, après qu'il 
eut engendré Tharé, cent dix- 
neuf ans, et il engendra des fils 
et des filles. 

26. Tharé vécut soixante-dix 
ans, et il engendra Abram, Na- 
chor et Aran. 

97. Mais voici les générations 
de Tharé. Tharé engendra Abram, 
Nachor et Aran. Or Aran engen- 
dra Lot. r 


[cm. xi., 


28. Aran mourut avant Tharé 
son père, dans le pays de sa nais- 
sance, à Ur des Chaldéens. 

29. Abram et Nachor prirent 
des femmes : le nom de la femme 
d’Abram était Sarai, et le nom de 
la femme de Nachor, Melcha, fille 
d'Aran, père de Melcha, et père 
de Jescha. 

30. Or Saraï était stérile, et 
n'avait pas d'enfants. 

31. C'est pourquoi Tharé prit 
Abram son fils, et Lot fils d'Aran, 
et le fils de son fils, et Saraï, sa 
belle-fille, femme d'Abram son 
fils, et il les fit sortir d'Ur des 
Chaldéens pour aller dans la terre 
de Chanaan : or ils vinrent jus- 
qu'à Haran, et y habitèrent. 

32. Et les jours de Tharé furent 
de deux cent cinq ans, et il mou- 
rut à Haran. 


CHAPITRE XII. 


Vocation d'Abram, et promesse qui luifest 
faite. Son entrée en Egypte. 

4. Mais le Seigneur dit à Abram : 
Sors de ton pays et de ta parenté 
et de la maison de ton père, et 
viens dans la terre que je te mon- 
trerai 

2. Et je te ferai père d'une 
grande nation; je te bénirai, je 
rendrai ton nom célèbre, et tu 
seras béni. 


19. I Par., 1, 19. — 26. Jos., xxıv, 2; I Par., 1, 26. — 31. Jos., xxiv, 2; II Esd., 1x, T; 
Judith, v, 7; Actes, vu, 2. — Cuar. XII. 1. Actes, vi, 8. 


28. * Ur des Chaldéens, aujourd’hui Mugheir, dans l’ancienne Chaldée, à peu près 
à moitié distance entre Babylone et l'embouchure de l’Euphrate dans le golfe Per- 
sique. Ur était une ville considérable, où l’on cultivait les sciences et les arts et la 
littérature et où l’on adorait principalement la Lune sous le nom de dieu Sin. 

31, 32. Haran est la même ville que Charan, dont parle saint Etienne dans Act., 
vu, 2, 4 — * Haran est situé au point d’intersection où se croisent les routes qui 
conduisent les caravanes aux gués de l'Euphrate d'une part, aux gués du Tigre de 
l'autre, sur le Bililk, affluent de l'Euphrate, dans une plaine qui était autrefois ar- 
rosée par de nombreux canaux, 


[cu. xu.] 

3. Je bénirai ceux qui te béni- 
ront, et maudirai ceux qui te 
maudiront : et EN Tor seront bé- 
nies toutes les nations de la 
terre. 

4. Abram donc sortit, comme 
lui avait ordonné le Seigneur, et 
Lot alla avec lui; or Abram avait 
soixante- quinze ans, lorsqu'il 
sortit de Haran. 

5. Ainsi, il prit Saraï sa femme 
et Lot fils de son frère, tout le 
bien qu'ils possédaient, et les 
âmes qu'ils avaient acquises à 
Haran; et ils sortirent pour aller 
dans la terre de Chanaan. Lors- 
qu'ils y furent arrivés, 

6. Abram traversa le pays 
jusqu'au lieu de Sichem, jusqu’à 
la vallée illustre. Les Chananéens 
étaient alors dans ce pays. 

7. Or le Seigneur apparut à 
Abram et lui dit: C’est à ta posté- 
térité que je donnerai ce pays. 
Et Abram bâtit là un autel au Sei- 
gneur qui lui était apparu. 

8. Et de là passant jusqu’à la 
montagne qui était à lorient de 
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Béthel, il y dressa ses tentes, 
ayant Béthel à l'occident et Haï à 
l’orient ; il bâtit là aussi un autel 
au Seigneur, et il invoqua son 
nom. 

9. Puis Abram s’en alla chemi- 
nant et s'avançant vers le midi. 

40. Mais il survint une famine 
en ce pays, et Abram descendit 
en Egypte pour y habiter, car la 
famine régnait dans le pays. 

41. Lorsqu'il était près d'entrer 
en Egypte, il dit à Saraï sa 
femme : Je sais que tu es une 
belle femme : 

12. Et que quand les Egyptiens 
te verront, ils diront: C'est sa 
femme; et ils me tueront, etils te 
conserveront. 

13. Dis donc, je te conjure, que 
tu es ma sœur, afin que bien 
m'arrive à cause de toi, et que 
mon âme vive grâce à toi. 

44. Lors donc qu'Abram fut 
entré en Egypte, les Egyptiens 
virent que cette femme était ex- 
trèmement belle. 

15. Et les princes en infor- 


3. Infra, xvi, 18; xxu, 18; Gal., 11, 8. — 4. Hébr., xı, 8. — 7. Infra, xiu, 15; xv, 48; 
XXVI, 4; Deut., xxxıIv, 4. — 13. Infra, xx, 11. 


5. Les ámes; pour les personnes, les individus. Compar. 1x, 5. 


6. * La vallée illustre, en hébreu Moré, la vallée située entre le mout Hébal et le 
mont Garizim, au cœur même de la Palestine. — Sichem est le site le plus beau de 
la Palestine centrale, le mieux arrosé de tout le pays; on n'y compte pas moins de 
21 sources. Les oliviers qui eroissent rendent le paysage perpétuellement vert. 

8. * À lorient de Béthel. Béthel est sur la grande route qui conduit du nord-est 
au sud-ouest de la Palestine. Abram s’arrêta sur la montagne située au levant. De là 
il put jouir du spectacle de la Terre-Sainte presque entière : à l’est, au premier plan, 
la chaine dentelée des collines de Jéricho; dans le lointain, les montagnes de Moab; 
entre les deux, la large vallée du Jourdain; au sud et à l’ouest, l'œil domine les 
sombres collines de la Judée; au loin, la chaîne méridionale sur une pente de la- 
quelle est Hébron; vers le nord, les collines qui séparent la Judée des riches plaines 
de Samarie. 

43. Sara était véritablement sœur d'Abraham, étant fille du même père que lui. 
Voyez xx, 12. D'ailleurs le mot hébreu traduit par sœur signifie également cousine, 
nièce, et en général proche parenie. — Et que mon dme vive; c'est-à-dire, et que je 
puisse ainsi sauver ma vie. 

15. * Pharaon n'est pas un nom propre, mais un titre. On ignore quel est le pharaon 
qui régnait en Egypte à l'époque d'Abraham. 


A. T. 3 
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mèrent Pharaon, et la vantèrent 
devant lui; et elle fut enlevée 
pour la maison de Pharaon. 

16. Pour Abram, ils en usèrent 
bien à son égard, à cause d’elle; 
il reçut même des brebis, des 
bœufs, des ânes, des serviteurs 
et des servantes, des ânesses et 
des chameaux. 

47. Mais le Seigneur frappa 
Pharaon de très grandes plaies et 
sa maison, à cause de Sarai 
femme d'Abram. 

18. Alors Pharaon appela Abram 
et lui dit : Qu'est-ce que tu m'as 
fail? que ne m'as-tu averli que 
c'était ta femme? 

49. Pour quel motif as-tu dit 
que c'était ta sœur, afin que je 
la prisse pour ma femme? Main- 
tenant donc voilà ta femme; 
prends-la et pars. 

20. Et Pharaon donna des 
ordres à ses gens au sujet d'A- 
bram; et ils le reconduisirent, lui, 
et sa femme et tout ce qu'il avait. 


CHAPITRE XII. 


Abram retourne d'Egypte dans la terre 
de Chanaan. Lot se sépare de lui. 
Abram reçoit de nouvelles assurances 
de la protection de Dieu. 


1. Abram monta donc de l'E- 
gypte, lui, sa femme et tout ce 
qu'il avait, et Lot avec lui, vers 
la région australe. 

2. Or Abram était très riche en 
possession d’or et d'argent. 


CH. XIL) 


3. Il s'en retourna parle même 
chemin qu'il était venu, du midi à 
Béthel, jusqu’au lieu où aupara- 
vant il avait planté sa tente, entre 
Béthel et Hai; 

4. Au lieu où il avait fait d'a- 
bord un autel, et il invoqua là le 
nom du Seigneur. 

5. Mais Lot qui était avec 
Abram, avait aussi des troupeaux 
de brebis et de gros bétail, et des 
tentes. 

6. Et ce pays ne leur permettait 
pas de demeurer ensemble; car 
leurs biens étaient nombreux, et 
ils ne pouvaient habiter en com- 
mun. 

7. De là il s'éleva une querelle 
entre les pasteurs des troupeaux 
d'Abram et de Lot. Or en ce temps- 
là les Chananéens et les Phéré- 
séens habilaient en ce pays. 

8.'Abram dit donc à Lot : Je te 
prie, qu'il n'y ait pas de débat 
entre moi et toi, ni entre mes 
pasteurs et tes pasteurs; car nous 
sommes frères. 

9. Voici que tout le pays est de- 
vant toi : sépare-toi de moi, je te 
conjure; si tu vas àgauche, j'irai 
à droite, et si tu choisis la droite, 
je prendrai la gauche. 

10. C’est pourquoi Lot, les yeux 
levés, vit toute la contrée qui s'é- 
tendait le long du Jourdain, et 
qui, avant que le Seigneur eût 
détruitSodome et Gomorrhe, était 
toute arrosée, comme le paradis 


Cuar. XIII. 4. Supra, xu, 7. — 6. Infra, XXXVI, 7. 
TR s 


4. * Vers la région australe, dans la Palestine du sud. 


3.* Béthel. Voir plus haut, xir, 8. 


40. * Sodome et Gomorrhe étaient probablement au sud de la mer Morte, dans une 
partie qui fut submergée à l'époque de la catastrophe de ces deux villes. — Ségor 
était sans doute la première ville égyptienne qu'on rencontrait sur la frontière en 
allant du pays de Chanaan dans la vallée du Nil. — Sur le Jourdain, voir l'Intro- 
duction au livre de Josué. 


[c. xiv.] 


du Seigneur, et comme l'Egypte, 
en venant vers Ségor. 

41. Lot choisit pour lui les en- 
virons du Jourdain, et s’éloigna de 
l’orient : c'est ainsi qu'ils se sépa- 
rèrent l’un de l’autre. 

42. Abram habita dans la terre 
de Chanaan, et Lot demeura dans 
les villes qui étaient aux environs 
du Jourdain, et il habita dans So- 
dome. 

43. Or les habitants de Sodome 
étaient très méchants, et très 
grands pécheurs devant le Sei- 
gneur. 

14. Et le Seigneur dit à Abram, 
après que Lot fut séparé de lui : 
Lève les yeux et regarde du lieu 
où tu es maintenant, vers l'aqui- 
lon et le midi, vers lorient et 
l'occident. 

15. Tout le pays que tu aper- 
çois, je te le donnerai, à toi et à 
ta postérité pour toujours. 

16. Je ferai ta postérité comme 
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la poussière de la terre; si quel- 
qu’un d'entre les hommes peut 
nombrer la poussière de la terre, 
il pourra aussi nombrer ta posté- 
rité. 

17. Lève-toi, et parcours le pays 
en sa longueur et en sa largeur, 
parce que c’est à toi que je le dois 
donner. 

18. Levant donc sa tente, Abram 
vint et habita près de la vallée de 
Mambré, qui est en Hébron, et il 
bâtit là un autel au Seigneur. 


CHAPITRE XIV. 


Guerre de Chodorlahomor contre les rois 
de la Pentapole. Abram délivre Lot. 
Melchisédech bénit Abram. 


4. Or il arriva en ce temps-là 
qu'Amraphel roi de Sennaar, 
Arioch roi de Pont, Chodorlaho- 
mor roi des Elamites, et Thadal 
roi des Nations 

2. Firent la guerre à Bara roi 
de Sodome, à Bersa roi de Go- 


44. Supra, xu, 7; Infra, xv, 18; xxvi, 4; Deut., XXXIV, 4. 


15. Cette promesse de Dieu conférait à Abraham un droit authentique sur tout le 
pays de Chanaan. Quant à sa postérité, elle ne devait occuper ce pays qu'autant 
qu'elle serait fidèle, comme lui, à Dieu et à la religion. Cette condition se trouve 
clairement exprimée par l'Ecriture elle-même. Voyez en effet Lév., xvin, 26, 28; 
Deut., 1v, 25, 26; Isaïe, xLvin, 18, 19. — Si l’on prend à la lettre l'expression pour 
toujours, il ne faut pas oublier que la terre de Chanaan n'est ici que la figure de la 
Chanaan céleste, que doivent posséder éternellement les vrais enfants d'Abraham, 
qui auront imité sa foi et sa vertu. — * Du reste, dans l'Ecriture, pour toujours signifie 
souvent seulement pour longtemps. 

18. * Hébron est située sur le versant de trois montagnes et dans une vallée, à une 
hauteur de 850 mètres environ au-dessus de la Méditerranée, au milieu des mon- 
tagnes de Juda, dans la Palestine méridionale. C'est l’une des plus anciennes villes 
de la terre de Chanaan; elle s'appelait aussi Cariath-Arbé. La vallée au fond de 
laquelle est l'Hébron actuelle se dirige du nord au sud. Les coteaux sont encore 
aujourd’hui couverts de vignes qui produisent les plus beaux raisins de la terre de 


Juda. On y voit aussi des bosquets d'oliviers. Le tombeau des patriarches est à l'ex- 
trémité d'Hébron. 


1. * Sennaar, la Babylonie. — Pont, en hébreu Ellassar, en Babylonie. — CAodor- 
lakomor, signifie probablement serviteur du dieu Lagamar; il était roi d'Elam et 
conquérant. — Roi des nations, en hébreu Goëm, des nomades ou du pays de Guti 
dont le site est incertain. 

2. * Bala, la méme que Ségor, autre que le Ségor mentionné Genèse, x, 10, pro- 
bablement sur la côte orientale dela mer Morte, l’une des cinq villes de la vallée de 
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morrhe, à Sennaab roi d'Adama, 
à Séméber roi de Séboïm et au 
roi de Bala, la même que Ségor. 

3. Tous ces rois s'assemblèrent 
dans la vallée des Bois, qui est 
maintenant la mer de sel. 

4. Car pendant douze ans ils 
avaient été soumis à Chodorlaho- 
mor, et à la treizième année ils 
s'étaient séparés de lui. 

5. C'est pourquoi à la quator- 
zième année, Chodorlahomor 
vint, et les rois qui étaient avec 
lui; et ils battirent les Raphaïtes 
et les Znzites à Astarothcarnaïm, 
et les Emites à Savé Cariathaïm, 

6. Etles Chorréens dansles mon- 
tagnes de Séir jusqu’à la plaine 
de Pharan, qui est dans le désert. 

7. Puis ils retournèrent et vin- 
rent à la fontaine de Misphat, le 
même lieu que Cadès ; etils rava- 
gèrent toute la contrée des Ama- 
lécites et des Amorrhéens qui 
habitaient à Asasonthamar. 

8. Alors partirent le roi de So- 
dome, le roi de Gomorrhe, le roi 
d'Adama, le roi de Séboïm et le 
roi de Bala, la même que Ségor : 
et ils rangèrent leur armée en 
bataille contre eux, dans la vallée 
des Bois ; 

9. C'est-à-dire, contre Chodor- 


[cH. x1v.] 


lahomor roi des Elamites, Thadal 
roi des Nations, Amraphel roi de 
Sennaar et Arioch roi de Pont : 
quatre rois contre cing. 

10. Or la vallée des Bois avait 
beaucoup de puits de bitume. 
C’est pourquoiles rois de Sodome 
et de Gomorrhe, ayant pris la 
fuite, y tombèrent, et ceux qui 
étaient restés s’enfuirent sur la 
montagne. 

11. Et ils enlevèrent toutes les 
richesses de Sodome et de Go- 
morrhe et tous les vivres, et ils 
s’en allèrent. 

12. Ils enlevèrent aussi avec 
toutes ses richesses Lot, fils du 
frère d'Abram, qui habitait à So- 
dome. 

143. Et voilà qu’un homme qui 
s'était sauvé annonça cette nou- 
velle à Abram qui habitait dans 
la vallée de Mambré l'Amorrhé- 
en, frère d’Escol, et frère d’Aner; 
car ceux-ci avaient fait alliance 
avec Abram. 

144. Quand Abram eut entendu 
cela, c’est-à-dire que Lot son frère 
était captif, il prit les plus agiles 
de ses serviteurs, nés dans sa 
maison, au nombre de trois cent 
dix-huit, et poursuivit les enne- 
mis jusqu’à Dan. 


Siddim. Elle appartint à Moab du temps des prophètes, aux Arabes après la cap- 


tivité et à Arétas du temps des Apôtres. 


5. * Astlarothcarnaïm, consacrée à Astarté, la déesse de la lune aux deux cornes ou 
au croissant, était située à l’est et non loin de la mer Morte. Dans les livres des 
Machabées, elle est appelée Carnaïm et Carnion. — Savé Cariathaïm était à l'est du 


Jourdain, mais sa position est inconnue. 


6. * Les Chorréens tiraient probablement leur nom du mot Khor, trou, caverne, 
parce qu'ils habitaient des cavernes. On voit encore par centaines dans les environs 
de Pétra les cavernes qu'ils ont habitées ; quelques-unes sont encore habitées aujour- 


d'hui. — Séir, l'Idumée. 


1.* Misphat, le même lieu que Cadès. Voir Nombres, xx, 4. — Asason-Thumar, ap- 
pelée aussi Engaddi, dans le désert de Juda, à l'ouest de la mer Morte. 

11. Et ils enlevèrent, etc.; c'est-à-dire quatre rois vainqueurs enlevèrent, etc. 

14, 16. Loth, son frère, hébraïsme, pour son neveu, son proche parent. GCompar. 


xu, 43. — * Dan, au nord de la Palestine, 


‘cH. XV.) 


15. Puis, ses alliés divisés, il 
fondit sur eux pendant la nuit, 
les battit et les poursuivit jusqu'à 
Hoba,quiestàlagauche de Damas. 

16. Il reprit toutes les richesses, 
et Lot son frère avec ses riches- 
ses, de même que les femmes et 
le peuple. 

17. Mais le roi de Sodome sortit 
au-devant de lui, lorsqu'il reve- 
nait après la défaite de Chodorla- 
homor, et des rois qui étaient avec 
lui dans la vallée de Savé, qui est 
la vallée du roi. 

18. Mais Melchisédech roi de 
Salem, offrant du pain et du vin. 
car il était prêtre du Dieu très- 
haut, 

49. Le bénit, et dit : Béni soit 
Abram par le Dieu très haut, qui 
a créé le ciel et la terre; 

20. Et béni le Dieu très haut, 
qui te protégeant, les ennemis 
ont été livrés entre tes mains! Et 
Abram lui donna la dîme de tout. 

%4. Mais le roi de Sodome dit à 
Abram : Donne-moi les âmes, et 
prends le reste pour toi. 

99. Abram lui répondit : Je lève 
ma main vers le Seigneur Dieu 
très-haut, possesseur du ciel et de 
la terre, 

23. Que depuis le fil de la trame 
jusqu’à la courroie d’une chaus- 
sure, je ne recevrai rien de tout 
ce qui est à toi, afin que tu ne di- 
ses pas : J'ai enrichi Abram. 
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24. J'excepte seulement ce que 
mes jeunes gens ont mangé, et 
les parts des hommes qui sont 
venus avec moi, Aner, Escol, et 
Mambré : ceux-ci recevront leurs 
parts. 


CHAPITRE XV. 


Dieu promet un fils à Abram. Alliance 
de Dieu avec Abram. 


1. Ces choses s'étant ainsi pas- 
sées, la parole du Seigneur se fit 
entendre à Abram dans une vi- 
sion, disant : Abram, ne crains 
pas, je suis ton protecteur et ta 
récompense grande à linfini. 

2. Et Abram dit: Seigneur Dieu, 
que me donnerez-vous ? moi, je 
m'en irai sans enfants; car cet 
Eliézer de Damas est le fils de 
l'intendant de ma maison. 

3. Et Abram ajouta : Pour moi, 
vous ne m'avez pas donné de pos- 
térité, aussi voilà que le serviteur 
né dans ma maison sera mon hé- 
ritier. 

4. Et aussitôt la parole du Sei- 
gneur se fit entendre à lui, disant: 
Celui-là ne sera pas ton héritier; 
mais celui qui sortira de tes en- 
trailles, tu lauras pour héritier. 

5. Et il l'emmena dehors et lui 
dit: Regarde le ciel, et compte 
les étoiles, situ peux. Etilajouta: 
Ainsi sera ta postérité. 

6. Abram crut à Dieu, et ce lui 
fut imputé à justice. 


18. Hébr., vu, 1. — Cuar. XV. 5. Rom., 1v, 18. — 6. Rom., 1v, 3; Galat., 111, 6; Jac., 


m23. 


15. * Damas, capitale de la Syrie, abondamment arrosée, et tout entourée de ver- 


dure, au milieu du désert. 


18. Cette oblation du pain et du vin faite par Melchisédech est une figure sensible 
du sacrifice de nos autels. — * Par son double caractère de roi et de pontife, Mel- 
chisédech représente le Messie, et il a mérité de donner son nom au sacerdoce de 
la loi nouvelle, selon l’ordre de Melchisédech. (Psaume, cix, 4; Hébreux, vi, 20.) 

21. Les âmes: c'est-à-dire les personnes. Compar. xii, 5. 
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3. Le Seigneur lui dit encore : 
Je suis le Seigneur qui tai fait 
sortir d'Ür des Chaldéens, pour 
te donner cette terre, afin que tu 
la possèdes. 

8. Mais Abram demanda : Sei- 
gneur Dieu, d'où pourrai-je savoir 
que je dois la posséder? 

9. Et répondant, le Seigneur : 
Prends, dit-il, une génisse de 
trois ans, une chèvre de trois 
ans, un bélier de trois ans, de 
même qu’une tourterelle et une 
colombe. 

10. Abram prenant tous ces ani- 
maux, les divisa par la moitié, et 
plaça les deux parties vis-à-vis 
l’une de l’autre ; mais les oiseaux, 
il ne les divisa point. 

11. Or les oiseaux descendirent 
sur les corps morts, et Abram les 
chassait. 

19. Et comme le soleil se cou- 
chait, un profond sommeil s'em- 
para d'Abram, et une terreur 
grande et sombre le saisit. 


[cu. xv.] 


43. Alors il lui fut dit : Sache 
dès à présent que ta postérité 
doit être étrangère dans un pays 
qui ne sera pas le sien; qu’on les 
réduira en servitude, et qu'on les 
opprimera durant quatre cents 
ans. 

44. Mais la nation à laquelle ils 
seront assujettis, c'est moi qui la 
jugerai;et après ils sortirontavec 
de grandes richesses. 

45. Pour toi, tu iras en paix 
vers tes pères, enseveli dans une 
heureuse vieillesse. 

16. Ainsi à la quatrième géné- 
ration, ils reviendront ici; car les 
iniquités des Amorrhéens ne 
sont pas parvenues à leur comble 
jusqu'au temps présent. 

47. Or, quand le soleil fut cou- 
ché, il se fit une obscurité téné- 
breuse, et il parut un four qui fu- 
mait, et une lampe de feu qui pas- 
sait au milieu des animaux divi- 
sés. 

18. En ce jour-là le Seigneur fit 


10. Jérémie, xxxiv, 18. — 13. Actes, vi, 6. — 18. Supra, xu, 7; xu, 15; Infra, 
XXVI, 4; Deut., xxxiv, 4; III Rois, 1v, 21; H Paralip., 1x, 26. 


ac aaa a a 


8. Abraham ne doute pas des promesses divines; il demande seulement à Dieu de 
lui faire connaitre la manière de les exécuter. 

13. Qu’on les réduira; c'est-à-dire tes descendants; mot représenté par {a postérité. 

45. * Tu iras... vers les pères. La mort, d'après les idées des Hébreux, mettait fin 
au pèlerinage terrestre ; mourir, c'était retourner à ses pères, se réunir à son peuple. 
Ces locutions remarquables, qui se lisent dans tous les livres de la Bible hébraïque 
et surtout dans le Pentateuque, « expriment plus qu'une inhumation ordinaire, 
dit M. Franz Delitzsch. De même que lorsqu'il est dit que les patriarches meurent 
rassasiés de jours, on indique par là non seulement le dégoût des misères de cette 
vie, mais aussi les aspirations à une vie meilleure, de même la réunion avec les 
ancêtres n'est pas seulement la réunion des corps, mais aussi la réunion des per- 
sonnes. » 

16. * Des Amorrhéens, peuple chananéen qui, avant la conquête de la Palestine 
par les Israélites, occupait les montagnes de Juda à l'ouest de la mer Morte, et le 
royaume de Basan avec celui de Séhon à l’est du Jourdain. 

18. * Depuis le fleuve d'Egypte, le torrent qui sépare l’Asie de l'Afrique, l'ouadi 
el-Arisch. — Jusqu'au grand fleuve d’ Euphrate. L'Euphrate, un des plus grands fleuves 
de l'Asie occidentale, prend sa source dans l'Arménie, passe à Babylone et se mêle 
ensuite au Tigre avant de se jeter dans le golfe Persique. Son eau est bourbeuse, 
mais a un goût agréable, quand elle est purifiée. L'Euphrate est souvent appelé 
simplement dans l'Ecriture « le grand fleuve, » sans l'addition du nom propre. 


[cm. xvi.] 


une alliance avec Abram, disant : 
C'est à ta postérité que je donne- 
rai ce pays, depuis le fleuve d'E- 
gypte jusqu'au grand fleuve d'Eu- 
phrate ; 

19. Les Cinéens, les Généséens, 
les Cedmonéens, 

90. Les Héthéens, les Phéré- 
séens, et les Raphaïtes aussi. 

91. Les Armorrhéens, les Cha- 
nanéens, les Gergéséens et les Jé- 
buséens. 


CHAPITRE XVI. 


Abram épouse Agar. Fuite d'Agar. Nais- 
sance d'Ismael. 


i. Cependant Saraï femme d’A- 
bram ne lui avait pas donné d’en- 
fants; mais ayant une servante 
égyptienne du nom d’Agar, 

2. Elle dit à son mari : Voilà 
que le Seigneur m’a rendue sté- 
rile, pour que je n'aie pas d'en- 
fants; prends ma servante, peut- 
être qu’au moins par elle j'aurai 
des enfants. Abram ayant con- 
senti à sa prière, 

3. Elle prit Agar sa servante 
égyptienne, dix ans après qu'ils 
eurent commencé d'habiter dans 
la terre de Chanaan, et elle la 
donna à son mari pour femme. 

4. Il alla donc vers elle. Mais 
elle, voyant qu'elle avait conçu, 
méprisa sa maitresse. 
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5. Alors Saraï dit à Abram : Tu 
agis injustement envers moi : 
c'est moi qui tai donné ma ser- 
vante pour femme, laquelle, 
voyant qu'elle a conçu, me traite 
avec mépris. Que le Seigneur 
juge entre moi et toi. 

6. Abram lui répondant : Voilà, 
dit-il, ta servante qui est entre 
tes mains; fais d'elle ce qui te 
plaira. Saraï l'ayant donc châtiée, 
elle prit la fuite. 

7. Mais l'Ange du Seigneur 
l'ayant trouvée dans la solitude 
auprès de la source d’eau qui est 
sur le chemin de Sur au désert, 

8. Lui dit : Agar, servante de 
Saraï, d’où viens-tu? et où vas- 
tu? Elle répondit : Je fuis devant 
Sarai ma maitresse. 

9. Et l'ange du Seigneur lui re- 
partit : Retourne vers ta mai- 
tresse, et humilie-toi sous sa 
main. 

10. Et de nouveau : Multipliant, 
dit-il, je multiplierai ta postérité, 
et elle sera innombrable par la 
multitude. 

41. Puis : Voilà, ajouta-t-il, que 
tu as conçu et tu enfanteras un 
fils, et tu l’appelleras du nom 
d'Ismaël, parce que le Seigneur 
a en'endu ton affliction. 

12. Ce sera un homme farouche: 
sa main sera contre tous, et la 
main de tous contre lui; et c’est 


19. * Les Cinéens, tribu qui habitait au sud-est de Chanaan. Du temps de Saül, ils 
étaient mêlés aux Amalécites. D'autres vivaient en nomades au nord de la Palestine, 
à l'époque des Juges. Quelques-uns habitaient dans des villes. 


2. Quoique contraire à l'institution primitive du mariage (nr, 24), la pluralité des 
femmes, en vertu d’une dispensation particulière de Dieu, fut permise aux patri- 
arches; et il semble qu’elle a duré pendant la législation mosaïque: mais Jésus-Christ 
a ramené le mariage à sa première institution (Maté, xIx). 

1.* Le chemin de Sur. Voir la note sur Erode, xv, 22. 

10. Mullipliunt, je mulliplierai; hébraïsme, pour je mulliplierui à d'en fini, 

41. * Ismaël signifie Dieu a entendu ou exaucé. 
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vis-à-vis de tous ses frères qu’il 
plantera ses tentes. 

43. Alors elle appela le Sei- 
gneur qui lui parlait du nom de: 
Vous êtes le Dieu qui m'avez 
vue. Car elle dit : Certainement 
ici j'ai vu par derrière, celui qui 
me voit. 

14. Cest pourquoi elle appela 
ce puits, le Puits du vivant et me 
voyant. Ge puits est entre Cadès 
et Barad. 

45. Agar donc enfanta un fils à 
Abram qui l'appela du nom d'Is- 
maël. 

16. Abram avait quatre-vingt- 
six ans, quand Agar lui enfanta 
Ismaël. 


CHAPITRE XVII. 


Dieu apparaît à Abraham; il change son 
nom et celui de Sarauï. Institution de la 
Circoncision. Promesse de la naissance 
d'Isaac. 


4. Or, après qu'Abram eut com- 
mencé sa quatre-vingt-dix-neu- 
vième année, le Seigneur lui ap- 
parut, et lui dit : Je suis le Dieu 
tout-puissant : marche devant 
moi, et sois parfait. 

2. J'établirai mon alliance entre 
moi et toi, et je te multiplierai 
prodigieusement. 


[cu. xvi.) 


3. Abram tomba incliné sur sa 
face. 

4. Et Dieu lui dit : C’est moi, et 
mon alliance sera avec toi, et tu 
seras père de beaucoup de na- 
tions. 

5. Et on ne t'appellera plus du 
nom d'Abram, mais tu te nomme- 
ras Abraham; car je t’ai établi 
père de beaucoup de nations. 

6. Et je te ferai croître prodi- 
gieusement, et je t'établirai chef 
de nations; et des rois sortiront 
de toi. 

7. Ainsi j'établirai mon alliance 
entre moi et toi, et entre ta pos- 
térité après toi dans ses généra- 
tions, par un pacte éternel; afin 
que je sois ton Dieu et le Dieu de 
ta postérité après toi. 

8. Et je te donnerai et à ta pos- 
térité la terre de ton pèlerinage, 
toute la terre de Chanaan, en pos- 
session éternelle; et je serai leur 
Dieu. 

9. Dieu dit encore à Abraham : 
Tu garderas mon alliance, toi et 
ta postérité après toi dans ses gé- 
nérations. 

10. Voici mon alliance que vous 
observerez entre moi et vous, et 
ta postérité après toi : Tout mâle 
d'entre vous sera circoncis. 


14. Infra, xxıv, 62. — Cuar. XVII, 4. Eccli., xuv, 20; Rom., 1v, 17. — 9. Actes, vir, 8. 


414. * Barad, sur la route de Bersabée en Egypte, était probablement au nord du 


Djebel Helâl; 
wailich actuel. 


Cadès à l'est; le Puits du vivant est vraisemblablement l'Ain Mou- 


5. Abram veut dire, père d'élévation, et Abraham, père de multitude. 


6. Saint Paul montre que ces promesses regardent proprement les enfants d'Abra- 
ham, selon l'esprit, qui imitent la foi et l'obéissance de patriarche. Voyez Rom., 1v, 
41, 12; 1x, 7, 8; Galat., ur, 44 et suiv. 

40. La circoncision, qui devait distinguer extérieurement le peuple juif de tous les 
autres peuples, était aussi la figure du baptême, qui devait nous purifier du péché 
originel et nous faire entrer ainsi dans la seconde alliance représentée par cette 
première que Dieu a faite avec Abraham. Cette circoncision était encore une figure 
d'une autre circoncision intérieure et spirituelle; c'est-à-dire la répression de tous 
les plaisirs déréglés, et de toutes les passions, 


{cn. xvu] 


41. Et vous carconcirez votre 
chair, afin que ce soit là un signe 
d'alliance entre moi et vous. 

42. L'enfant de huit jours sera 
circoncis parmi vous; tout mâle 
en vos générations, tant le servi- 
teur né dans votre maison, que 
le serviteur acheté, sera circon- 
cis, et même celui qui ne sera 
pas de votre race. 

43. Ainsi mon pacte en votre 
chair sera une alliance éternelle. 

14. Le mâle dont la chair naura 
pas été circoncise, cette âme sera 
exterminée du milieu de son 
peuple, parce qu'il aura rendu 
vaine mon alliance. 

45. Dieu dit aussi à Abraham : 
Tu n’appelleras pas ta femme Sa- 
raï, mais Sara. 

16. Je la bénirai, et d'elle je te 
donnerai un fils que je dois bénir 
aussi; et il sera chef de nations; 
et des rois de peuples sortiront 
de lui. 

47. Abraham tomba sur sa face, 
et rit, disant en son cœur : Pen- 
sez-vous qu'à un centenaire nai- 
tra un fils, et que Sara nonagt- 
uaire enfantera? 

18. Et il dit à Dieu : Plaise à 
Dieu qu'Ismaël vive devant vous! 

49. Et Dieu répondit à Abra- 
ham : Sara ta femme t’enfantera 
un fils, et tu l’appelleras du nom 
d’Isaac, et je ferai de mon pacte 
avec lui et avec sa postérité après 
lui une alliance éternelle. 

20. Pour Ismaël, je tai aussi 
exaucé : voilà que je le bénirai, 
que je le ferai croître et que je le 
multiplierai grandement; il don- 
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nera naissance à douze chefs, et 
je le ferai père d’une grande na- 
tion. 

21. Mais mon alliance, je l'éta- 
blirai avec Isaac, que t'enfantera 
Sara en ce même temps, l’année 
prochaine. 

22. Et lorsque fut fini le dis- 
cours de Dieu qui lui parlait, Dieu 
disparut de devant Abraham. 

93. Abraham donc prit Ismaël 
son fils, tous les serviteurs nés 
dans sa maison et tous ceux qu'il 
avait achetés, tons mâles d’entre 
les hommes de sa maison, et il 
les circoncit aussitôt ce jour-là 
même, comme Dieu lui avait or- 
donné. 

24. Or Abraham avait quatre- 
viugt-dix-neuf ans, quand il cir- 
concit sa chair. 

95. Et Ismaël son fils avait ac- 
compli treize ans au moment de 
sa circoncision. 

26. Daus le même jour fut cir- 
concis Abraham et Ismaël son 
fils. 

27. Et tous les hommes de sa 
maison, tant les serviteurs nés 
chez lui, que ceux qui avaient été 
achetés, et les étrangers furent 
parcillement circoncis. 


CHAPITRE XVIII. 


Apparition de trois anges à Abraham. 
Promesse de la naissance d'Isaac. Pré- 
diction de la destruction de Sodome et 
de Gomorrhe. 


4. Or le Seigneur apparut dans 
la vallée de Mambré, à Abrabam, 
assis à l'entrée de sa tente dans 
la grande chaleur du jour. 


144. Lév., xu, 3; Luc, 11, 21; Rom., 1v, 44.— 19. infra, xvui, 40; xx1, 2. — Cuar., XVIII. 


4. Hébr., xiu, 2. 


l al o O T = 
15. Saraï signifie noble, princesse, et Sara, féconde. 
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2. Car, lorsqu'il eut levé les 
yeux, trois hommes lui apparu- 
rent se tenant près de lui ; et lors- 
qu'il les eut vus, il courut au-de- 
vant d’eux de l’entrée de sa tente, 
et il se prosterna en terre. 

3. Et il dit : Seigneur, si j'ai 
trouvé grâce à tes yeux, ne passe 
pas au-delà de ton serviteur. 

4. J'apporterai un peu d’eau, 
et vous laverez vos pieds, et vous 
vous reposerez sous cet arbre. 

5. Je vous servirai aussi un peu 
de pain; et vous reprendrez vos 
forces, puis vous irez plus loin, 
car c’est pour cela que vous êtes 
venus vers votre serviteur. [ls lui 
répondirent: Fais ce que tu as dit. 

6. Et Abraham alla en toute 
hâte à sa tente vers Sara, et lui 
dit : Pétris vite trois mesures de 
fleur de farine, et fais des pains 
cuits sous la cendre. 

7. Etlui-même courut au trou- 
peau, et en prit un veau tendre et 
excellent; et il le donna à un ser- 
viteur qui se hâta et le fit cuire. 

8. Il prit aussi du beurre et du 
lait, et le veau qu'il avait fait 
cuire, et le mit devant eux; et lui- 
même se tenait debout près d'eux 
sous l'arbre. 

9. Quand ils eurent mangé, ils 
lui demandèrent : Où est Sara ta 
femme? Il répondit : La voilà 
dans la tente. 


cu. xvur.] 


40. Lun d'eux dit : En retour- 
nant, je viendrai vers toi en ce 
temps-ci, vous vivant encore, et 
Sara ta femme aura un fils. Ce 
qu'ayant entendu, Sara rit der- 
rière la porte de la tente. 

11. Car ils étaient tous deux 
vieux et d’un âge fort avancé, et 
Sara n'avait plus ses mois. 

12. Elle rit en cachette, disant : 
Après que je suis devenue vieille, 
et que mon seigneur est un peu 
bien vieux, penserai-je au plai- 
sir? 

43. Mais le Seigneur dit à Abra- 
ham : Pourquoi Sara a-t-elle ri, 
disant : Est-ce que vraiment je 
dois enfanter, moi vieille ? 

44. Est-ce quà Dieu quelque 
chose est difficile? Selon ma pa- 
role, je reviendrai vers toi, en 
ce mème temps, vous vivant en- 
core, et Sara aura un fils. 

15. Sara le nia, disant : Je mai 
pas ri; car elle était saisie de 
crainte. Mais le Seigneur : Il wen 
est pas ainsi, dit-il; mais tu as ri. 

16. Lors donc que ces hommes 
furent partis de là, ils tournèrent 
les yeux vers Sodome; et Abra- 
ham allaitavec eux, les recondui- 
sant. 

47. Alors le Seigneur dit : Pour- 
rai-je cacher à Abraham ce que 
je vais faire, 

18. Puisqu'il doit être père 


10. Supra, xvi, 19; Infra, xxi, 1; Rom., 1x, 9. — 12. I Pierre, ut, 6. — 18. Supra, 


xn, 3; Infra, xxu, 18. 


2. Trois hommes; c'est-à-dire, comme le prouve tout ce récit même, Dieu et deux 
anges sous une forme humaine. — Et il se prosterna; littér.: Et il adora, Le verbe 
adorer se prend souvent dans l'Ecriture pour marquer l'action simple de s'incliner, 
de se prosterner. Compar. Hébr., xı, 21. L'acte extérieur d'adoration qu’on rendait à 
Dieu n’était pas différent de l'hommage de respect qu'on rendait aux hommes, le 
sentiment intérieur pouvait les distinguer. 

3. À tes yeux, etc. Abraham parle ici au singulier, parce qu’il n’adresse la parole 
qu'à celui des trois personnages qui lui a paru le principal. 


fcn. xvur.] 


d’une nation grande et très puis- 
sante, et que DOIVENT ÊTRE BÉNIES 
en lui toutes les nations de la 
terre ? 

49. Car je sais qu'il ordonnera 
à ses enfants et à sa maison après 
lui, de garder la voie du Seigneur, 
et de pratiquer l'équité et la jus- 
tice, afin que le Seigneur accom- 
plisse à cause d'Abraham tout ce 
qu’il lui a dit. 

20. Le Seigneur dit donc : La 
clameur de Sodome et de Go- 
morrhe s’est multipliée, et leur 
péché s’est agravé outre mesure. 

91. Je descendrai, et je verrai, 
si la clameur qui est venue jus- 
qu'à moi, elles Pont accomplie 
par leurs œuvres : s’il n'en est 
pas ainsi, que je le sache. 

99, Et ils partirent de là, et ils 
s’en allèrent vers Sodome; mais 
Abraham se tenait encore devant 
le Seigneur. 

93. Et s’approchant, il dit : Est- 
ce que vous perdrez le juste avec 
limpie? 

24. Sil se trouve cinquante 
justes dans la ville, périront-ils 
avec les autres? et ne pardonne- 
rez-vous pas à ce lieu à cause de 
ces cinquante justes, s’ils s'y trou- 
vent? 

25. Loin de vous de faire cela, 
de perdre le juste avec limpie, 
en sorte que le juste soit traité 
comme limpie ; cela west pas de 
vous : vous qui jugez toute la 
terre, vous ne rendrez nullement 
ce jugement. 

26. Le Seigneur lui répondit : 
Si je trouve à Sodome cinquante 
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justes, dans l'enceinte de la ville, 
je pardonnerai à tout ce lieu à 
cause d'eux. 

97. Et reprenant. Abraham dit: 
Puisque j'ai déjà commencé, je 
parlerai à mon Seigneur, quoi- 
que je ne sois que poussière et 
cendre. 

28. Et s’il y avait cinquante 
justes, moins cinq, détruiriez- 
vous, parce qu'iln'y en aurait que 
quarante-cinq, la ville entière ? 
Et le Seigneur dit : Je ne la détrui- 
rai pas, si j'en trouve là quarante- 
cinq 

99. Et il lui parla de nouveau : 
Mais s’il s'en trouve là quarante, 
que ferez-vous? Dieu répondit : 
Je ne la frapperai pas, à cause des 
quarante. 

30. Je vous prie, Seigneur, 
ajouta Abraham, ne vous fâchez 
point, si je parle encore : Et s’il 
s'en trouve là trente? Le Seigneur 
répondit : Je ne le ferai pas, si 
jen trouve là trente. 

81. Puisque j'ai déjàcommencé, 
dit encore Abraham, je parlerai 
à mon Seigneur : Et s’il s’y en 
trouvait vingt? Le Seigneur ré- 
pondit : Je ne la détruirai pas, à 
cause des vingt. 

32. Je vous conjure, Seigneur, 
reprit Abraham, ne vous irritez 
pas, si je parle encore une fois : 
Et s'il s’en trouve là dix? Et le 
Seigneur dit : Je ne la détruirai 
pas à cause des dix. 

33. Et le Seigneur s’en alla, 
après qu'il eut cessé de parler à 
Abraham, et Abraham retourna 
en sa demeure. 


22. Et ils partirent. Les deux anges qui accompagnaient Dieu vont à Sodome; 
mais Dieu, toujours sous la figure d'un homme, demeure seul avec Abraham. 
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CHAPITRE XIX. 


Lot recoit les anges à Sodome; il se sauve 
à Ségor. Destruction de Sodome et de 
Gomorrhe. Inceste des filles de Lot. 


4. Cependant les deux Anges 
vinrent à Sodome vers le soir, et 
Lot étant assis à la porte de la 
ville. Dès qu'il les eut vus, il se 
leva et alla au-devant d'eux, et se 
prosterna, incliné vers la terre. 

2. Et il dit : Je vous conjure, 
seigneurs, venez dans la maison 
de votre serviteur, et demeurez- 
y; lavez vos pieds, et dès le ma- 
tin vous continuerez votre route. 
Ils répondirent : Point du tout; 
mais c’est sur la place que nous 
demeurerons. 

3. Mais il les força par ses ins- 
tances de venir chez lui; et lors- 
qu'ils furent entrés dans sa mai- 
son, il leur prépara un repas, et 
il fit cuire des azymes ; et ils man- 
gèrent. 

4. Mais avant qu'ils allassent se 
coucher, les hommes de la ville 
environnèrent la maison, depuis 
l'enfant jusqu'au vieillard, tout 
le peuple ensemble. 

5. Et ils appelèrent Lot et lui 
dirent : Où sont les hommes qui 
sont entrés chez toi cette nuit? 
Amène-les ici, afin que nous les 
connaissions. 

6. Lot étant sorti vers eux, et 
ayant fermé derrière lui la porte, 
dit : 


(cm. xix.] 

7. Ne faites pas, je vous prie, 
mes frères, ne faites pas ce mal. 

8. J'ai deux filles qui n’ont pas 
encore connu d'hommes : je vous 
les amènerai, et vous ferez d'elles 
ce qui vous plaira, pourvu qu’à 
ces hommes vous ne fassiez au- 
cun mal; cer ils sont venus à 
l'ombre de mon toit. 

9. Mais ils répondirent : Retire- 
toi d'ici. Et de nouveau : Tu es 
venu ici, dirent-ils, comme étran- 
ger; est-ce pour t'ériger en juge. 
C'est donc toi-même que nous 
maltraiterons plus qu'eux. Et ils 
faisaient à Lot la plus grande vio- 
lence; et déjà ils étaient près 
d’enfoncer la porte. 

40. Mais voilà que les hommes 
avancèrent la main, firentrentrer 
Lot auprès d'eux et fermèrent la 
porte; 

44. Et ceux qui étaient dehors, 
ils les frappèrent d'aveuglement, 
depuis le plus petit jusqu'au plus 
grand, en sorte qu'ils ne pou- 
vaient retrouver la porte. 

42. Alors ils dirent à Lot : As-tu 
iciquelqu'un des tiens, ungendre, 
ou des fils, ou des filles? tous 
ceux qui sont à toi, fais-les sortir 
de cette ville ; 

13. Car nous détruirons ce lieu, 
parce que leur clameur s’est éle- 
vée de plus en plus devant le 
Seigneur qui nous à envoyés 
pour les perdre. > 

14. Lot étant donc sorti, parla 


Cuar. XIX. 4. Hébr., xu, 2. — 9. II Pierre, 11, 8. — 11. Sag., xIx, 16. 


4, Et il se prosterna; littér.: Et il adora. Voy. xvin, 2. — * A Sodome. Voir la note 


sur Genèse, xin, 10. 


3. Des azymes; c’est-à-dire des pains ou des gâteaux faits sans levain. 

8. La proposition de Lot est en elle-même très coupable, mais le trouble et em- 
barras où il se trouvait, et la charité qui le portait à défendre avec tant d'ardeur les 
devoirs sacrés de l'hospitalité, diminuent de beaucoup la gravité de son péché. 


[cĦ. x1x.] 
à ses gendres, qui devaient épou- 
ser ses filles, et dit : Levez-vous, 
sortez de ce lieu; parce que le 
Seigneur détruira cette ville. Et 
il leur sembla parler comme en 
se jouant. 

45. Mais lorsqu'il fut matin, les 
Angesle pressaient, disant : Lève- 
toi, prends ta femme, et les deux 
filles que tu as, afin que tu ne 
périsses pas, toi aussi, dans le 
châtiment de la ville. 

16. Mais lui différant, ils prirent 
sa main et la main de sa femme 
et de ses deux filles, parce que le 
Seigneur lui faisait grâce. 

47. Et ils l'emmenèrent, le mi- 
rent hors de la ville; et là, ils 
lui parlèrent, disant : Sauve ton 
âme; ne regarde point derrière 
toi, et ne t'arrële dans aucune 
contrée d'alentour; mais sauve- 
toi sur la montagne, de peur que 
tu ne périsses toi aussi avec les 
autres. 

18. Et Lot leur répondit : je 
vous prie, mon Seigneur, 

49. Puisque votre serviteur a 
trouvé grâce devant vous et que 
vous avez signalé la miséricorde 
que vous in’avez faite, pour sau- 
ver mon âme, non, je ne puis 
être sauvé sur la montagne; il 
est à craindre que le mal ne 
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m'atteigne, et que je ne meure. 

20. Cette ville ici près, où je 
puis m’enfuir, est petite et j'y se- 
rai sauvé; n'est-elle pas de peu 
détendue? et mon âme n'y vi- 
vra-t-elle pas? 

21. Etil lui répondit : Voici que 
même en cela, j'ai accueilli ta 
prière, de ne pas détruire la ville 
pour laquelle tu mwas parlé. 

22. Hâte-toi, et tu y seras sau- 
vé; car je ne pourrai rien faire 
jusqu'à ce que tu y sois entré. 
C'est pourquoi cette ville fut ap- 
pelée du nom de Ségor. 

93. Le soleil se leva sur la terre, 
et Lot entra dans Ségor. 

2%. Le Seigneur donc fit pleu- 
voir sur Sodome et Gomorrhe du 
soufre et du feu venus du ciel 
d'auprès du Seigneur; 

25. Et il détruisit ces villes, et 
toute la contrée d’alentour, et 
tous les habitants des villes, et 
toutes les plantes de la terre. 

26. Et la femme de Lot, regar- 
dant derrière elle, fut changée en 
une statue de sel. 

27. Or Abraham se levant le 
matin, et venant où il avait été 
auparavant avec le Seigneur, 

28. Regarda Sodome et Go- 
morrhe, et toute la terre de cette 
contrée, et il vit une fumée qui 


17. Sag., x, 6. — 22, Sag., x, 6. — 24. Deut., xxix, 23; Isaïe, xur, 49; Jérémie, L, 40; 
Ezéch., xvi, 49; Osée, x1, 8; Amos, 1v, 11 ; Luc, xvu, 28; Jud., 7. — 26. Luc, xvii, 32. 


— 27. Supra, xvii, 1. 


17. Ton âme; c’est-à-dire ta vie, ta personne. Compar. 1x, 5. 


22. Ségor, en hébreu Tsohur, signifie petit. — * Ce Ségor devait être différent de 
celui de Genèse, xin, 10. Voir plus haut, xiv, 2. 

24-26. Pour traduire en mythes ou en faits purement naturels la destruction de 
Sodome et de Gomorrhe, et le changement de la femme de Lot en statue de sel, il 
faut non seulement s'inscrire en faux contre la tradition aussi constante qu'uni- 
verselle des juifs et des chrétiens, mais encore violer les lois les plus sacrées de 
l'herméneutique et de l’exégèse. 

21. Et venant; la concision de la Vulgate rend cette addition indispensable pour 
ie vrai sens du texte sacré. 
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montait de la terre, comme la 
fumée d’une fournaise. 

29. Mais, lorsque le Seigneur 
détruisait les villes de cette con- 
trée, s'étant souvenu d'Abraham, 
il sauva Lot de la ruine de ces 
villes dans lesquelles il avait ha- 
bité. 

30. Et Lot sortit de Ségor; il se 
retira sur la montagne, et ses 
deux filles avec lui (car il crai- 
gnait de demeurer dans Ségor), 
etil demeura dans la caverne, lui 
et ses deux filles avec lui. 

31. Or aînée dit à la plus jeune : 
Notre père est vieux, et il n’est 
resté sur la terre aucun homme 
qui puisse nous épouser selon la 
coutume de toute la terre. 

32. Viens, etenivrons-le de vin, 
et dormons avec lui, afin que nous 
puissions par notre père conser- 
ver une postérité. 

33. Elles donnèrent donc à leur 
père du vin à boire cette nuit-là; 
et l’aînée vint et dormit avec son 
père; mais celui-ci ne s'aperçut, 
ni quand sa fille se coucha, ni 
quand elle se leva. 

34. Et le lendemain, l’aînée dit 
à la plus jeune : Voilà que j'ai 
dormi hier avec mon père; don- 
nons-lui à boire du vin encore 
cette nuit, et tu dormiras avec 
lui, afin que nous conservions 
une postérité de notre père. 

85. Et elles donnèrent encore 
cette nuit-là à leur père du vin à 
boire; et la plus jeune fille dor- 
mit avec lui; et encore cette fois, 


[œu. xx.] 


il ne s'aperçut pas quand elle se 
coucha, ou quand elle se leva. 

36. Ainsi les deux filles de Lot 
conçurent de leur père. 

37. L’aînée enfanta un fils, et 
l'appela du nom de Moab; c’est le 
père des Moabites, jusqu'au pré- 
sent jour. 

38. La plus jeune aussi enfanta 
un fils, et l’appela du nom d’Am- 
mon, c’est-à-dire le fils de mon 
peuple; c’est le père des Ammo- 
nites, jusqu'aujourd’hui. 


CHAPITRE XX. 


Abraham se retire à Gérara. Abimélech 
enlève Sara; il la rend à Abraham. 


4. Parti de là pour la terre aus- 
trale, Abraham habita entre Ca- 
dès et Sur, et demeura comme 
étranger à Gérara. 

2. Or il dit de Sara sa femme : 
C’est ma sœur. Abimélech, roi de 
Gérara, envoya donc vers lui et 
la fit enlever. 

3. Mais Dieu vint vers Abimé- 
lech dans un songe pendant la 
nuit, et lui dit : Voilà que tu 
mourras, à cause de la femme 
que tu as enlevée; car elle a un 
mari. 

4. Or Abimélech ne lavait pas 
touchée, et il dit : Seigneur, per- 
drez-vous une nation qui est dans 
l'ignorance, et innocente? 

5. Lui-même ne m'a-t-il pas dit: 
C'est ma sœur? Et elle-même ma- 
t-elle pas dit : C’est mon frère? 
C’est dans la simplicité de mon 
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31, 38. C’est le père, etc., est mis elliptiquement pour : C’est le père des Moabites, 
des Ammonites qui existent encore aujourd’hui. 

i. * A Gérara, aujourd'hui Khirbet el-Gerar, au sud de Gaza. Cadès, au sud de 
Chanaan, dans le désert de Sin, était sur la limite de l’Idumée. 

2. C’est ma sœur. Voyez vers. 12, et compar. xi, 13. 


[cu. XXL] 
cœur et dans la pureté de mes 
mains que je lai fait. 

6. Et Dieu lui dit : Et moi aussi 
je sais que c'est avec un cœur 
simple que tu las fait; et c'est 
pour cela que je t'ai gardé, afin 
que tu ne péchasses pas contre 
moi, et que je n’ai pas permis que 
tu la touchasses. 

3. Maintenant donc rends à son 
mari cette femme ; parce que c'est 
un prophète, et il priera pour toi, 
ettu vivras; mais si tu ne la rends 
pas, sache que tu mourras de 
mort, toi et tout ce qui est à toi. 

8. Aussitôt, se levant de nuit, 
Abimélech appela tous ses servi- 
teurs, et fit entendre toutes ces 
paroles à leurs oreilles; et tous 
ces hommes furent saisis d'une 
grande crainte. 

9. Puis Abimélech appela aussi 
Abraham et lui dit : Que nous as- 
tu fait? et en quoi t’avons-nous 
offensé, pour que tu aies attiré 
sur moi et sur mon royaume un 
si grand péché? ce que tu ne de- 
vais pas faire, tu nous l'as fait. 

10. Et de nouveau se plaignant, 
il dit: Qu’as-tu vu, pouragir ainsi? 

11. Abraham répondit : Jai 
pensé en moi-même, disant : 
Peut-être n'y a-t-il pointla crainte 
de Dieu en ce lieu-ci, et ils me 
feront mourir à cause de ma 
femme. 

12. D'ailleurs elle est vraiment 
aussi ma sœur, étant fille de mon 
père, quoiqu'elle ne soit pas fille 
de ma mère; et je l’ai prise pour 
femme. 

13. Or quand Dieu me fit sortir 
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de la maison de mon père, je dis 
à Sara : Tu me feras cette grâce: 
dans tous les lieux où nous irons, 
tu diras que je suis ton frère. 

44. Abimélech prit donc des 
brebis, des bœufs, des serviteurs 
et des servantes, et il les donna à 
Abraham; et il lui rendit Sara sa 
femme. 

45. Et il dit : La terre est devant 
vous; partout où il te plaira, ha- 
bites-y. 

16. Mais à Sara il dit: Voilà que 
j'ai donné à ton frère mille pièces 
d'argent, pour que tu aies un 
voile sur les yeux devant tous 
ceux qui seront avec toi, et en 
quelque lieu que tu ailles : et 
souviens-toi que tu as été enle- 
vée. 

17. Mais Abraham ayant prié, 
Dieu guérit Abimélech, sa femme 
et ses servantes, et elles enfan- 
tèrent; 

18. Car le Seigneur avait frappé 
de stérilité toute la maison d’Abi- 
mélech, à cause de Sara femme 
d'Abraham. 


CHAPITRE XXI. 


Naissance d'Isaac. Agar est chassée. Al- 
liance entre Abimélech et Abraham. 


4. Or le Seigneur visita Sara, 
comme il l'avait promis, et il ac- 
complit ce quïl avait dit. 

2. Elle conçut et enfanta un fils 
dans sa vieillesse, au temps que 
Dieu lui avait prédit. 

3. Abraham appela son fils que 
lui engendra Sara, du nom d'I- 
saac. 


Car, XX, 12, Supra, x1, 13. — 13. Infra, xx, 23. -— Crtar. XXI. 1. Supra, xvii, 19; 


XVII, 40. — 2. Gal., 1v, 23; Hébr., x1, 11. 


7 Tu mourras de mort: hébraïsme, vour tu mourras infaxlliblement, 
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4. Et il le circoncit le huitième 
jour, comme Dieu lui avait or- 
donné, 

ÿ. Ayant alors cent ans: car 
c'est à cet âge de son père que 
naquit Isaac. 

6. Et Sara dit: Dieu mwa donné 
sujet de rire : quiconque l'ap- 
prendra, rira avec moi. 

7. Elle dit encore : Qui aurait 
cru qu'Abraham entendrait dire 
que Sara allaiterait un fils qu'elle 
lui a enfanté lorsqu'il était déjà 
vieux? 

8. Cependant l’enfant grandit, 
etil fut sevré; et Abraham fit un 
grand festin au jour de son se- 
vrage. 

9. Mais Sara ayant vu le fils 
d'Agar lEgyptienne se raillant 
d'Isaac son fils, elle dit à Abra- 
ham : 

10. Chasse cette servante et 
son fils; car le fils de la servante 
ne sera pas héritier avec mon fils 
lsaac. 

44. Cest avec peine qu’Abra- 
ham accueillit cette parole à 
cause de son fils. 

42. Dieu lui dit : Qu'elle ne te 
paraisse pas dure, cette parole sur 
l'enfant et sur la servante : quel- 
que chose que te dise Sara, écoute 
sa voix; parce que c'est en Isaac 
que sera ta postérité. 

13. Mais le fils même de la ser- 
vante, je le ferai père d'une 


[cHxxr,| 
grande nation, parce qu'il est né 
de toi. 

14. Abraham se leva donc le 
matin, et prenant du pain et une 
outre pleine d'eau, il les mit sur 
l’épaule d’Agar, lui donna l’enfant 
et la renvoya. Celle-ci s'en étant 
allée, errait dans le désert de Ber- 
sabée. 

15. Et quand l'eau de l'outre 
fut consommée, elle porta len- 
fant sous un des arbres qui 
étaient là. 

16. Et elle s’en alla et s'assit 
vis-à-vis, aussi loin qu'un arc 
peut lancer son trait ; car elle dit: 
Je ne verrai pas mourir mon fils. 
Et assise en face, elle éleva sa 
voix et pleura. 

17. Or Dieu entendit la voix de 
l'enfant : l'ange de Dieu appela 
Agar du ciel, disant : Que fais-tu, 
Agar? ne crains point, car Dieu a 
entendu la voix de l'enfant du 
lieu dans lequel il est. 

18. Lève-toi, prends l’enfant et 
le tiens par la main; car je le ferai 
père d’une grande nation. 

49. Alors Dieu lui ouvrit les 
yeux : et voyant un puits d'eau, 
elle alla et remplit l'outre, et 
donna à boire à l'enfant. 

20. Et Dieu fut avec lui: il 
grandit, demeura dans le désert, 
et devint un jeune homme ha- 
bile à tirer de l'arc. 

24. Il habita dans le désert de 


4. Supra, xvi, 10; Matt., 1, 2. — 10. Gal., 1v, 30. — 12. Rom., 1x, 7; Hébr., xr, 18. 


14. Saint Paul nous découvre le sens mystérieux qui est caché dans cette conduite 
d'Abraham, lorsqu'il dit que Sara figurait l'Eglise, et Agar la synagogue ; Ismaël les 
juifs incrédules; Isaac les fidèles circoncis ou incirconcis. Voy. Rom., 1x, 1, 8; Galat., 
iv, 24 et suiv. — ° Bersabée, aujourd'hui Bir es-Seba, dans l’ouadi Seba, au sud 
d'Hébron, sur la route d'Egypte, devint plus tard la frontière méridionale de la 
Palestine. 

19, * Un puits d'eau. D'après des explorations récentes, ce puits ou cette source 
serait daus l’ouadi Murveiléh. 


{cu. xxi] 
Pharan, et sa mere prit pour lui 
une femme de la terre d'Egypte. 

22. En ce même temps Abimé- 
lech et Pichol, chef de son armée, 
dirent à Abraham : Dieu est avec 
toi en tout ce que tu fais. 

23. Jure donc par Dieu que tu 
ne feras pas de mal, ni à moi, ni 
à mes enfants, ni à ma race; mais 
que selon la miséricorde que j'ai 
exercée envers toi, tu l'exerceras 
envers moi et envers la terre 
dans laquelle tu as demeuré 
comme étranger. 

24. Et Abraham dit : Je le jure. 

95. Mais il se plaignit à Abimé- 
lech, à cause du puits d'eau que 
ses serviteurs lui avaient ôté avec 
violence. 

26. Abimélech repartit : Je n'ai 
pas su qui a fait cela; mais toi- 
même, tu ne m'en as pas averti; 
et moi je n’en ai pas oui parler, 
si ce n'est aujourd'hui. 

27. Abraham prit donc des bre- 
bis et des bœufs, et les donna à 
Abimélech, et ils firent tous deux 
alliance. 

28. Et Abraham mit sept jeunes 
brebis de son troupeau à part. 

29. Et Abimélech lui demanda : 
Que signifient ces jeunes brebis 
que tu as mises à part? 
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30. Mais Abraham : Ces sept 
jeunes brebis, dit-il, tu les rece- 
vras de ma main, afin qu'elles me 
soient en témoignage que c’est 
moi qui ai creusé ce puits. 

31. C’est pourquoi ce lieu fut 
appelé Bersabée, parce que là 
l'un et l'autre jura. 

32. Cest ainsi qu'ils firent 
alliance, pour le puits du ser- 
ment. 

33. Abimélech se leva ensuite, 
et Pichol, chef de son armée, et 
ils retournèrent dans le pays des 
Philistins. Mais Abraham planta 
un bois à Bersabée, et il invoqua 
là le nom du Seigneur Dieu éter- 
nel. 

34. Etil demeura comme étran- 
ger dans la terre des Philistins, 
durant de longs jours. 


CHAPITRE XXII. 


Sacrifice d'Isaac. Dieu réitère ses pro- 
messes à Abraham. Dénombrement des 
enfants de Nachor, frère d'Abraham. 


4. Après que ces choses se fu- 
rent passées, Dieu éprouva Abra- 
ham, et lui dit : Abraham, Abra- 
ham. Et lui répondit : Me voici. 

2. Dieu lui dit : Prends ton fils 
unique, que tu chéris, Isaac, et 
va dans la terre de vision, et L 


23. Supra, xx, 13. — Cuar. XXII. 1, Judith, vi, 22; Hébr., xı, 17. 


22. * Phicol, titre du ministre du roi, général de ses armées. 
32. Pour le puits. Le texte sacré peut signifier aussi devant, près le puits. 


33. Dans les premiers temps ces sortes de bois servaient d’oratoires destinés au 
culte qu'on rendait au Seigneur. Voyez notre Abrégé d'introduction, etc., p. 459. Les 
idolâtres ont depuis recherché des lieux élevés, pour y planter les bois sacrés, qui 
leur servaient également de temples. 


2. Comme maître souverain de la vie et de la mort des hommes, Dieu avait le droit 
d'exiger d'Abraham le sacrifice de son fils; mais on voit par l'événement même qu'il 
voulait seulement éprouver et faire éclater la foi et la soumission du saint patriarche, 
afin de l'en récompenser d'une manière digne de sa puissance infinie; c’est-à-dire 
non seulement par la conquête des Hébreux sur les Chananéens, les Moabites et 
les Ammonites, mais encore par celle de l'Eglise chrétienne sur tous les pays du 
monde qui ont été assujettis à Jésus-Christ, dont Isaac n'était que la figure. — * Sur 
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tu l’offriras en holocauste, sur 
une des montagnes que je te 
montrerai. 

3. Abraham s'étant donc levé 
de nuit, prépara son âne, ame- 
nant avec lui deux jeunes hom- 
mes et Isaac son fils; et lorsqu'il 
eut coupé du bois pour un holo- 
causle, il s’en alla vers le lieu que 
Dieu lui avait prescrit. 

4. Mais le troisième jour, les 
yeux levés, il vit le lieu de loin. 

5. Et il dit à ses serviteurs : 
Attendez ici avec l'âne, moi et 
mon fils nous hâtant daller jus- 
que-là, après que nous aurons 
adoré, nous reviendrons à vous. 

6. Il prit aussi le bois de l’holo- 
causte, et le mit sur son fils Isaac, 
mais lui-même portait en ses 
mains le feu et le glaive. Comme 
ils s’avançaient tous deux en- 
semble, 

3. Isaac dit à son père : Mon 
père. Et celui-ci répondit : Que 
veux-tu, mon fils? Voici, dit-il, 
le feu et le bois; où est la victime 
de l’holocauste ? 

8. Et Abraham répondit : Dieu, 
mon fils, se pourvoira lui-même 
de la victime de l’holocauste. Ils 
s’'avançaient donc ensemble. 

9. Et ils arrivèrent au lieu que 
Dieu lui avait indiqué. Abraham 
y bâtit un autel, et déposa le bois 
dessus; et, lorsqu'il eut lié Isaac 
son fils, il le mit sur l’autel, au- 
dessus du tas de bois. 


[cH. xxu.] 


40. Alors il étendit la main, et 
il saisit le glaive pour immoler 
son fils. 

11. Et voilà que l'ange du Sei- 
gneur cria du ciel, disant : Abra- 
ham, Abraham. Lequel répondit: 
Me voici. 

12. Et l'ange dit : N’étends pas 
ta main sur l'enfant, et ne lui fais 
rien; je sais maintenant que tu 
crains Dieu, puisque tu n'as pas 
épargné ton fils unique à cause 
de moi. 

13. Abraham leva les yeux et 
vit derrière lui un bélier embar- 
rassé par les cornes dans un buis- 
son; le prenant, il l'offrit en ho- 
locauste à la place de son fils. 

14. Et il appela ce lieu du nom 
de : Le Seigneur voit. D'où l’on 
dit encore aujourd'hui : Sur la 
montagne le Seigneur verra. 

45. Mais l’ange du Seigneur 
appela Abraham une seconde fois 
du ciel, disant : 

16. Par moi-même j'ai juré, 
dit le Seigneur : parce que tu as 
fait cela, et que tu n’as pas épar- 
gné ton fils unique à cause de 
moi, 

47. Je te bénirai, et je multiplie- 
rai ta postérité comme les étoiles 
du ciel, et comme le sable qui est 
sur le rivage de la mer; ta pos- 
térité possédera les portes de ses 
ennemis, 

18. Er SERONT BÉNIES en ta posté- 
rité toutes les nations de la terre, 


10. Jacques, 1m, 21. — 16. Ps. av, 9; Eccli., xuv, 21; I Mach., u, 52; Luc, 1, 3; 
Hébr., vi, 48, 17. — 18. Supra, xn, 3; xvm, 18; Infra, xxvi, 4; Eccli., xuv, 25; Actes, 


ui, 25. 


une des montagnes, sur le mont Moriah, où fut bâti plus tard le temple de Jérusalem, 
d’après une tradition très répandue. Voir la note sur ll Rois, xx1v, 16. 

11. Les portes, etc.; hébraïsme, pour les villes de ses ennemis. 

48. Cette prophétie a eu son accomplissement parfait par Jésus-Christ, qui a été 
la bénédiction de tous les peuples de la terre. 
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parce que tu as obéi à ma voix. 

19. Et Abraham retourna vers 
ses serviteurs, et ils s’en allèrent 
ensemble à Bersabée, et il y ha- 
bita. 

20. Ces choses s'étant ainsi pas- 
sées, on annonça à Abraham que 
Melcha aussi avait enfanté des 
fils à Nachor son frère : 

21. Hus, le premier-né, Buz, 
son frère, et Camuel, père des 
Syriens, 

99. Cazed, Azau et aussi Phel- 
das et Jedlaph, 

93. Et Bathuel, dont naquit Ré- 
becca ; ce sont là les huit fils que 
Melcha enfanta à Nachor, frère 
d'Abraham. 

24. Sa femme du second rang, 
du nom de Roma, enfanta Tabée, 
Gaham, Tahas et Maacha. 


CHAPITRE XXII. 


Mort de Sara. Abraham achète une 
caverne pour l'enterrer. 


i. OrSara vécut cent vingt-sept 
ans. 

2. Et elle mourut dans la ville 
d'Arbée, qui est Hébron, dans la 
terre de Chanaan; et Abraham 
vint pour faire le deuil et pour la 
pleurer. 
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3. Et lorsqu'il se fut levé après 
les devoirs funéraires, il parla 
aux fils de Heth, disant : 

4. Je suis parmi vous étranger 
et voyageur : donnez-moi le droit 
de sépulture chez vous. afin que 
j'ensevelisse mon mort. 

5. Les fils de Heth répondirent, 
disant : 

6. Ecoute-nous, seigneur, tu es 
un prince de Dieu au milieu de 
nous; ensevelis ton mort dans le 
plus beau de nos sépulcres; nul 
ne pourra t’empêcher d’ensevelir 
ton mort dans son tombeau. 

7. Abraham se leva, et se pros- 
terna devant le peuple de ce 
pays, c'est-à-dire, les fils de Heth; 

8. Etilleur dit : S'il plaît à votre 
âme que j'ensevelisse mon mort, 
écoutez-moi et intercédez pour 
moi auprès d'Ephron, fils de Séor, 

9. Afin qu'il me donne la ca- 
verne double qu'il a à l'extrémité 
de son champ; que pour un prix 
convenable, il me la livre devant 
vous, afin que j y possède un sé- 
pulcre. 

10. Or, Ephron habitait au mi- 
lieu des fils de Heth. Ephron ré- 
pondit donc à Abraham, devant 
tous ceux qui entraient à la porte 
de la ville, disant: 


2. * Arbée, Hébron. Voir plus haut, xin, 18. 

3. Les fils de Heth; les Héthéens, descendants de Heth, fils de Chanaan. Com- 
par. x, 15. 

6. Un prince de Dieu; c'est-à-dire envoyé de Dieu, ou peut-être mieux, un très grand 
prince; car, dans l'Ecriture, le mot Dieu est très souvent employé pour exprimer le 
superlatif le plus élevé. 

1, 12. Se prostlerna; littér.: adora. Voyez xvm, 2. 

9. * La caverne double. Cette caverne s'appelle en hébreu Makpelah. La caverne de 
Makpelah a été décrite par le voyageur juif Benjamin de Tudèle qui l’a visitée au 
xue siècle. On entre dans une première grotte où l'on ne remarque rien. On descend 
ensuite dans une seconde qui est également vide. On pénètre enfin dans une troi- 
sième où se trouvent six tombeaux qui, d'après les inscriptions, seraient ceux 
d'Abraham, d'isaac, de Jacob, de Sara, de Rébecca et de Lia. Benjamin vit là aussi 
un grand nombre de tonneaux remplis d'ossements d'anciens Israélites qu'on y avait 
transportés par dévotion. 
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41. Non, il n’en sera pas ainsi, 
mon seigneur; mais toi, écoute 
plutôt ce que je dis : Je te livre 
le champ et la caverne qui est 
dans ce champ, en présence des 
fils de mon peuple; ensevelis ton 
mort. 

12. Abraham se prosterna de- 
vant le peuple de ce pays, 

43. Et dit à Ephron, le peuple 
l'environnant : Je te prie de m'é- 
couter; je donnerai l'argent pour 
le champ ; prends-le, et ainsi j'y 
ensevelirai mon mort. 

14. Et Ephron répondit : 

15. Mon seigneur, écoute-moi : 
la terre que tu demandes vaut 
quatre cents sicles d'argent; c’est 
le prix entre moi el toi; mais 
qu'est-ce que cela? ensevelis ton 
mort. 

16. Ce qu'Abraham ayant en- 
tendu, il fit peser l'argent qu’E- 
phron avait demandé, en pré- 
sence des fils de Heth, quatre 
cents sicles d'argent en monnaie 
de bon aloi et ayant cours. 

47. Et le champ jadis d’Ephron, 
dans lequel était une caverne 
double, en face de Mambré, aussi 
bien que la caverne et tous les 
arbres qui bordaient le champ de 
tous côtés, fut assuré 

18. À Abraham comme proprié- 
té sous les yeux des fils de Heth 
et de tous ceux qui entraient à la 
porte de la ville. 

49. Et ainsi Abraham ensevelit 
Sara sa femme dans la caverne 


[cH. xx1v.] 


double du champ, en face de 
Mambré; c'est Hébron, dans la 
terre de Chanaan. 

20. Le champ donc et la ca- 
verne qui élaient dans le champ 
furent assurés à Abraham comme 
propriété de tombeau, par les fils 
de Heth. 


CHAPITRE XXIV. 


L’intendant de la maison d'Abraham va 
en Mésopotamie demander une femme 
pour Isaac; il obtient Rébecca. 


4. Or Abraham était vieux et 
plein de jours ; et le Seigneur l'a- 
vait béni en toutes choses. 

2. Et il dit au serviteur le plus 
ancien de sa maison, qui présidait 
sur tout ce qu'il avait : Pose ta 
main sous ma cuisse, 

3. Afin que je t'adjure par le 
Seigneur Dieu du ciel et de la 
terre, que tu ne prendras pas de 
femme pour mon fils parmi les 
filles des Chananéens au milieu 
desquels j'habite ; 

4. Mais que tu iras dans mon 
pays et dans ma parenté, et que 
c'est de là que tu prendras une 
femme pour mon fils Isaac. 

5. Le serviteur répondit : Si la 
femme ne veut pas venir avec 
moi dans ce pays-ci, dois-je reme- 
ner votre fils dans le lieu d’où 
vous êtes sorti? 

6. Et Abraham dit : Garde-tor 
de jamais y remener mon fils 

7. Le Seigneur Dieu du ciel qui 
m'a tiré de la maison de mon père 


49. Infra, xxxv, 27. — CmaP. XXIV. 2. Infra, xLvu, 29. — 7. Supra, xu, 7; xu, 15; 


xv, 18; Infra, xxvi, 3. 


45. Le sicle d'argent pur valait environ 1 fr. 60. Voyez notre Abrégé d’inlroduclion 
aux livres de l'Ancien et du Nouveau Testament, p. 541, 542. 


2. Pose ta main, etc. Cette pratique, selon plusieurs Pères de l'Eglise, renferme un 
sens mystérieux qui est un serment fait au nom du Messie, qui devait naitre d'Abraham. 
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et du pays de ma naissance, qui 
m'a parlé, et m'a juré, disant : 
C'est à ta postérité que je donne- 
rai ce pays, enverra lui-même 
son ange devant toi, et tu pren- 
dras de là une femme pour mon 
fils. 

8. Que si la femme ne veut 
pas te suivre, tu ne seras pas 
engagé par le serment; seule- 
ment ne remène jamais là mon 
fils. 

9. Le serviteur donc posa la 
main sous la cuisse d'Abraham 
son maître, et il le lui jura. 

10. Cest pourquoi il prit dix 
chameaux du troupeau de son 
maître, et s’en alla portant avec 
lui de tous ses biens; et étant 
parti, il se dirigea en Mésopota- 
mie, vers la ville de Nachor. 

11. Et lorsqu'il eut fait agenouil- 
ler ses chameaux hors de la ville, 
près du puits, sur le soir, temps 
où les jeunes filles ont coutume 
de sortir pour puiser de l’eau, il 
dit : 

12. Seigneur Dieu de mon maî- 
tre Abraham, je vous supplie, 
venez-moi en aide aujourd'hui, 
etfaites miséricorde àmon maître 
Abraham. 

43. Me voici près de la source 
d'eau, et les filles des habitants 
de cette ville sortiront pour pui- 
ser de l’eau. 

14. Que la jeune fille donc à qui 
je dirai : Incline ta cruche, afin 
que je boive, et qui répondra : 
Bois, et je donnerai aussi à boire 
à tes chameaux, soit celle que 
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vous avez préparée à votre servi- 
teur Isaac : et c'est à cela que je 
connaîtrai que vous aurez fait 
miséricorde à mon maitre. 

45. Il n'avait pas encore achevé 
ces mots en lui-même, et voilà 
que sortit Rébecca, la fille de Ba- 
thuel, fils de Melcha, femme de 
Nachor, frère d'Abraham, laquelle 
portait une cruche sur son 
épaule ; 

16. Jeune fille fort gracieuse, 
vierge très belle et inconnue à 
tout homme : or elle était déjà 
descendue à la fontaine, avait 
rempli sa cruche, et elle s'en re- 
tournait. 

17. Aussitôt le serviteur courut 
au-devant d'elle, et dit : Donne- 
moi un peu d'eau à boire de ta 
cruche. 

18. Elle répondit : Bois, mon 
seigneur; et elle posa prompte- 
ment sa cruche sur son bras, et 
elle lui donna à boire. 

49. Et lorsqu'il eut bu, elle 
ajouta : Et même pour tes cha- 
meaux je puiserai de l’eau, jus- 
qu'à ce que tous aient bu. 

20. Et versant sa cruche dans 
les canaux, elle courut au puits 
pour puiser de l’eau, et quand elle 
leut puisée, elle la donna à tous 
les chameaux. 

921. Cependant lui la contem- 
plait en silence, voulant savoir si 
le Seigneur avait rendu son 
voyage heureux ou non. 

22. Or, après que les cha- 
meaux eurent bu, cet homme lui 
présenta des pendants d'oreilles 


10. * Mésopotamie, contrée située entre le Tigre et l Euphrate, l'Euphrate et le Cha- 


bour. 


22. Le sicle d’or pur valait à peu près 23 fr. 20. Voyez Abrégé d'introduction, etc., 


p. 541, 542. 
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d’or, pesant deux sicles, et au- 
tant de bracelets du poids de dix 
sicles. 

93. Puis il dit : De qui es-tu 
fille ? dis-le moi : y a-t-il dans la 
maison de ton père un lieu pour 
y loger? 

24. Elle répondit : Je suis la 
fille de Bathuel, fils de Melcha et 
que lui a engendré Nachor. 

95. Et elle ajouta, disant: Ilya 
chez nous beaucoup de foin et de 
paille, et un lieu spacieux pour 
y loger. 

96. L'homme s'inclina, et adora 
le Seigneur, 

27. Disant : Béni le Seigneur 
Dieu de mon maître Abraham, 
qui ne lui a pas retiré sa mi- 
séricorde et sa fidélité, et qui 
m'a conduit par une voie droite 
dans la maison du frère de mon 
maître ! 

28. C'est pourquoi la jeune fille 
courut et annonça à la maison de 
sa mère tout ce qu'elle avait en- 
tendu. 

29. Or Rébecca avait un frère 
du nom de Laban, qui sortit en 
grande hâte pour aller vers 
l'homme là où était la fontaine. 

30. Et, comme il avait vu les 
pendants d'oreilles et les brace- 
lets aux mains de sa sœur, et 
quïl avait entendu toutes ses pa- 
roles, lorsqu'elle disait : Ainsi 
m'a parlé cet homme, il vint vers 
l'homme, qui se tenait à côté de 
ses chameaux et près de la source 
d’eau. 

31. Et il lui dit : Entre, béni du 
Seigneur, pourquoi restes-tu de- 
hors? J'ai préparé la maison et 
un lieu pour tes chameaux. 

32. Puis:il le fit entrer dans le 
logis, dessangla les chameaux, 
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leur donna de la paille et du foin, 
et àlui-même et à ceux qui étaient 
venus avec lui, de l’eau pour la- 
ver leurs pieds. 

33. On mit aussi du pain en sa 
présence. Il dit :Je ne mangerai 
pas que je ne vous aie énoncé 
mon message. Laban lui répon- 
dit : Parle. 

34. Alors lui : Je suis, dit-il, ser- 
viteur d'Abraham. 

39. Le Seigneur a béni beau- 
coup mon maitre, et il est de- 
venu grand; car il lui a donné 
des brebis et des bœufs, de l’ar- 
gent et de l'or, des serviteurs et 
des servantes, des chameaux et 
des ânes. 

36. Et Sara la femme de mon 
maître lui a enfanté un fils dans 
sa vieillesse, et il lui a donné 
tout ce qu’il avait. 

37. Et mon maître m’a adjuré, 
disant : Tu ne prendras point de 
femme pour mon fils parmi les 
filles des Chananéens dans le pays 
desquels j'habite ; 

38. Mais tu iras à la maison de 
mon père, et tu prendras dans 
ma parenté une femme pour mon 
fils. 

39. Et moi j'ai répondu à mon 
maître : Mais si la femme ne veut 
pas venir avec moi? 

40. Le Seigneur, reprit-il, en 
présence de qui je marche, en- 
verra son ange avec toi, et diri- 
gera ta voie; et tu prendras une 
femme pour mon fils dans ma 
parenté et de la maison de mon 
père. 

41. Tu seras exempt de ma ma- 
lédiction, si tu vas vers mes pa- 
rents et qu’ils te refusent. 

42. Je suis donc venu aujour- 
dhui près de la source d’eau, et 
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j'ai dit : Seigneur Dieu de mon 
maître Abraham, si vous avez di- 
rigé la voie dans laquelle je 
marche maintenant, 

43. Me voici près de la source 
d'eau; que la vierge donc qui 
sortira pour puiser de l’eau, qui 
entendra de moi : Donne-moi un 
peu d’eau à boire de ta cruche, 

44. Et qui me répondra : Bois, 
toi; je puiserai ensuite de l'eau 
pour tes chameaux. soit la femme 
que le Seigneur a préparée au 
fils de mon maitre. 

45. Pendant que.sans rien dire, 
j'agitais ces pensées au-dedans 
de moi-même, parut Rébecca ve- 
nant avec sa cruche qu’elle por- 
tait sur l’épaule : elle descendit à 
la fontaine et puisa de l’eau. Et 
je lui dis : Donne-moi un peu à 
boire. 

46. Elle se hâtant, descendit sa 
cruche de dessus son épaule et 
me dit : Bois, toi; je donnerai 
ensuite à boire à tes chameaux. 
Je bus, et elle abreuva les cha- 
meaux. 

#1. Je l’interrogeai alors, et je 
dis : De qui es-tu fille? Elle ré- 
pondit : Je suis fille de Bathuel, 
fils de Nachor, que lui a enfanté 
Melcha. Je lui ai donc mis les 
pendants d'oreilles pour orner 
son visage, et j'ai attaché les bra- 
celets à ses bras. 

48. Et incliné, j'ai adoré le Sei- 
gneur, bénissant le Seigneur 
Dieu de mon maître Abraham, 
qui m'a couduit par une voie 
droite, afin de prendre la fille du 
frère de mon maître pour son 
fils. 

49. C'est pourquoi, si vous agis- 
sez avec miséricorde et loyauté 
envers mon maître, dites-le-moi:; 
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mais sı autre chose vous plaît, 
dites-le-moi encore; afin que 
j'aille à droite ou à gauche. 

90. Laban et Bathuel répondi- 
rent : C'est du Seigneur qu'est 
sortie cette parole; nous ne pou- 
vons en dehors de sa volonté, te 
dire rien autre chose. 

51. Voici Rébecca devant toi : 
prends-la, pars, et qu’elle soit la 
femme du fils de ton maître, selon 
qu'a parlé le Seigneur. 

52. Ce qu'ayant entendu le ser- 
viteur d'Abraham, se proster- 
nant en terre, il adora le Sei- 
gneur. 

53. Puis, tirant des vases d’or 
et d'argent, et des vêtements, il 
les donna à Rébecca en présent; 
et à ses frères et à sa mère, il of- 
frit aussi des dons. 

d4. Le repas commencé, man- 
geant ensemble et buvant, ils de- 
meurèerent là. Mais se levant le 
maätin, ie serviteur dit : Laissez- 
moi partir, afin que j'aille vers 
msu maitre. 

55. Les frères de Rébecca et sa 
mère répondirent : Que la jeune 
fille demeure au moins dix jours 
auprès de nous, et ensuite elle 
partira. 

56. Ne me retenez pas, reprit-il, 
puisque le Seigneur a dirigé ma 
voie : laissez-moi partir, afin que 
j'aille vers mon maître. 

57. Et ils dirent : Appelons la 
jeune fille, et demandons-lui ce 
qu’elle veut. 

58. Lorsque appelée, elle fut 
venue, ils lui demandèrent : Veux- 
tu aller avec cet homme? Elle dit : 
J'irai. 

59. Ils envoyèrent donc, elle, 
sa nourrice, le serviteur d’Abra- 
ham et ses compagnons, 
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60. Implorant des choses heu- 
reuses pour leur sœur, et disant: 
Tu es notre sœur; puisses-tu 
croître en mille et mille géné- 
rations, et puisse ta postérité 
posséder les portes de ses enne- 
mis! 

61. Ainsi Rébecca et ses ser- 
vantes étant montées sur les cha- 
meaux, suivirent le serviteur qui 
en grande hâte retournait vers 
son maître. 

62. En ce même temps se pro- 
menait Îsaac dans le chemin 
qui mène au puits dont le nom 
est puits Du vivant et voyant; 
car il habitait dans la terre aus- 
trale. 

63. Et il était sorti pour médi- 
ter dans la campagne, le jour 
étant déjà sur son déclin : et 
comme il avait levé les yeux, 
il vit les chameaux venant de 
loin. 

64. Rébecca aussi, Isaac aperçu, 
descendit de son chameau, 

65. Et dit au serviteur : Quel 
est cet homme qui vient par la 
campagne, à notre rencontre? Et 
il lui dit : C'est mon maitre. Et 
elle, prenant aussitôt son voile, 
se couvrit. 

66. Or le serviteur raconta tout 
ce qu'il avait fait, à Isaac, 

67. Qui conduisit Rébecca dans 
la tente de Sara sa mère, et la 
reçut pour femme : et il l'aima 
tellement, qu'il tempéra la dou- 
leur qu'il avait eue de la mort de 
sa mère. - 


[cu. xxv.] 


CHAPITRE XXV. 


Abraham épouse Cétura. Dénombrement 
des enfants nés de ce mariage. Mort 
d'Abraham. Postérité d'Ismael ; sa mort. 
Naissance d'Esaü et de Jacob. Esaü 
vend son droit d’ainesse. 


4. Or Abraham prit une autre 
femme du nom de Cétura, 

2. Laquelle lui enfanta Zamran, 
Jecsan, Madan, Madian, Jesboc 
et Sué. 

3. Et Jecsan engendra Saba et 
Dadan. Les fils de Dadan furent 
Assurim, Latusim et Loomim. 

4. Mais de Madian naquirent 
Epha, Opher, Hénoch, Abida et 
Eldaa. Tous ceux-ci sont les fils 
de Cétura. 

5. Abraham donna tout ce qu'il 
possédait à Isaac. 

6. Mais aux fils de ses autres 
femmes, il fit des présents, les 
sépara d'Isaac, son fils, etles en- 
voya, pendant que lui vivait en- 
core, versla région orientale. 

7. Or les jours de la vie d'Abra- 
ham furent de cent soixante- 
quinze ans. 

8. Et manquant de forces, il 
mourut dans une heureuse vieil- 
lesse, étant d’un âge fort avancé, 
et plein de jours; et il fut réuni à 
son peuple. 

9. Et Isaac et Ismaël, ses fils, 
Tensevelirent dans la caverne 
double, qui est située dans le 
champ ď'Ephron, fils de Séor Hé- 
théen, vis-à-vis de Mambré, 

10. Et qu'il avait acheté des fils 


62. Supra, xvi, 44. — Cuar. XXV. 1. I Par., 1, 32. 


60. Les portes de ses ennemis. Voyez xxu, 11. 
62. * Dans la terre australe, dans la Palestine méridionale. 


9. ° Dans la caverne double. Voir la note sur Genèse, xxiin, 9. 
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de Heth : c’est là qu'il fut enseveli, 
lui, et Sara sa femme. 

41. Et, après sa mort, Dieu bé- 
nit Isaac son fils qui habitait près 
du puits du nom de puits Du 
vivant et voyant. 

42. Voici les générations d'Is- 
maël, fils d'Abraham, que lui en- 
fanta Agar l’Egyptienne, servante 
de Sara : 

13. Et voici les noms de ses fils 
selon leurs noms et leurs géné- 
rations. Le premier né d’Ismaël 
fut Nabaïoth, ensuite Cédar, Ab- 
déel, Mabsam, 

14. Masma, Duma, Massa, 

45. Adar, Théma, Séthur, Na- 
phis et Cedma. 

16. Ce sont là les fils d'Ismaël; 
ce sont aussi les noms de leurs 
châteaux et de leurs villes; ¿ls 
ont été douze princes de leurs 
tribus. 

47. Or la vie d’Ismaël fut de 
cent trente-sept ans; et man- 
quant de forces, il mourut, et fut 
réuni à son peuple. 

48. Il habita depuis Hévila jus- 
quà Sur, qui regarde l'Egypte, 
quand on entre en Assyrie : Cest 
en présence de tous ses frères 
qu'il mourut. 

19. Voici aussi les générations 
d'Isaac fils d'Abraham : Abraham 
engendra Isaac, 

20. Lequel, lorsqu'il était âgé 
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de quarante ans, prit pour femme 
Rébecca, fille de Bathuel, Syrien 
de Mésopotamie, et sœur de 
Laban. 

21. Or Isaac implora le Seigneur 
pour sa femme, parce qu'elle 
était stérile : et le Seigneur 
l’exauca, et accorda la conception 
à Rébecca. 

29. Mais ses enfants s'entrecho- 
quaient dans son sein; elle dit : 
S'il devait en être ainsi pour moi, 
qu'était-il besoin de concevoir? 
Et elle alla, pour consulter le Sei- 
gneur, 

93. Qui répondant, dit : Deux 
nations sont dans ton sein, et 
deux peuples sortis de ton ventre 
se diviseront; un peuple surpas- 
sera l’autre peuple, et l’aîné ser- 
vira le plus jeune. 

24. Déjà le temps d’enfanter 
était venu, et voilà que deux ju- 
meaux se trouvèrent dans son 
sein. 

25. Celui qui le premier sortit, 
était roux, tout hérissé de poils 
comme une peau; et il fut appelé 
du nom d'Esaü. Aussitôt l'autre 
sortant, tenait de sa main le pied 
de son frère : et c'est pour cela 
qu'elle l’appela Jacob. 

26. Isaac était sexagénaire, 
quand ces enfants lui naquirent. 

97. Ceux-ci devenus grands, 
Esaü se rendit habile à chasser, 


13. I Par., 1, 29. — 23. Rom., 1x, 10. — 25. Osée, xu, 3; Matt., 1, 2. 


13. Selon leurs noms et leurs générations; c'est-à-dire selon les noms de leurs géné- 


rations. Compar. ni, 16. 


16. Ce sont aussi les noms, etc. Littér.: Et ce sont les noms par leurs châteaux et 
par leurs villes, ce que l'on interprète par: Et ce sont les noms qui sont passés à 
leurs châteaux et à leurs villes, ou bien qu'ils ont donnés à leurs châteaux et à leurs 


villes. 


18. * Jusqu'à Sur. Voir la note sur Exode, xv, 22. Les descendants d'Ismaël ou les 
Bédouins nomades habitèrent depuis l'Arabie Pétrée jusqu'à l’Euphrate et le long de la 
rive occidentale de l’Euphrate en remontant vers le nord jusque vis-à-vis de l’Assyrie. 
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et fut un homme des champs; Ja- 
cob, au contraire, homme simple, 
habitait sous les tentes. 

28. Isaac aimait Esaü, parce 
qu'il se nourrissait de sa chasse; 
et Rébecca chérissait Jacob. 

99. Or Jacob fit cuire un mets; 
Esaü étant venu vers lui des 
champs très fatigué. 

30. Dit : Donne-moi de ce mets 
roux; car je suis extrèmement 
fatigué. C'est pour ce motif qu'il 
fut appelé du nom d’Edom. 

31. Jacob lui dit : Vends-moi 
ton droit d’aînesse. 

32. Esaü répondit : Voici que je 
meurs; à quoi me servira mon 
droit d’ainesse ? 

33. Jacob repartit : Jure-le moi 
donc. Esaü le lui jura, et il vendit 
son droit d'ainesse. 

34. Cest ainsi qu'ayant pris du 
pain et le plat de lentilles, il man- 
gea et but, et s’en alla, estimant 
peu d’avoir vendu son droit d’ai- 
nesse. 


CHAPITRE XXVI. 


Voyage d'Isaac à Gérara; son retour à 
Bersabée; son alliance avec Abimélech. 
Mariage d'Esaù. 


1. Cependant une famine étant 
survenue dans ce pays, après la 
disette qui était arrivée dans les 
jours d'Abraham, Isaac s’en alla 
vers Abimélech, roi des Philistins, 
à Gérara. 

2. Or le Seigneur lui apparut, 
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et dit : Ne descends pas en 
Egypte, mais demeure dans le 
pays que je te dirai. 

3. Restes-y comme étranger, et 
je serai avec toi, et je te bénirai; 
car c'est à toi et à ta postérité que 
je donnerai toutes ces contrées, 
accomplissant le serment que j'ai 
fait à Abraham ton père. 

4. Et je multiplierai ta postérité 
comme les étoiles du ciel; et je 
donnerai à tes descendants toutes 
ces contrées, et SERONT BÉNIES en 
ta postérité toutes les nations de 
la terre; 

5. Parce qu’Abraham a obéi à 
ma voix, qu'il a gardé mes pré- 
ceptes et mes commandements, 
et qu'il a observé les cérémonies 
et les lois. 

6. Isaac donc demeura à Gé- 
rara. 

7. Comme il était interrogé par 
les hommes de ce lieu sur sa 
femme, il répondit : C'est ma 
sœur; Car il avait craint d’avouer 
qu'elle lui était unie par le ma- 
riage, pensant que peut-être ils le 
tueraient à cause de sa beauté. 

8. Or, lorsque beaucoup de jours 
furent passés, et qu'il demeurait 
encore en ce même endroit, 
Abimélech, roi des Philistins, 
regardant par la fenêtre, le vit 
jouant avec Rébecca, sa femme. 

9. Et l'ayant fait venir, il dit : 
Il est évident que c’est ta femme; 
pourquoi as-tu menti, disant que 


20. Abd., 1 ; Hébr., xu, 46. — Cmar. XX VI. 8. Supra, xi, 7; xv, 18. — 4. Supra, x1, 3; 


xviu, 48; xxu, 48; Infra, xxvui, 14. 


a 0 


4. * Abimélech, voi des Philistins, roi de Gérare (voir plus haut note sur Genèse, 
xx, 4), dans le pays qui appartint plus tard aux Philistins. 


4. Et seront bénies, etc. Compar. xxu, 18. 


1. Isaac et Rébecca descendaient Pun et l’autre de Tharé, aïeul d'Isaac et bisaïeul 


de Rébecca. Voyez pour le mot sœur, xit, 13. 
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c’est ta sœur? Il répondit: J'ai eu 
peur de mourir à cause d'elle. 

10. Et Abimélech reprit : Pour- 
quoi nous en as-tu imposé ? quel- 
qu'un du peuple aurait pu abuser 
de ta femme, et tu aurais attiré sur 
nous un grand péché. Et il com- 
manda à tout le peuple, disant : 

41. Quiconque touchera la 
femme de cet homme, mourra de 
mort. 

42. Et Isaac sema en ce pays, 
et il trouva dans l’année même le 
centuple ; car le Seigneur le bé- 
nit. 

43. Ainsi cet homme.s’enrichit, 
et il allait prospérant et s’accrois- 
sant, jusqu à ce qu'il devint ex- 
trèmement puissant. 

14. ll eut aussi des possessions 
de brebis et de gros troupeaux, 
etunenombreuse famille. A cause 
de cela, les Philistins jaloux de 
lui, 

15. Comblèrent en ce temps-là 
tous les puits qu'avaient creusés 
les serviteurs de son père Abra- 
ham, les remplissant de terre; 

16. Tellement qu’Abimélech dit 
à Isaac : Eloigne-toi de nous, 
parce que tu es devenu beaucoup 
plus puissant que nous. 

17. Et lui descendant, vint au 
torrent de Gérara pour y habiter. 

18. 1l creusa de nouveau les 
autres puits qu'avaient creusés 
les serviteurs de son père Abra- 
ham, et que, celui-ci mort, les 
Philistins avaient anciennement 
comblés; et il les appela des 
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mêmes noms dont auparavant 
son père les avait nommés. 

19. Ils creusèrent aussi dans le 
torrent, etils trouvèrent de l’eau 
vive. 

20. Mais là aussi les pasteurs de 
Gérara firent une querelle aux 
pasteurs d'Isaac, disant: L'eau est 
à nous; c'est pourquoi, il donna 
à ce puits, à cause de ce qui était 
arrivé, le nom de Calomnie. 

21. Or ils creusèrent un autre 
puits : et pour celui-là aussi ils se 
querellèrent, et il l’appela Inimi- 
tiés. 

29. Parti de là, il creusa un 
autre puits, pour lequel ils ne se 
disputèrent point, et il l’appela du 
nom d'Etendue, disant : Mainte- 
nant le Seigneur nous a donné 
de l'étendue et nous a fait croître 
sur la terre, 

23. Puis il monta de ce lieu à 
Bersabée, 

24. Où lui apparut le Seigneur 
cette nuit-là même, disant: Je 
suis le Dieu d'Abraham ton père; 
ne crains pas, parce que je suis 
avec toi : je te bénirai, et je mul- 
tiplierai ta postérité à cause de 
mon serviteur Abraham. 

25. C'est pourquoi il bâtit là un 
autel: puis, le nom du Seigneur 
invoqué, il dressa sa tente, et or- 
donna à ses serviteurs de creuser 
up puits. 

26. Comme en ce lieu vinrent 
de Gérara, Abimélech, Ochozath 
son ami, et Phicol chef de ses sol- 
dats, 


— a 


20-23.* Calomnie, Inimitiés, Rehoboth. En hébreu, Sitnah, Esek et Rehoboth. Reko- 
both est dans Pouadi Ruheibéh. A gauche de l'ouadi Ruheibéh, il y a une petite vallée 
appelée Sutnet er Ruheïbéh où s’est conservé le nom de Sitnah. 


23. * Bersabée. Voir plus haut, xxi, 44. 


26. * Phicol, c’est le titre du ministre du roi. 
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27 Isaac leur demanda : Pour- 
quoivenez-vous vers moi,homme 
que vous haïssez, et que vous 
avez chassé d’auprès de vous? 

98. Ils répondirent : Nous avons 
vu qu'avec toi était le Seigneur, 
et cest pourquoi nous avons dit: 
Qu'il y ait serment entre nous, et 
faisons alliance, 

29. Afin que tu ne nous fasses 
aucun mal, comme nous-mêmes, 
nous n'avons touché à rien de ce 
qui est à toi, et nous n'avons rien 
fait qui t’offensât; mais nous t'a- 
vons renvoyé en paix, comblé de 
la bénédiction du Seigneur. 

30. Isaac donc leur fit un festin : 
et après qu'ils eurent mangé et 
bu, 

31. Se levantle matin, ils firent 
serment de part et d'autre; en- 
suite Isaac les envoya paisible- 
ment chez eux. 

32. Mais voilà que vinrent en 
ce jour-là même les serviteurs 
d’Isaac, lui apportant des nou- 
velles du puits qu'ils avaient 
creusé, et disant : Nous avons 
trouvé de l’eau. 

33. D'où il l’appela Abondance : 
et à la ville on a imposé le nom 
de Bersabée jusqu'au présent 
jour. 

34. Quant à Esaü, quadragé- 
naire, il prit pour femmes Ju- 
dith, fille de Béeri l'Hétéen, et 
Basemath, fille d'Elon, du même 
lieu ; : 

35. Qui toutes deux avaient 
irrité l'esprit d'Isaac et de Ré- 
becca. 


35. Infra, xxvii, 46. 


[cH. xxvi.) 


CHAPITRE XXVII. 


Jacob surprend la bénédiction d'Esaü. 
Menace d'Esaü coutre Jacob, qui se re- 
tire en Mésopotamie. 


4. Or Isaac devint vieux et ses 
yeux s’obscurcirent, et il ne pou- 
vait plus voir :il appela Esaü, 
son fils aîné, et lui dit : Mon fils. 
Celui-ci répondit : Me voici. 

2. Et son père : Tu vois, lui dit- 
il, que je suis devenu vieux et 
que j'ignore le jour de ma mort. 

3. Prends tes armes, ton car- 
quois et ton arc, et sors dehors ; 
et quand.à la chasse tu auras 
pris quelque chose, 

4. Fais-m'en un mets comme 
tu sais que je les veux, et ap- 
porte-le-moi, afin que jele mange, 
et que mon âme te bénisse avant 
que je meure. 

5. Lorsque Rébecca eut entendu 
cela, et qu Esaü fut allé dans les 
champs pour remplir les ordres 
de son père, 

6. Elle dit à son fils Jacob : J'ai 
ouï ton père parlant à Esaü ton 
frère, et lui disant : 

3. Apporte-moi de ta chasse 
et fais un mets, afin que je 
mange, et que je te bénisse de- 
vant le Seigneur avant que je 
meure. 

8. Maintenant donc, mon fils, 
acquiesce à mon conseil, 

9. Et courant au troupeau, 
apporte-moi deux des meilleurs 
chevreaux, afin que j'en fasse à 
ton père un de ces mets qu'il 
mange avec plaisir; 


33. * Bersubée. Voir la note sur Genèse, XXI, 33. 
9. * Deux des meilleurs chevreaux. Voir la note sur I Rois, xvi, 20. 
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40. Et que, quand tu l'auras pré- 
senté, et qu'il en aura mangé, il 
te bénisse avant qu'il meure. 

44. Celui-ci lui répondit : Vous 
savez qu'Esaü mon frère est un 
homme velu, et moi, je ne le 
suis pas : 

19. Si mon père me touche et 
me reconnaît, je crains qu'il ne 
pense que j'ai voulu me jouer 
de lui, et que je n'attire sur moi 
une malédiction au lieu d’une bé- 
nédiction. 

43. Alors sa mère : Sur moi 
soit, lui dit-elle, cette malédic- 
tion, ô mon fils seulement 
écoute ma voix; va, et apporte ce 
que j'ai dit. 

44. Il alla, l’apporta et le 
donna à sa mère. Celle-ci prépara 
un mets, comme elle savait que 
son père les voulait. 

45. Puis elle le revêtit des 
plus précieux vêtements d'Esaü 
qu'elle avait auprès d'elle dans la 
maison; 

16. Et elle lui mit la peau des 
chevreaux autour des mains, et 
lui en couvrit la partie nue du cou. 

17. Elle lui donna ensuite le 
mets, et lu¿ remit les pains qu'elle 
avait fait cuire. 

18. Les ayant apportés, il dit à 
Isaac : Mon père. Et celui-ci ré- 
pondit : J'entends. Qui es-tu, mon 
fils? 

19. Et Jacob reprit : Je suis votre 
premier-né Esaü : j'ai fait comme 
vous m'avez commandé; levez- 
vous, asseyez-vous et mangez 
de ma chasse, afin que votre âme 
me bénisse. 
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20. Et de nouveau Isaac à son 
fils : Comment, dit-il, as-tu pu en 
trouver si tôt, mon fils? Il répon- 
dit : La volonté de Dieu a été que 
ce que je cherchais, est venu sou- 
dain au-devant de moi. 

21. Isaac dit encore : Approche 
d'ici, que je te touche, mon fils, 
et que je reconnaisse si tu es mon 
fils Esaü, ou non. 

22. Celui-ci s'approcha de son 
père. Or, l'ayant touché, Isaac 
dit : La voix est certainement la 
voix de Jacob; mais les mains 
sont les mains d'Esaü. 

23. Et il ne le reconnut point, 
parce que ses mains velues re- 
produisaient celles de son aîné. 
C’est pourquoi, le bénissant, 

24. Il dit : Toi, tu es mon fils 
Esaü? ll répondit : Je le suis. 

25. Alors Isaac : Apporte-moi, 
dit-il, le mets de ta chasse, ô mon 
fils, afin que mon âme te bénisse. 
Lorsqu'il eut mangé le mets pré- 
senté, Jacob lui présenta aussi 
du vin; l'ayant bu, 

26. Il lui dit : Approche-toi de 
moi, et donne-moi un baiser, mon 
fils. 

27. Il s'approcha, et il le baisa. 
Et dès qu'Isaac sentit la bonne 
odeur de ses vêtements, le bénis- 
sant, il dit : Voici que l'odeur qui 
s'exhale de mon fils est comme 
l’odeur d’un champ plein qu'a 
béni le Seigneur. 

98. Que Dieu te donne, de la 
rosée du ciel et de la graisse de 
la terre, une abondance de blé et 
de vin. 

29. Et que les peuples te ser- 


21. * Podeur d'un champ. Les plantes en Orient sont très aromatiques et au prin- 
emps les champs de la Palestine sont complètement couverts de fleurs. 
29. Se pr'oslernent devunt; littér.: Padorent. Voyez, xvu, 2 
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vent, et que les tribus se pros- 
ternent devant toi : sois le sei- 
gneur de tes frères, et que les 
fils de ta mère se courbent de- 
vant toi : que celui qui te mau- 
dira, soit lui-même maudit; et 
que celui qui te bénira, soit rem- 
pli de bénédictions. 

30. A peine Isaac avait achevé 
ces mots, et à peine Jacob était 
sorti dehors, qu'Esaü arriva, 

31. Et présenta à son père le 
mels qu'il avait apprêté de sa 
chasse, disant : Levez-vous, mon 
père, et mangez de la chasse de 
votre fils, afin que votre âme me 
bénisse. 

32. Et Isaac lui demanda : Qui 
es-tu donc? fl répondit : Je suis 
votre fils premier-né Esaü. 

33. Et Isaac fut frappé d’une 
grande stupeur; et surpris au 
delà de ce que l’on peut croire, 
il dit : Qui est donc celui qui m'a 
déjà apporté ce qu'il avait pris à 
la chasse, et que j'ai mangé, avant 
que tu vinsses? Je l’ai béni, et il 
sera béni. 

34. Esaü, les paroles de son 
père entendues, poussa un grand 
cri de fureur, et consterné, il 
dit : Bénissez-moi aussi, mon 
père. 

35. Il répondit : Ton propre 
frère est venu frauduleusement, 
et il t'a enlevé ta bénédiction. 

36. Mais Esaü repartit : C'est 
justement qu'il a été appelé du 
nom de Jacob; car il m'a sup- 
planté déjà une autre fois : il m'a 
enlevé auparavant mon droit 
d’aînesse, et maintenant il m'a 
surpris encore ma bénédiction. 
Et de nouveau : N’avez-vous pas, 
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dit-il à son père, réservé aussi 
pour moi une bénédiction? 

37. Isaac répondit : Je l’ai éta- 
bli ton seigneur, j'ai soumis tous 
ses frères à sa domination, et je 
l'ai enrichi de blé et de vin; mais 
pour toi, mon fils, après cela, que 
puis-je faire? 

38. Alors Esaü : Est-ce, lui dit- 
il, une seule bénédiction que vous 
avez, mon père? Je vous con- 
jure de me bénir aussi. Et comme 
il pleurait en jetant de grands 
cris, 

39. Isaac ému lui dit : C’est dans 
la graisse de la terre et dans la 
rosée du ciel d’en haut, 

40. Que sera ta bénédiction. Tu 
vivras sur ton glaive, mais tu 
serviras ton frère; et le temps 
viendras où tu secoueras et dé- 
lieras son joug de ton cou. 

44. Esaü haïssait donc toujours 
Jacob, pour la bénédiction dont 
l'avait béni son père; et il dit en 
son cœur : Viendront les jours 
du deuil de mon père, et je tuerai 
Jacob mon frère. 

42. Cela fut rapporté à Rébecca, 
qui envoyant et appelant Jacob 
son fils, lui dit : Voilà qu'Esaü ton 
frère menace de te tuer. 

43. Maintenant donc, mon fils, 
écoute ma voix, lève-toi et fuis 
chez Laban mon frère, à Haran : 

44. Tu demeureras avec lui 
quelques jours, jusqu’à ce que 
s’apaise la fureur de ton frère, 

45. Que cesse son indignation, 
et qu'il oublie ce que tu as fait 
contre lui; après cela j'enverrai, 
et je te ramènerai de là ici : pour- 
quoi serais-je privée de mes deux 
fils en un seul jour? 


Cuar. XAVII. 36. Supra, xxv, 34. — 39. Hébr., x1, 20. — ål. Abd., iU. 
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46. Rébecca dit encore à Isaac : 
Je suis lasse de ma vie, à cause 
des filles de Heth : si Jacob prend 
une femme originaire de ce pays, 
je ne veux plus vivre. ” 


CHAPITRE XXVIII. 


Jacob quitte la maison de son père pour 
se retirer en Mésopotamie. Esaü épouse 
Mahéleth, fille d'Ismaël. Vision de Ja- 
cob à Béthel. 


4. Cest pourquoi Isaac appela 
Jacob, le bénit et lui commanda, 
disant : Ne prends pas une femme 
de la race de Chanaan : 

2. Mais va, et pars pour la Mé- 
sopotamie de Syrie, dans la mai- 
sou de Bathuel, père de ta mère, 
et prends de là une femme d’entre 
les filles de Laban ton oncle; 

3. Et que le Dieu tout-puissant 
te bénisse, qu'il te fasse croître 
et qu'il te multiplie, afin que lu 
sois le pêre d’un grand nombre 
de peuples; 

4. Et qu'il te donne les béné- 
dictions d'Abraham, à toi et à ta 
postérité après toi, afin que tu 
possèdes la terre de ton pèleri- 
nage qu’il a promise à ton aïeul. 

5. Lorsqu'Isaac eut renvoyé Ja- 
cob, celui-ci étant parti, vint en 
Mésopotamie de Syrie, chez La- 
ban, fils de Bathuel, Syrien, frère 
de Rébecca sa mère. 

6. Mais Esaü, voyant que son 
père avait béni Jacob, et qu'il 


46. Supra, xxvi, 35. — Car. XXVIII 


XLVIII, 3. 
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l'avait envoyé en Mésopotamie 
de Syrie, pour en prendre une 
femme; et qu'après la bénédic- 
tion, il lui avait commandé, di- 
sant : Tu ne prendras point de 
femme d’entre les filles de Cha- 
naan; 

7. Et que Jacob, obéissant à 
ses parents, était allé en Syrie; 

8. Sachant aussi par expérience 
que son père ne voyait pas avec 
plaisir les filles de Chanaan, 

9. Il alla vers Ismaël, et prit 
pour femme, outre celles qu'il 
avait déjà, Mahéleth, fille d'Is- 
maël fils d'Abraham, sœur de Na- 
baïoth. 

10. Jacob donc, sorti de Bersa- 
bée, poursuivait son chemin vers 
Haran. 

41. Or, lorsqu'il fut venu en un 
certain lieu, et qu'il voulait s’y 
reposer, après le coucher du so- 
leil, il prit une des pierres qui 
étaient là, et la mettant sous sa 
tête, il dormit en ce même lieu. 

12. Alors il vit en songe une 
échelle posée sur la terre, et dont 
le sommet touchait au ciel, les 
anges de Dieu aussi qui la mon- 
taient et la descendaient. 

43. Et le Seigneur appuyé sur 
l'échelle, lui disant : Je suis le 
Seigneur, le Dieu d'Abraham ton 
père et le Dieu d’Isaac; la terre 
sur laquelle tu dors, je te la don- 
nerai, à toi et à ta postérité. 


. 5. Osée, x1, 12. — 13. Infra, xxxv, 1; 


46. “Jacob va en Mésopotamie pour une double cause: d'abord pour fuir la colère 
de son frère Esaü, et ensuite pour y épouser une femme de sa race. Rébecca n'al- 
lègue naturellement à Isaac que cette scoude cause, en passant sous silence la pre- 


mière. 


10. * Bersabée. Voir la uote sur Genèse, xx1, 14. — Vers Haran. Voir la note sur 


Genèse, xı, 31-32. 
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14. Et elle sera, ta postérité, 
comme la poussière de la terre, et 
tu t'étendras à l'occident et à l'o- 
rient, au septentrion et au midi; 
et SERONT BÉNIES EN TOI et en ta pos- 
térité toutes les tribus de la terre. 

45. Et je serai ton gardien par- 
tout où tuiras, et je te ramènerai 
dans ce pays, et je ne te quitterai 
point, que je Raie accompli tout 
ce que j'ai dit. 

16. Quand Jacob fut éveillé de 
son sommeil, il dit : Vraiment le 
Seigneur est en ce lieu, et moi je 
ne le savais pas. 

47. Et, saisi d'effroi : Qu'il est 
terrible, dit-il, ce lieu-ci! Ce n’est 
autre chose que la maison de 
Dieu et la porte du ciel. 

18. Se levant donc le malin, 
Jacob prit la pierre qu'il avait 
mise sous sa tête, et l’érigea en 
monument, répandant de l'huile 
dessus, 

19. Et il appela du nom de Bé- 
thel la ville qui auparavant s’ap- 
pelait Luza. 

20. Il voua aussi un vœu, di- 
sant : Si le Seigneur Dieu est 
avec moi, s’il me garde dans le 
chemin par lequel je marche, et 
me donne du pain pour me nour- 
rir et des vêtements pour me 
couvrir, 

21. Et que je retourne heu- 
reusement à la maison de mon 


[cu. xxix.] 
père, le Seigneur sera mon Dieu: 
22. Et cette pierre, que j'ai éri- 
gée en monument, sera appelée 
Maison de Dieu; et de tout ce 
que vous m'aurez donné, Sei- 
gneur, je vous offrirai la dîme. 


CHAPITRE XXIX. 


Jacob sert Laban pendant sept ans pour 
épouser Rachel; mais Laban lui donne 
Lia. Il sert encore sept ans pour avoir 
Rachel. Naissance de Ruben. 


4. Etant donc parti, Jacob vint 
dans la terre d’orient. 

2. Il vit un puits dans un 
champ, et aussi trois troupeaux 
de brebis couchées auprès : car 
c'est à ce puits que s’abreuvaient 
les troupeaux; et l'entrée en était 
fermée par une grosse pierre. 

3. Or, c'était la coutume, toutes 
les brebis rassemblées, de rouler 
la pierre; et, les troupeaux abreu- 
vés, de la replacer sur l'ouverture 
du puits. 

4. Jacob demanda aux pas- 
teurs : Mes frères, d’où êtes-vous? 
Ils répondirent : De Haran. 

à. Les interrogeant encore : Ne 
connaissez vous point, dit-il, La- 
ban, fils de Nachor? Ils dirent : 
Nous le connaissons. 

6. Est-il en bonne santé? 
ajouta-t-il. Ilse porte bien, dirent- 
ils : et voici Rachel sa fille qui 
vient avec son troupeau. 


14. Deut., xu, 20; xix, 8; Supra, xxvi, 4. — 18. Infra, xxx1, 13. 


14. En toi et en ta postérité. La particule ef est ici purement explicative; le sens 
est donc: En toi, c'est-à-dire en ta postérité. Ce genre d’hébraïsme, outre qu'il n'est 
pas rare dans l'Ecriture, se trouve confirmé par deux passages (xxu, 18; xxvi, 4) qui 
contiennent la même prophétie, et dans lesquels l'expression en foi n’est pas ex- 
primée. Quant au sens de cette prédiction divine, compar. xxu, 18. 

19. * Béthel. Voir la note sur Genèse, xii, 8. 


1.* Dans la terre d'Orient, des fils de l'Orient, porte le texte original, ce qui dé- 
signe la terre habitée par des nomades et ici spécialemeut la Mésopotamie. ll y a 
des Arubes nomades daus les alentours de Haran. 


[CH. XXIX] 


7. Jacob reprit : T reste encore 
beaucoup de jour, et il n'est pas 
temps de ramener les troupeaux 
aux établies, donnez auparavant. 
à boire aux brebis, et les ramenez 
ainsi aux pâturages. 

8. Ils répondirent : Nous ne le 
pouvons pas. jusqu’à ce que tous 
les troupeaux soient rassemblés, 
et que nous ôtions la pierre de 
l'ouverture du puits, pour abreu- 
ver les troupeaux. 

9. Ils parlaient encore, et voilà 
que Rachel venait avec les brebis 
de son père; car elle paissait elle- 
même le troupeau. 

40. Quand Jacob leut vue, et 
qu’il sut qu'elle était sa cousine 
germaine, et que les brebis 
étaient de Laban son oncle ma- 
ternel, il ôta la pierre qui fermait 
le puits. 

11. Et, le troupeau abreuvé, il 
embrassa Rachel; et, la voix éle- 
vée, il pleura. 

42. Puis il lui fit connaître qu'il 
était frère de son père et fils de 
Rébecca : or, elle se hâtant, lan- 
nonça à son père, 

43. Qui, lorsqu'il eut entendu 
que Jacob, fils de sa sœur, était 
venu, courut au-devant de lui, et 
l'embrassa; et, le couvrant de 
baisers, il le conduisit dans sa 
maison. Mais les motifs de son 
voyage entendus, 

14. IL répondit : Tu es de mes 
os et de ma chair. Et après que 
furent accomplis les jours d’un 
mois, 
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45. Il lui dit : Est-ce donc 
parce que tu es mon frère, que tu 
me serviras gratuitement? Dis 
quelle récompense tu accepte- 
ras? 

16. Or il avait deux filles; le 
nom de l’aînée était Lia, et la plus 
jeune s'appelait Rachel. 

47. Mais Lia avait les yeux 
chassieux, Rachel, un beau visage 
et un aspect gracieux. 

18. Jacob, qui aimait celle-ci, 
dit : Je te servirai pour Rachel, ta 
plus jeune fille, durant sept 
ans. 

19. Laban répondit : Il vaut 
mieux que je te la donne qu’à 
un autre homme : demeure avec 
moi. 

20. Jacob donc servit pour Ra- 
chel durant sept ans; mais ils lui 
paraissaient peu de jours, à cause 
de son grand amour. 

21. Et il dit à Laban : Donne- 
moi ma femme, puisque déjà est 
accompli le temps auquel je dois 
m'approcher d'elle. 

22. Alors Laban, un grand 
nombre d'amis invités à un fes- 
tin, fit les noces. 

23. Et le soir, il conduisit Liasa 
sa fille, auprès de Jacob, 

24. Donnant à sa fille une ser 
vante du nom de Zelpha. Lorsque, 
selon la coutume, Jacob se fut ap- 
proché d'elle, le matin venu, il re- 
connut Lia. 

25. Et il dit à son beau-père : 
Qu'est-ce que tu as voulu faire? 
N'est-ce pas pour Rachel que je 


A ———————— "2 


8. " La pierre de louverture du puits. L’orifice du puits est souvent à fleur de terre 
en Orient et on le bouche avec une pierre qu’il faut enlever pour puiser de l’eau. 

23, 24. Selon l'antique usage, le nouveau mari était couché daus une chambre, on 
lui amenait sa femme couverte d’un voile. Ainsi il fut très facile à Labau de tromper 


Jacob, en substituant Lia à Rachel, 


A. T. 
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t'ai servi, 
trompé ? 

26. Laban répondit : Ce n'est 
pas la coutume dans notre pays, 
de donner d’abord les plus jeunes 
en mariage. 

27. Achève la semaine des jours 
de ce mariage, et je te donnerai 
aussi Rachel pour le travail que tu 
devras faire à mon service, pen- 
dant sept autres années. 

28. Jacob consentit à la proposi- 
tion; et la semaine s'étant passée, 
il prit pour femme Rachel, 

29. A laquelle son père avait 
donné pour servante Bala. 

30. Ayant enfin obtenu le ma- 
riage qu'il désirait, il préféra la- 
mour de la seconde à la première, 
servant chez Laban pendant sept 
autres années. 

31. Mais le Seigneur, voyant 
qu'il dédaignait Lia, la rendit fé- 
conde, sa sœur demeurant sté- 
rile. 

32. Lia ayant conçu, enfanta un 
fils, et elle l'appela du nom de 
Ruben, disant : Le Seigneur a vu 
mon humiliation; c'est mainte- 
nant que mon mari m’aimera. 

33. Et elle conçut de nouveau, 
et enfanta un fils, et elle dit : 
Parce que le Seigneur a entendu 
que j'étais méprisée, il m'a donné 
encore celui-ci. Et elle l’appela 
du nom de Siméon. 

34. Elle conçut pourla troisième 
fois, et enfanta un autre fils, et 
elle dit : Maintenant aussi mon 


mari s’attachera à moi, puisque 
35. Matt., 1, 2. 


pourquoi m'as-tu 
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je lui ai enfanté trois fils; et c’est 
pourquoi elle l'appela du nom de 
Lévi. 

35. Elle conçut pour la qua- 
trième fois, et enfanta un fils, et 
elle dit : A présent je célébrerai 
le Seigneur; et à cause de cela 
elle l'appela Juda : alors elle cessa 
d’enfanter. 


CHAPITRE XXX. 


Naissance de Dan, de Nephtali, de Gad, 
d'Aser, d'issachar, de Dina et de Jo- 
seph. Accord de Jacob et de Laban. 


4. Or Rachel voyant qu’elle était 
stérile, conçut de la jalousie pour 
sa sœur, et dit à son mari : Donne- 
moi des enfants, autrement je 
mourrai. 

2. Jacob irrité lui répondit : 
Est-ce que moi je suis comme 
Dieu, qui t'a privée du fruit de 
ton sein ? 

3. Mais Rachel : J'ai, reprit-elle, 
ma servante Bala : prends-la, afin 
qu'elle enfante sur mes genoux, 
et que j'aie par elle des enfants. 

4. Elle lui donna donc en ma- 
riage Bala, qui, 

5. Son mari l'ayant prise, con- 
cut et enfanta un fils. 

6. Alors Rachel dit : Dieu a ju- 
gé en ma faveur, et a exaucé ma 
voix, me donnant un fils : et c'est 
pourquoi elle l'appela du nom de 
Dan. 

7. Et Bala, concevant de nou- 
veau, enfanta un autre fils, 

8. Au sujet duquel Rachel dit : 
Le Seigneur m'a mise aux prises 


30. L’amour de la seconde à la première, est mis d’une manière elliptique pour: 
L'amour de la seconde à Vamour de la première. 


3. L'usage de ces premiers temps était de recevoir les enfants naissante sur les 
genoux et non sur les bras. Compar. Job, m, 42. 
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avec ma sœur, et Je l'ai emporté : 
et elle le nomma Nephtali. 

9. Lia, voyant qu'elle avait cessé 
d'enfanter, donna à son mari 
Zelpha sa servante, 

10. Qui, ayant mis aumondeun 
fils qu’elle avait conçu, 

41. Dit : Heureuse fortune! et 
c'est pourquoi elle l'appela du 
nom de Gad. 

12. Zelpha aussi enfanta un 
autre fils, 

43. Et Lia dit : Cest pour mon 
bonheur; car les femmes me di- 
ront bienheureuse : à cause de 
cela elle l'appela Aser. 

14. Or Ruben étant sorti dans 
la campagne au temps de la mois- 
son des blés, trouva des mandra- 
gores qu'il porta à sa mère Lia. 
Et Rachel dit : Fais-moi part des 
mandragores de ton fils. 

15. Elle répondit : Crois-tu que 
c'est peu de m'avoir enlevé mon 
mari, si tu ne prends pas encore 
les mandragores de mon fils? Ra- 
chel reprit : Qu'il dorme avec toi 
cette nuit pour les mandragores 
de ton fils. 

16. Ainsi Jacob revenant le soir 
de la campagne, Lia sortit à sa 
rencontre, et : Cest avec moi, 
dit-elle, que tu viendras, parce 
que je tai obtenu au prix des 
mandragores de mon fils. Et il 
dormit avec elle cette nuit-là. 

17. Or Dieu exaucça ses prières; 
car elle conçut et enfanta un cin- 
quième fils, 

18. Et elle dit : Dieu m’a donné 
une récompense, parce que j'ai 
donné ma servante à mon mari : 


LA GENÈSE. 67 


et elle l'appela du nom d'Issachar. 

19. Lia concevant de nouveau, 
enfanta un sixième fils: 

20. Alors elle dit : Dieu m'a 
douée d’un don excellent; encore 
cette fois mon mari seraavec moi, 
parce que je lui ai donné six fils; 
et c'est pourquoi elle l'appela du 
nom de Zabulon. 

21. Après Zabulon elle enfanta 
une fille du nom de Dina, 

22. Le Seigneur se souvint aussi 
de Rachel; il l’'exauça et la rendit 
féconde. 

23. Elle conçut et enfanta un 
fils, disant : Dieu m'a retiré mon 
opprobre. 

24. Et elle l'appela du nom de 
Joseph, disant : Que le Seigneur 
me donne encore un autre fils. 

25. Or Joseph né, Jacob dit à 
son beau-père : Laisse-moi re- 
tourner dans ma patrie, et dans 
mon pays. 

26. Donne-moi mes femmes et 
mes enfants, pour lesquels je t'ai 
servi, afin que je m'en aille; tu 
sais quel a été mon service près 
de toi. 

27. Laban lui dit : Que je trouve 
grâce devant toi; j'ai connu par 
mon expérience que le Seigneur 
m'a béni à cause de toi; 

28. Fixe la récompense que je 
dois te donner. 

29. Mais Jacob répondit : Tu 
sais comment je t’ai servi, et com- 
ment entre mes mains se sont 
accrues tes possessions. 

30. Tu avais peu avant que je 
vinsse chez toi, et maintenant tu 
es devenu riche; car le Seigneur 


14. * Mandragores, plante de la famille des solanées qui touche de près à la bella- 
done. Elle a une longue racine fusiforme, épaisse, quelquefois divisée en deux 
poiutcs fourchues, ce qui l'a fait comparer tantôt à un homme, tantôt à une femme. 
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Ua béni à mon arrivée. Il est donc 
juste qu’enfin je songe aussi à 
ma propre maison. 

31. Alors Laban lui demanda : 
Que te donnerai-je? Et lui répon- 
dit: Je ne veux rien; mais si tu 
fais ce que je demande, je paîtrai 
de nouveau et je garderai tes 
troupeaux. 

32. Parcours tous tes bestiaux, 
et sépare toutes les brebis mou- 
chetées et à toison tachetée; et 
tout ce qui sera noirâtre, ou ta- 
cheté ou moucheté, tant parmi 
les brebis que parmi les chèvres, 
sera ma récompense. 

33. Et ma justice répondra de- 
main pour moi, quand le temps 
del’accordsera arrivé, devant toi: 
et ce qui ne sera pas moucheté, 
ou tacheté ou noirâtre, tant parmi 
les brebis que parmi les chèvres, 
me convaincra de larcin. 

34. Laban dit : J'agrée ce que 
tu demandes. 

35. Et il sépara ce jour-là même 
les chèvres, les brebis, les boucs 
et les béliers mouchetés ou tache- 
tés; mais tout le bétail qui était 
d'une seule couleur, à la toison 
blanche ou noire, il le remit aux 
mains de ses fils. 

36. Et il mit l’espace de trois 
journées de chemin entre lui et 
son gendre qui paissait le reste 
de ses troupeaux. 

37. Jacob donc prenant des 


[cu. xxx.] 


branches vertes de peuplier, d’a- 
mandier et de platane, les écorça 
en partie: or les écorces enle- 
vées, il parut une blancheur dans 
les endroits qui en avaient été 
dépouillés; mais les autres en- 
droits qui étaient entiers, res- 
tèrent verts; de cette manière la 
couleur devint variée. 

38. Et il les plaça dans les ca- 
naux où on versait l’eau, afinque, 
lorsque les troupeaux viendraient 
boire, ils eussent les branches 
devant les yeux et qu’à leur as- 
pecl ils conçussent. 

39. Il arriva, en effet, que dans 
la chaleur même du coït les bre- 
bis regardaient les branches et 
faisaient des petits tachetés, mou- 
chetés et parsemés de marques 
de diverses couleurs. 

40. Jacob divisa le troupeau et 
placa les branches dans les canaux 
devantles yeux desbéliers:ortous 
lesanimaux blancsettouslesnoirs 
étaient pour Laban, et tous les 
autres pour Jacob, leurs trou- 
peaux étant séparés entre eux. 

44. Lors donc qu’à la première 
saison les brebis étaient saillies, 
Jacob plaçait les branches dans 
les canaux devant les yeux des 
béliers et des brebis, pour qu'en 
les regardant elles conçussent. 

42. Mais quand c'était l'accou- 
plement d’arrière-saison, et la 
dernière conception, il ne les y 


33. Demain; hébraïsme, pour un jour, dans l’avenir. — Quand le lemps, etc. Au- 
trement : Eé ma justice répondra pour moi devant toi. Ce genre d'inversion était 
fréquent chez les Hébreux. — Quand le temps de l’accord; c’est-à-dire quand arrivera 
le moment d'exécuter la convention que nous avons faite. 

31, etc. La multiplication prodigieuse des troupeaux tachetés de Jacob ne s'est pas 
faite sans le concours d'un miracle; Jacob lui-même l’a reconnu. Voyez xxxi, 9, 40, 
14, 16. Quant à l'artifice du patriarche, on ne saurait le trouver condamnable lorsque 
’on considère l'injustice de Laban à son égard. Il n’est donc pas étonnant que Dieu 
ui-même le lui ait fait connaitre (xxxi, 10-13). 
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plaçait pas. Ainsi, ce qui était de 
larrière-saison appartint à La- 
nan, et ce qui était de la première 
à Jacob. 

43. Celui-ci donc devint riche 
outre mesure, et ileut beaucoup 
de troupeaux, de servantes et 
de serviteurs, de chameaux et 
d'ânes. 

CHAPITRE XXXI. 


Fuite de Jacob. Laban le poursuit. 
Alliance entre eux. 


4. Or après que Jacob eut en- 
tendu les paroles des fils de La- 
ban, qui disaient : Jacob a en- 
levé tout ce qui était à notre 
père, et enrichi de son bien, il est 
devenu un grand personnage, 

2. Et qu'il eut aussi remarqué 
que le visage de Laban n'était pas 
pour lui comme hier et avant- 
hier, 

3. Surtout le Seigneur lui ayant 
dit : Retourne au pays de tes 
pères et vers ta famille, et je se- 
rai avec toi, 

4. Il envoya et appela Rachel et 
Lia dans le champ où il paissait 
les troupeaux, 

5. Et illeur dit : Je vois que le 
visage de votre père n'est pas 
pour moi comme hier et avant- 
hier; mais le Dieu de mon père a 
été avec moi; 

6. Et vous-mêmes vous savez 
que c'est de toutes mes forces 
que j'ai servi votre père. 

Cuar. XXXI. 13. Supra, xxvi, 18. 


LA GENÈSE, 69 


7. Mais votre père m'a trompé, 
et il a changé dix fois ma récom- 
pense; et cependant Dieu ne l’a 
pas laissé me nuire. 

8. Quand il a dit : Les petits 
mouchetés seront ta récompense; 
toutes les brebis avaient des pe- 
tits mouchetés; quand au con- 
traire ila dit : Tu recevras tous 
les blancs pour récompense, tous 
les troupeaux ont fait des petits 
blancs. 

9. Cest ainsi que Dieu a pris 
le bien de votre père, et me l’a 
donné. 

10. Car lorsque le temps de la 
conception des brebis fut venu, 
je levai mes yeux, et je vis en 
songe les mâles couvrant les fe- 
melles, mouchetés, tachetés, et 
de diverses couleurs. 

11. Et l’ange de Dieu me dit en 
songe : Jacob. Et moi je répon- 
dis : Me voici. 

12. Il ajouta : Lève les yeux et 
vois : tous les mâles couvrant les 
femelles sont mouchetés, tache- 
tés et parsemés de marques de 
diverses couleurs; car j'ai vu 
tout ce que t’a fait Laban. 

13. Je suis le Dieu de Béthel, 
où tu as oint une pierre, et où 
tu m'as voué un vœu. Mainte- 
nant donc lève-toi, sors de cette 
terre, retournant dans le pays de 
ta naissance. 

14. Rachel et Lia répondirent : 
Nous reste-t-il quelque chose des 


2, 5. Comme hier el avant-hier; hébraïsme, pour comme auparavant. 

9.* Dieu a pris le bien de votre père et me l’a donné. La même chose est répétée 
au $. 16. Dans le chapitre précédent, l'acquisition des richesses de Jacob est attribuée 
à son savoir-faire et à son travail. Le ÿ. 42 du présent chapitre nous montre com- 


ment tout se concilie : Si Dieu... 


ne m'avait protégé, peut-être m'aurais-lu renvoyé nu, 


mais Dieu a regardé, c'est-à-dire béni mon travail. 


43. * Béthel. Voir plus haut, xın, 8 
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biens et de l'héritage de la mai- 
son de notre père? 

45. N'est-ce pas comme des 
étrangères qu’il nous a considé- 
rées et vendues; et n’a-t-il pas 
mangé le prix de notre vente? 

16. Mais Dieu a pris les riches- 
ses de notre père, et nous les 
a données, à nous et à nos fils : 
ainsi, tout ce que Dieu ta com- 
mandé, fais-le. 

47. C'est pourquoi Jacob se 
leva, et ses enfants et ses femmes 
placés sur des chameaux, il s'en 
alla, 

18. Et emporta toutes ses ri- 
chesses, tous ses troupeaux et 
tout ce qu'il avait acquis en Mé- 
sopotamie, se dirigeant vers 
lsaac son père dans la terre de 
Chanaan. 

19. En ce temps-là Laban était 
allé tondre ses brebis, et Rachel 
déroba les idoles de son père. 

20. Jacob ne voulut pas avouer 
à son beau-père qu'il fuyait. 

21. Lors donc qu'il fut parti, et 
lui et tout ce qui était à lui de 
plein droit, et que, le fleuve tra- 
versé, il s’avançait vers la mon- 
tagne de Galaad, 

99. On annonça à Laban, le 
troisième jour, que Jacob fuyait. 

93. Laban ayant pris ses frères 
avec lui, le poursuivit durant 
sept jours, et l'atteignit à la mon- 
tagne de Galaad. 

24. Et il vit en songe Dieu qui 
lui dit : Garde-toi de rien dire à 
Jacob avec dureté. 

95. Or Jacob avait déjà tendu 
sa tente sur la montagne; et 


29. Infra, xzvuir, 16. 
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quand Laban leut atteint avec 
ses frères, c'est sur la même 
montagne de Galaad qu'il planta 
sa tente, 

26. Et il dit à Jacob : Pourquoi 
as-tu agi ainsi, que d'emmener 
mes filles à mon insu, comme des 
captives du glaive ? 

27. Pourquoi, moi l’ignorant, 
as-tu voulu fuir, et ne pas m'a- 
vertir, pour que je t’accompa- 
gnasse avec joie, avec des chants, 
des tambours et des harpes? 

28. Tu ne m'as laissé embrasser 
ni mes fils ni mes filles; tu as agi 
en insensé : et maintenant certes, 

29. Ma main peut te rendre le 
mal; mais le Dieu de ton père 
wa dit hier : Garde-toi de dire à 
Jacob rien de trop dur. 

30. Eh bien, soit, tu désirais al- 
ler vers les tiens; et la maison de 
ton père était pour toi un objet 
de regret; pourquoi m'as-tu dé- 
robé mes dieux? 

31. Jacob répondit : Si je suis 
parti à ton insu, c'est que j'ai 
craint que tu ne m'enlevasses 
violemment tes filles. 

32. Mais quant au larcin que tu 
me reproches, que celui chez qui 
tu trouveras tes dieux soit mis à 
mort devant nos frères : fouille ; 
tout ce que tu trouveras à toi chez 
moi, emporte-le. Disant cela, il 
ignorait que Rachel avait enlevé 
les idoles. 

33. Laban étant donc entré dans 
la tente de Jacob, de Lia et des 
deux servantes, ne trouva rien. 
Mais quand il entra dans la iente 
de Rachel, 


21, * Vers la montagne de Galaad, située à l'est du Jourdain, au nord du Jaboc. 


Voir l'Introduction au livre de Josue. 
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34. Celle-ci se hâtant, cacha les 
idoles sous le båt de son cha- 
meau, et elle s'assit dessus; et 
comme il fouillait toute la tente, 
et qu'il ne trouvait rien, 

35. Elle lui dit: Que mon sei- 
gneur ne se fâche point de ce que 
je ne puis meleverensaprésence; 
car ce qui est ordinaire aux 
femmes, m'arrive en ce moment. 
Ainsi elle dépista ces minutieuses 
perquisitions. 

36. Alors s'emportant, Jacob lui 
dit avec reproche : Pour quelle 
faute, et pour quel péché t'es-tu 
ainsi enflammé après moi, 

31. Et as-tu fouillé tous mes 
objets? Qu'as-tu trouvé de tout ce 
qui appartient à ta maison ? Mets- 
le ici devant mes frères et tes 
frères, et qu'ils jugent entre moi 
et toi. 

38. Est-ce pour cela que j'ai été 
vingt ans avec toi? tes brebis et 
tes chèvres n'ont pas été stériles; 
je n'ai pas mangé les béliers de 
ton troupeau: 

39. Et pour ce qui avait été pris 
par les bêtes sauvages, je ne t'en 
ai pas averti; c'est moi qui en ré- 
parais tout le dommage : tout ce 
qui avait été dérobé, c'est de moi 
que tu l'exigeais. 

40. Le jour et la nuit j'étais 
brûlé par la chaleur et glacé par 
le froid; et le sommeil fuyait de 
mes yeux. 

41. C'est ainsi que pendant 
vingt ans je tai servi dans ta 
maison, quatorze pour tes filles, 
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et six pour tes troupeaux : et tu 
as changé ma récompense dix 
fois. 

42. Si le Dieu de mon père 
Abraham et la crainte d'Isaac ne 
m'avaient protégé, peut-être 
m'aurais-tu maintenant renvoyé 
nu; mais Dieu a regardé mon af- 
fliction et le travail de mes 
mains, et il ta fait hier des re- 
proches. 

48. Laban lui répondit : Mes 
filles et mes fils, tes troupeaux, 
et tout ce que tu vois, sont à moi, 
que puis-je faire à mes filles et à 
mes petits-fils ? 

44. Viens donc et faisons une 
alliance, pour qu’elle soit en té- 
moignage entre moi et toi. 

45. C'est pourquoi Jacob mit 
une pierre, et l'érigea en monu- 
ment. 

46. Et il dit à ses frères : Ap- 
portez des pierres. Ceux-ci en 
ayant rassemblé firent un grand 
tas. et mangèrent dessus ; 

#1. Laban l'appela Monceau du 
témoin, et Jacob, Monceau du té- 
moignage, chacun selon la pro- 
priété de sa langue. 

48. Et Laban dit : Ce monceau 
sera témoin entre moi et toi au- 
jourd'hui; et c’est pourquoi onl’a 
appelé du nom de Galaad, c'est-à- 
dire, Monceau du témoin. 

49. Que le Seigneur considère 
et juge entre nous, quand nous 
serons éloignés l’un de l’autre. 

50. Si tu affliges mes filles, et si 
tu prends d’autres femmes avec 


a 


36. T’es-lu ainsi enflammé après moi; expression elliptique dont le sens est: Pour- 
quoi l’es-lu ainsi enflammé en courant après moi? 


46. Par l'expression ses frères, il faut probablement entendre les personnes de sa 
suite, et celles qui avaient accompagné Laban. 


41. * Laban parle syriaque ou araméen: Jacob parle hébreu. 


= 


72 LA GENÈSE. 


elles, nul n'est témoin de nos pa- 
roles, excepté Dieu, qui présent, 
nous regarde. 

d1. Il dit de nouveau à Jacob : 
Voilà que ce monceau et la pierre 
que j'ai dressée entre moi et toi 

52. Sera lémoin : que ce mon- 
ceau, dis-je, et cette pierre soient 
en témoignage, si moi je les fran- 
chis, venant vers toi, ou si toi tu 
les dépasses, méditant le mal 
contre moi. 

53. Que le Dieu d'Abraham, le 
Dieu de Nachor, le Dieu de leur 
père juge entre nous. Jacob donc 
jura par la crainte de son père 
Isaac; 

54. Puis, des victimes immo- 
lées sur la montagne, il invita ses 
frères à manger du pain. Lors- 
qu'ils eurent mangé, ils demeu- 
rèrent là. 

55. Mais Laban, se levant de 
nuit, embrassa ses fils et ses 
filles, et les bénit, et il s’en re- 
tourna dans sa demeure. 


CHAPITRE XXXII. 


Jacob fait annoncer son retour à Esaü; 
celui-ci vient au-devant de lui. Lutte 
de Jacob avec un ange. 


4. Jacob aussi s’en alla par le 
chemin qu'il avait pris : et les 
anges du Seigneur furent à sa 
rencontre. 

2, Quand il les eut vus, il dit : 
C'est le camp de Dieu; et il appela 


Cuar. XXXII. 4. Infra, xzvur, 16. 
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ce lieu du nom de Mahanaïm, 
c’est-à-dire camp. 

3. Mais il envoya aussi des mes- 
sagers devant lui à Esaü son frère 
dans la terre de Séir, dans la 
contrée d'Edom, 

4. Et leur commanda, disant : 
Parlez ainsi à mon seigneur 
Esaü : Voici ce que dit votre 
frère Jacob: J'ai demeuré comme 
étranger chez Laban, et j'y ai été 
jusqu'au présent jour. 

5. J'ai des bœufs, des ânes, des 
brebis, des serviteurs et des ser- 
vantes; et j'envoie maintenant 
un message à mon seigneur, afin 
de trouver grâce en votre pré- 
sence. 

6. Et les messagers retour- 
nèrent vers Jacob, disant : Nous 
sommes venus auprès d'Esaü, 
votre frère, et voici qu'il vient en 
grande hâte au-devant de vous 
avec quatre cents hommes. 

1.Jacobeutune grande frayeur, 
et tout épouvanté, il divisa les 
gens qui étaient avec lui, de 
même que les troupeaux, les 
brebis, les bœufs et les cha- 
meaux, en deux troupes, 

8. Disani : Si Esaü vient à une 
troupe et qu'il la batte, l’autre 
qui restera, sera sauvée. 

9. Jacob dit ensuite : Dieu de 
mon père Abraham, Dieu de mon 
père Isaac, Seigneur qui m'avez 
dit : Retourne en ion pays et 


53. Par la crainte; c'est-à-dire par le Dieu, objet de la crainte. 
54. Munger du pain, dans la langue des Hébreux, signifie simplement prendre de la 


nourriture, faire un repas. Compar. in, 19. 


2. * Mahanaïm, à l’est du Jourdain, au nord du Jaboc. 

3. * Séir, Edom, l’Idumée. Voir la note sur Marc, ur, 8. — Esaü ne s'était pas 
encore établi définitivement en Idumée, voir plus loin, xxxvi, 6, mais il y vivait alors 
en nomade, pour y faire paitre ses troupeaux, et il fit plus tard la conquête du pays. 
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au lieu de ta naissance et je te 
ferai du bien, 

10. Je suis au-dessous de vos 
miséricordes et de la fidélité que 
vous avez gardée envers votre 
serviteur. J'ai passé ce Jourdain 
n'ayant qu’un bâton; et mainte- 
nant je reviens avec deux trou- 
pes. 

11. Délivrez-moi de la main de 
mon frère Esaü, car je le crains 
extrêmement; de peur que, ve- 
nant, il ne frappe la mère avec 
les enfants. 

192. Vous avez dit que vous me 
feriez du bien, et que vous éten- 
driez ma postérité comme le sable 
de la mer, lequel par sa multi- 
tude ne peut se compter. 

43. Et, quand il eut dormi là 
cette nuit, il sépara de ce qu'il 
avait, des présents pour Esaü son 
frère : 

14. Deux cents chèvres, vingt 
boucs, deux cents brebis et vingt 
béliers, 

15. Trente femelles de cha- 
meaux pleines avec leurs petits, 
quarante vaches, vingt taureaux, 
vingt ânesses et dix de leurs pe- 
tits. 

16. Et il envoya par ses servi- 
teurs chacun des troupeaux sépa- 
rément, etil dit à ses serviteurs : 
Précédez-moi, et qu'il y ait un in- 
tervalle entre un troupeau et un 
troupeau. 

47. Etilcommanda au premier, 
disant : Si tu rencontres mon 
frère Esaü, et qu'il te demande : 
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A qui es-tu? ou bien : Où vas-tu? 
ou : A qui sont ces bêtes que tu 
suis? 

18. Tu répondras : A volre ser- 
viteur Jacob, qui les envoie en 
présent à mon seigneur Esaü 
lui-même aussi vient après nous. 

49. Il donna pareillement des 
ordres au second, au troisième, 
et à tous ceux qui suivaient les 
troupeaux, disant : C'est en ces 
mêmes termes que vous parlerez 
à Esaü, quand vous l'aurez trouvé. 

20. Etvousajouterez: Lui-même 
aussi votre serviteur Jacob suit 
notre chemin; car il a dit : Je l’a- 
paiserai par les présents qui me 
précèdent, et après cela je le ver- 
rai, peut-être qu'il me deviendra 
propice. 

21. C'est pourquoi les présents 
le précédèrent, mais lui-même 
demeura cette nuit-là dans le 
camp. 

29. Et lorsqu'il se fut levé de 
bonne heure, il prit ses deux 
femmes et autant de servantes 
avec ses onze fils, et passa le gué 
de Jaboc. 

23. Et ayant fait passer tout ce 
qui lui appartenait, 

24. Il demeura seul : et voilà 
qu'un homme lutta avec lui jus- 
qu'au matin. 

25. Or comme cet homme vit 
qu’il ne pouvait le vaincre, il tou- 
cha le nerf de sa cuisse, lequel 
aussitôt se dessécha. 

26. Et il lui dit : Laisse-moi; car 
déjà se lève l'aurore. Jacob répon- 


22, * Le gué de Jaboc. Jaboc, sur la rive gauche du Jourdain, s'appelle aujourd'hui 
ouadi Zerka, le bleu, à cause de la couleur de ses eaux. Il se jette dans le Jourdain, 
entre le lac de Tibériade et la mer Morte, plus près de cette dernière. Il prend sa 
source à l’est du plateau de Galaad. Près de son embouchure, il n’est jamais à sec, 
et en hiver, il est souvent impossible de le passer à gué. 

24. Un homme; le prophète Osée (xu, 4) lui donne le nom d'ange. 
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dit : Je ne vous laisserai point, si 
vous ne me bénissez. 

97. I lui demanda donc : Quel 
est ton nom? Il répondit : Jacob. 

98. Mais l’homme : On ne tap- 
pellera plus, dit-il, du nom de Ja- 
cob, mais du nom d'Israël; parce 
que si tu as été fort contre Dieu, 
combien plus prévaudras-tu con- 
tre les hommes? 

99. Jacob lui demanda : Dites- 
moi, de quel nom vous appelez- 
vous? [l répondit : Pourquoi de- 
mandes-tn mon nom? Et il le bé- 
nit en ce même lieu. 

30. Jacob appela ce lieu du nom 
Phanuel, disant : J'ai vu Dieu face 
à face, et mon âme a été sauvée. 

31. Et le soleil se leva aussitôt 
après qu'il eut passé Phanuel; 
mais il boitait d’un pied. 

32. C'est pour ce motif que les 
enfants d'Israël ne mangent point 
jusqu'au présent jour, le nerf qui 
se dessécha dans la cuisse de Ja- 
cob, parce que l'ange toucha le 
nerf de sa cuisse, qui fut paralysé. 


CHAPITRE XXXIII. 


Rencontre de Jacob et d'Esaü. Jacob se 
retire à Socoth, et de là il se rend à 
Sichem. 


4. Mais Jacob, levant les yeux, 
vit Esaü venant, et avec lui quatre 
cents hommes ; il sépara aussitôt 
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les enfants de Lia, de Rachel et 
des deux servantes; 

2. Ilmitl’uneetl’autre servante 
et leurs enfants en avant, Lia et 
ses enfants en second lieu, mais 
Rachel et Joseph les derniers. 

8. Et lui-même s'avançant, se 
prosterna, incliné vers la terre 
par sept fois, jusqu'à ce que son 
frère approchât. 

4. C'est pourquoi Esaü, courant 
au-devant de son frère, l’embras- 
sa; et, serrant étroitement son 
cou et le baisant, il pleura. 

5. Puis, les yeux levés, il vit les 
femmes et leurs petits enfants, et 
dit : Que signifient ceux-ci? est- 
ce à toi qu'ils appartiennent? IL 
répondit : Ce sont les petits en- 
fanis que Dieu a donnés à votre 
serviteur. 

6. Ets’approchant, les servantes 
et leurs fils se prosternèrent. 

1. Lia aussi s'approcha avec ses 
enfants; et quandils se furent pa- 
reillement prosternés, Joseph et 
Rachel se prosternèrent les der- 
niers. 

8. Alors Esaü dit : Quelles sont 
ces troupes que j'ai rencontrées? 
Jacob répondit : C'est pour trou- 
ver grâce devant mon seigneur. 

9. Mais Esaü reprit : Vai beau- 
coup de biens, mon frère, que les 
tiens restent à toi. 


—————————_—_————— — —û—_—“——— —_— — ——_—_—_—_——— 


28. On ne appellera plus, etc., c'est-à-dire : Tu ne t'appelleras plus seulement 
Jacob, tu t'appelleras aussi Israël. Ce dernier nom fut donné plus particulièrement à 
ses descendants, puisqu'ils ne furent connus que sous la dénomination d'Israélites. 

30. Comme on ľa déjà remarqué plusieurs fois, par le mot âme les Hébreux en- 
tendaient souvent la personne, l'individu même. Comme c'était anciennement une 
opinion générale que l'on ne pouvait voir Dieu ou un ange sans en mourir, quelques 
interprètes supposent que le sens de ce passage est: J'ai vu le Seigneur, et cependant 
je n’en suis pas mort; mais il est plus naturel de croire que Jacob voulait dire par 
là que Dieu l'avait délivré de la frayeur extrême qu'il avait de son frère Esaü, au- 
devant duquel il alla ensuite avec plus de confiance. — * Phanuel était probablement 
entre le Djébel Adjloun et le Djébel Djeloud. 


3. Se prosterna; littér.: adora. Voyez xvni, 2. 
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40. Jacob répondit : Non, je 
vous prie, qu'il n’en soit pas ainsi; 
mais si j'ai trouvé grâce à vos 
yeux, recevez ce petit présent de 
mes mains; Car j'ai vu votre vi- 
sage, comme si j'eusse vu la face 
de Dieu : soyez-moi propice. 

11. Et recevez cette bénédiction 
que je vous ai apportée et que 
m'a donnée Dieu qui donne toutes 
choses. Esaü la recevant avec 
peine, son frère le pressant, 

49. Dit : Allons ensemble, et je 
t’accompagnerai dans ton che- 
min. 

43. Mais Jacob répondit : Vous 
savez, mon seigneur, que j'aiavec 
moi de petits enfants bien faibles 
encore, des brebis et des vaches 
pleines; si je les fatigue trop par 
la marche, tous mes troupeaux 
mourront en un jour. 

14. Que mon seigneur pré- 
cède son serviteur, et moi je le 
suivrai peu à peu, selon que je 
verrai que mes petits enfants le 
pourront faire, jusqu'à ce que je 
parvienne vers mon seigneur à 
Séir. 

45. Esaü repartit : Je te prie, 
que des gens qui sont avec moi, 
quelques-uns restent pour tac- 
compagner. Non, dit Jacob, cela 
n’est pas nécessaire : la seule 
chose dont j'ai besoin, c'est de 
trouver grâce devant vous, mon 
seigneur. 

16. Esaü donc retourna ce jour- 
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là à Séir, par le même chemin 
qu'il était venu. 

47. Et Jacob vint à Sochoth, où 
une maison bâtie et des tentes 
plantées, ilappela ce lieu du nom 
de Socoth, c'est-à-dire, tentes. 

18. Ensuite il passa à Salem, 
ville des Sichémites, dans le pays 
de Chanaan, après qu'ilfutrevenu 
de la Mésopotamie de Syrie; et 
il habita auprès de la ville. 

49. Et il acheta pour cent 
agneaux, des enfants d'Hémor, 
père de Sichem, une portion du 
champ oùilavaitplantéses tentes. 

20. Puis, un autel érigé en ce 
lieu, il invoqua le Dieu très fort 
d'Israël. 


CHAPITRE XXXIV. 


Dina, fille de Jacob, est violée par Sichem, 
fils d'Hémor. Siméon et Lévi égorgent 
les Sichémnites. 


4.0r Dina, fille de Lia, sortitpour 
voir les femmes de cette contrée. 

2. Lorsque Sichem, fils d'Hémor 
Hévéen, prince du pays, l'eut vue, 
il l’aima passionnément; et il Pen- 
leva et dormit avec elle, faisant 
violence à cette jeune vierge. 

3. Et son âme s'attacha forte- 
ment à elle; et il adoucit sa 
tristesse par ses caresses. 

4. Allant ensuite vers Hémor 
son père : Obtiens-moi, dit-il, 
cette jeune fille pour femme. 

ÿ. Ce que Jacob ayant appris, 
ses fils étant absents et occupés 


11. Bénédiction. On appelait ainsi les présents, parce qu'ordinairement ils étaient 
accompagnés de bénédictions de la part de ceux qui les recevaient et de ceux qui 


les faisaient. 


17. * Socoth, sur la rive gauche et dans la vallée du Jourdain, probablement au 
sud du Jaboc. Cette localité appartint plus tard à la tribu de Gad. 

15. * À Salem, village près de Sichem, d’après les uns; substantif commun, signi- 
fiant, d'après les autres, que Jacob arriva sans accident à Sichem. 

19. * Il acheta une portion du champ. Voir la note sur Jean, 1v, 5-6. 
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à paître les troupeaux, il garda le 
silence jusqu’àce qu'ils revinrent. 

6. Cependant Hémor, père de 
Sichem, étant sorti pour parler à 
Jacob, 

7. Voilà que ses fils revenaient 
de la campagne : or ayant appris 
ce qui était arrivé, ils furent très 
irrités de ce que Sichem avait fait 
une chose honteuse contre Israël, 
et de ce qu'en violant la fille de 
Jacob, il avait commis une action 
illicite. 

8. C'est pourquoi Hémor leur 
dit : L’âme de mon fils Sichem 
s’est attachée à votre jeune fille : 
donnez-la-lui pour femme : 

9. Faisons réciproquement des 
mariages : donnez-nous vos filles, 
et prenez nos filles; 

40. Et habitez avec nous : la 
terre esten votre puissance; culti- 
vez-la;trafiquez-y, et possédez-la. 

11. Mais Sichem lui-même dit 
au père et aux frères de Dina : 
Que je trouve grâce devant vous, 
et tout ce que vous aurez déter- 
miné, je le donnerai. 

19. Augmentez le douaire et 
demandez des présents, et je vous 
accorderai volontiers ce que vous 
demanderez : seulement don- 
nez-moi cette jeune fille pour 
femme. 

13. Les fils de Jacob, transportés 
de fureur à cause de l’outrage 
fait àleur sœur, répondirent avec 
ruse à Sichem et à son père : 

14. Nous ne pouvons faire ce 
que vous demandez, ni donner 
notre sœur à un homme incir- 
concis; parce que c’est une chose 
illicite et criminelle parmi nous. 
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15. Mais nous pourrons nous 
allier à cette condition, que vous 
vouliez être semblable à nous, et 
que tout mäle soit circoncis 
parmi vous. 

16. Alors nous donnerons et 
nous accepterons mutuellement 
nos filles et les vôtres; et nous 
habiterons avec vous, et nous 
serons un seul peuple. 

47. Mais si vous ne voulez pas 
être circoncis, nous prendrons’ 
notre fìlle et nous nous retirerons. 

18. Leur offre plut à Hémor et 
à Sichem son fils ; 

19. Et le jeune homme ne tarda 
pas d'accomplir ce que l'on de- 
mandait; car il aimait extrê- 
mement la jeune fille, et il était 
de sa personne très considéré 
dans toute la maison de son père. 

20. Etant donc venus à la porte 
de la ville, ils dirent au peuple : 

91. Ces hommes sont paisibles, 
et veulent bien habiteravec nous: 
qu'ils trafiquent en cette terre, 
et la cultivent, car spacieuse et 
étendue, elle manque de labou- 
reurs : nous prendrons leurs 
filles pour femmes, et nous leur 
donnerons les nôtres. 

22. Il y a une seule chose qui 
retarde un si grand avantage, 
cest si nous faisons circoncire 
tous nos måles, nous conformant 
à la coutume de cette nation. 

23. Ainsi leurs richesses, leurs 
troupeaux, et tout ce qu'ils possè- 
dent, seront à nous : acquiesçons 
seulement, et habitant ensemble, 
nous ferons un seul peuple. 

24. Et tous consentirent, tous 
les mâles ayant été circoncis. 


1. Contre Israël; c'est-à-dire contre Jacob, qui vient d'être nommé Israël, xxxi 28, 
20. La porte de la ville était le lieu des assemblées du peuple. 
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25. Mais voilà qu’au troisième 
jour, lorsque la douleur desplaies 
est très forte, deux des fils de 
Jacob, Siméon et Lévi, frères de 
Dina, leurs glaives pris,entrèrent 
hardiment dans la ville, et tous 
les mâles tués, 

26. Massacrèrent pareillement 
Hémor et Sichem, enlevant Dina 
leur sœur de lamaison de Sichem. 

97. Eux sortis, les autres fils de 
Jacob se jetèrent sur les morts et 
pillèrent la ville, comme ven- 
geance de l'outrage, 

28. Ravageant les brebis, le 
gros bétail et les ânes des habi- 
tants, et tout ce qui était dans les 
maisons et dans les champs; 

29. Ils emmenèrent aussi cap- 
tifs leurs petits enfants et leurs 
femmes. 

30. Cet audacieux forfait com- 
mis, Jacob dit à Siméon et à Lévi : 
Vous m'avez profondément af- 
fligé, et rendu odieux aux Chana- 
néensetaux Phérézéens habitants 
de ce pays : nous, nous sommes 
en petit nombre, mais eux réunis 
me battront, etjeseraiexterminé, 
moi et toute ma maison, 

31. Ils répondirent : Devaient- 
ils abuser de notre sœur comme 
d'une prostituée? 


CHAPITRE XXXV. 


Voyage de Jacob à Béthel. Naissance de 
Benjamin. Dénombrement des fils de 
Jacob. Mort d’Isaac. 


4. Cependant Dieu dit à Jacob : 
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Lève-toi, et monte à Béthel; de- 
meure là, et fais un autel au Dieu 
qui t'apparut, quand tu fuyais 
Esaü ton frère. 

2. Jacob donc, toute sa maison 
assemblée, dit : Jetez les dieux 
étrangers qui sont au milieu de 
vous, purifiez-vous, et changez 
vos vêtements. 

3. Levez-vous et montons à 
Béthel, afin que nous fassions là 
un autel au Dieu qui ma exaucé 
au jour de ma tribulation et quia 
été le compagnon de mon 
voyage. 

4. lls lui donnèrent donc tous 
les dieux étrangers qu'ils avaient, 
et les pendants qui étaient àleurs 
oreilles; et lui les enfouit sous le 
térébinthe qui est derrière la ville 
de Sichem. 

ò. Et lorsqu'ils furent partis, la 
terreur de Dieu saisit toutes les 
villes d’alentour, et on n'osa pas 
les poursuivre dans leur retraite. 

6. Jacob donc vint à Luza, qui 
est dans la terre de Chanaan, et 
surnommée Béthel, lui et tous 
ses gens avec lui. 

7. I bâtit là un autel, et il ap- 
pela ce lieu du nom de Maison de 
Dieu; car c’est là que lui apparut 
Dieu, lorsqu'il fuyait son frère. 

8. Dans le même temps mourut 
Débora, nourrice de Rébecca, et 
elle fut ensevelie au pied de Bé- 
thel sous le chêne : et on donna 
à ce lieu le nom de Chêne de 
pleur. 


Cuar. XXXIV. 25. Infra, xx, 6. — Cuar. XXXV. 14. Supra, xxvn, 13. — 7. Supra, 


XXVIL, 13. 


1. * Béthel. Voir plus haut, xn, 8. 


4. * Sichem. Voir la note sur Genèse, xn, 6. 


wa 


5. La terreur de Dieu; c'est-à-dire la terreur que Dieu inspira; ou bien, la terreur 


la plus grande. Compar. xxm, 6. 
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9. Mais Dieu apparut de nou- 
veau à Jacob, après qu'il fut re- 
venu de la Mésopotamie de Sy- 
rie, et il le bénit, 

40. Disant : Tu ne seras plus 
appelé Jacob, maïs Israël sera ton 
nom. Et il l'appela Israël. 

44. H lui dit aussi : Je suis le 
Dieu tout-puissant; crois et te 
multiplie; des peuples et une 
foule de nations viendront de toi, 
et des rois sortiront de tes flancs; 

42. Et la terre que j'ai donnée 
à Abraham età Isaac, je te la 
donnerai, à toi et à ta postérité 
après toi. 

43. Et il s'éloigna de lui. 

14. Mais lui érigea un monu- 
ment de pierre au lieu où Dieu 
lui avait parlé, faisant des liba- 
tions dessus et y répandant de 
l'huile ; 

45. Et donnant à ce lieu le nom 
de Béthel. 

46. Or, parti de là, il vint au 
printemps dans la terre qui con- 
duit à Ephrata. Comme Rachel y 
était en travail, 

47. A cause de la difficulté de 
l'enfantement, elle commença à 
être en danger. Or la sage-femme 
lui dit : Ne crains point; car tu 
auras encore ce fils. 

48. Mais son âme étant près de 
sortir par l'excès de la douleur, 
et la mort déjà s’approchant, elle 
appela son fils du nom de Bénoni, 
c’est-à-dire, fils de ma dou- 
leur; mais son père l'appela 
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Benjamin, c'est-à-dire, fils de la 
droite. 

49. Rachel mourut donc, et elle 
fut ensevelie sur le chemin qui 
conduit à Ephrata; c’est Beth- 
léem. 

20. Et Jacob érigea un monu- 
ment sur son sépulcre : c’est le 
monument du sépulcre de Rachel, 
jusqu'au présent jour. 

21. Sorti de là, il planta sa 
tente au delà de la Tour du 
troupeau. 

22. Et pendant qu'il habitait en 
cette contrée, Ruben s’en alla et 
dormit avec Bala, seconde femme 
de son père; ce qui ne fut nul- 
lement ignoré de lui. Or, les fils 
de Jacob étaient douze : 

23. Les fils de Lia : Ruben, pre- 
mier-né, Siméon, Lévi, Juda, Is- 
sachar et Zabulon; 

24. Les fils de Rachel : Joseph 
et Benjamin; 

25. Les fils de Bala, servante 
de Rachel : Dan et Nephtali; 

26. Les fils de Zelpha, servante 
de Lia : Gad et Aser. Ce sont là 
les fils de Jacob qui lui naquirent 
en Mésopotamie de Syrie. 

27. Jacob vint aussi vers Isaac 
son père à Mambré, ville d'Arbée 
(c’est Hébron), en laquelle de- 
meurèrent comme étrangers 
Abraham et Isaac. 

28. Et les jours d'Isaac complé- 
tèrent cent quatre-vingts ans. 

29. Et, consumé par l’âge, il 
mourut; et il fut réuni à son 


10. Supra, xxx, 28. — 20. Infra, xvu, 7. — 22. Infra, XLIX, 4. 


10. Dieu renouvelle ici à Jacob le nom d'Israël, qu'il a déjà reçu. Compar. xxxi, 18. 
19. * Ephrata, c’est Bethléem. Voir la note sur Matthieu, 1, 1. On voit encore sur 
la route de Jérusalem à Bethléem le tombeau appelé de Rachel, qui marque proba- 
blement l'emplacement de sa sépulture, quoique le monument ne soit pas celui 


qu'avait élevé Jacob. 


21. ° Hébron. Voir la note sur Genèse, xut, 18, 
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peuple, vieux et plein de jours; 
et Esaü et Jacob ses fils lense- 
velirent. 


CHAPITRE XXXVI. 


Dénombrement des descendants d’Esaü. 


4. Voici les générations d Esaü ; 
c'est le même qu'Edom. 

2. Esaü prit pour femmes 
d’entreles filles des Chananéens : 
Ada, fille d'Elon l’Hétéen, et Oo- 
libama, fille d'Ana, fille elle-même 
de Sébéon lHévéen; 

3. Et aussi Bazemath, fille d'Is- 
maël, sœur de Nabaïoth. 

4. Ada enfanta Eliphaz; Baze- 
math enfanta Rahuel; 

5. Oolibama enfanta Jéhus, 
Ihélon et Coré. Ce sont là les fils 
d’'Esaü, qui lui naquirent dans la 
terre de Chanaan. 

6. Or Esaü prit ses femmes, ses 
fils, ses filles et toutes les âmes 
de sa maison, ses richesses, ses 
bestiaux et tout ce qu'il pouvait 
avoir dans la terre de Chanaan, 
et il s’en alla dans une autre con- 
trée, et s’éloigna de son frère 
Jacob. 

1. Car ils étaient extrêmement 
riches, et ils ne pouvaient habi- 
ter ensemble; et la terre de leur 
pèlerinage ne leur suffisait pas, 
à cause de la multitude de leurs 
troupeaux. 

8. Ainsi Esaü habita sur la mon- 
tagne de Séir : Esaù est le même 
qu'Edom. 
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9. Or, voici les générations 
d'Esaü père des Iduméens sur la 
montagne de Séir; 

10. Et voici les noms de ses 
fils : Eliphaz, fils d'Ada, femme 
d'Esaü, Rahuel aussi, fils de Ba- 
zemath sa femme. 

11. Et les fils d'Eliphaz furent 
Théman, Omar, Sépho, Gatham 
et Cénez. 

12. Il y avait encore Thamna. 
seconde femme d'Eliphaz, fils 
d'Esaü, laquelle lui enfanta Ama- 
lech : ce sont là les fils d'Ada, 
femme d Esaü; 

13. Mais les fils de Rahuel : Na- 
that et Zara, Samma et Meza : ce 
sont là les fils de Bazemath, 
femme d Esaü. 

14. Il y avait aussi les fils d'Oo- 
libama (fille d'Ana, fille elle-même 
de Sébéon), femme d’Esaü, qu'elle 
lui enfanta: Jéhus, Ihélon et Coré. 

15. Voici les chefs des fils d'E- 
saü : les fils d’Eliphaz, premier- 
né d'Esaü : le chef Théman, le 
chef Omar, le chef Sépho, le chef 
Cénez, 

16. Le chef Coré, le chef Ga- 
tham, le chef Amalech. Ce sont 
là les fils d'Eliphaz, dans le pays 
d Edom, et ce sont les fils d’Ada. 

47. Et voici les fils de Rahuel 
fils d'Esaü : le chef Nahath, le 
chef Zara, le chef Samma, le chef 
Meza : ce sont là les chefs issus 
de Rahuel dans le pays d'Edom; 
et ce sont les fils de Bazemath, 
femme d'Esaü. 


Cuar. XXXVI. 4, I Par., 1,35.— 7. Supra, xiii, 6. — 8. Jos., xx1v, 4. — 10. I Par., 1, 35. 


2. Les femmes d'Esaü sont nommées autrement (xxvi, 34). Il n’était pas rare chez 
les Hébreux de voir la même personne porter plusieurs noms. 
6. * Il s’en alla dans une autre contrée, dans la montagne de Séir. Voir la note 


sur Genèse, XXXII, 8. 


10. Le mot fils comprend souvent, dans l'Ecriture, les petits-fils, les descendunts. 


— Sa femme, c'est-à-dire la femme d'Esaü. 
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48. Mais voici les fils d'Ooli- 
bama, femme d’Esaü : le chef 
Jéhus, le chef Ihélon, le chef 
Coré : ce sont là les chefs issus 
d'Oolibama, femme d’'Esaü, fille 
d'Ana. 

419. Ce sont là les enfants d'E- 
saŭ, et ce sont là leurs chefs : 
Esaù est le même qu'Edom. 

20. Voici les fils de Séir Hor- 
réen, habitants de ce pays: Lo- 
tan, Sobal, Sébéon, Ana, 

24. Dison, Eser et Disan : ce 
sont là les chefs Horréens, fils de 
Séir, dans le pays d'Edom. 

22. Mais les fils de Lotan furent 
Hori et Héman : or, la sœur de 
Lotan était Thamna. 

23. Voici les fils de Sobal : Al- 
van, Manahat, Ebal, Sépho et 
Onam. 

24. Et voici les fils de Sébéon : 
Aïa et Ana. Celui-ci est Ana, qui 
trouva les eaux chaudes dans le 
désert, pendant qu'il paissait les 
ânes de Sébéon son père; 

25. N eut pour fils Dison, et pour 
tille Oolibama. 

26. Or, voici les fils de Dison : 
Hamdan, Eséban, Jéthram et Cha- 
ran; 

20. I Par., 1, 38. 


[cH. xxxvi.] 

27. Et les fils d’Eser : Balaan, 
Zavan et Achan. 

28. Mais Disan eut pour fils Hus 
et Aram. 

29. Voici les chefs des Horréens : 
le chef Lotan, le chef Sobal, le 
chef Sébéon, le chef Ana, 

30. Le chef Dison, le chef Eser 
et le chef Disan : ce sont là les 
chefs qui ont commandé dans le 
pays de Séir. 

31. Mais les rois qui règnèrent 
dans le pays d’Edom, avant que 
les enfants d'Israël eussent un 
roi, furent ceux-ci : 

32. Béla, fils de Béor, et le nom 
de sa ville était Denaba. 

33. Mais Béla mourut, et à sa 
place régna Jobab, fils de Zara de 
Bosra. 

34. Et quand Jobab mourut, à sa 
place régna Husam du pays des 
Thémanites. 

35. Celui-ci mort aussi, régna à 
sa place Adad, fils de Badad, qui 
battit Madian dans les champs de 
Moab; et le nom de sa ville était 
Avith. 

36. Et quand Adad mourut, ré- 
gna à sa place Semla de Masréca. 

37. Celui-ci mort aussi, régna à 


20. * Horréen. C'est le mot qui a été écrit Chorréen, Genèse, xiv, 6. Voir la note ibid. 

31. Avant que les enfanis d'Israël eussent un roi. Comme les Israélites n'ont eu 
des rois que plusieurs siècles après la mort de Moïse, quelques critiques supposent 
que ces paroles ont été ajoutées au texte par une main postérieure. Mais cette sup- 
position paraît peu fondée; car, sans prétendre absolument que Moïse ait fait cette 
réflexion par esprit prophétique, il est incontestable qu'il n’a pas vu s'accomplir de 
son temps la promesse divine, faite à Abraham, à Isaac st à Jacob (xvi, 6, 16; 
xxxv, 11), que des rois sortiraient de leur race. D'ailleurs n'a-t-il pas pu prendre ici 
le mot roi dans le sens vague et général de chef, gouverneur, comme il est pris, 
Juges, xvi, 6; Ps. cxvur, 46, etc., et comme il lui est donné à lui-même, Deut., 
xxx, 5, et vouloir dire, en conséquence, que les Ilduméens eurent des rois avant que 
les Israélites formassent un peuple et l’eussent lui-même pour chef? 

33. * Bosra, ville d'Idumée (différente d'une autre Bosra située dans le pays de 
Moab), aujourd'hui El-Buseiréh, dans le district de Djebål. Bosra fut pendant quelque 
temps la capitale de l’Idumée. On voit ses ruines à deux heures trois quarts de 
marche au sud de Touiiléh. 


fcn. xxxvu.] 
sa place Saül, du fleuve de Roho- 
both. 

38. Et quand celui-ci mourut, 
Balanan, fils d'Achobor, succéda 
au royaume. 

89. Celui-ci mort aussi, régna à 
sa place Adar; et le nom de sa 
ville était Phaü ; et sa femme s’ap- 
pelait Méétabel, fille de Matred, 
fille elle-même de Mézaab. 

40. Voici donc les noms des 
chefs issus d'Esaü, selon leurs fa- 
milles et leurs demeures et leurs 
noms : le chef Thamna, le chef 
Alva, le chef Jétheth, 

41. Le chef Oolibama, le chef 
Ela, le chef Phinon, 

49. Le chef Cénez, le chef Thé- 
man, le chef Mabsar, 

48. Le chef Magdiel, le chef Hi- 
ram : ce sont là les chefs issus 
d'Edom, qui habitaient dans le 
pays de leur domination : Edom 
est le même qu'Esaü père des Idu- 
méens. 


CHAPITRE XXXVII. 


Jalousie des fils de Jacob contre Joseph, 
leur frère ; ils le vendent, et il est mené 
en Egypte. 


4. Mais Jacob habita dans la 
terre de Chanaan, dans laquelle 
son père avait été comme étran- 
ger. 

2. Et voici ses générations 
Joseph, lorsqu'il avait seize ans, 
paissait le troupeau de son père, 
avec ses frères, étant encore en- 
fant : etilétaitaveclesfilsd Bala 
etdeZelpha, femmes de son père; 
et il accusa ses frères auprès de 
son père d'un crime détestable. 

3. Or Israël aimait Joseph par- 
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dessus tous ses fils, parce que 
c'est dans sa vieillesse qu'il Va- 
vait engendré : et il lui fit une tu- 
nique d'un tissu de diverses cou- 
leurs. 

4. Ses frères donc voyant qu'il 
était aimé par son père plus que 
tous ses autres frères, le haïs- 
saient, et ne pouvaient rien lui 
dire avec douceur. 

5. [l arriva aussi qu'il raconta 
à ses frères un songe qu'il avait 
vu; prétexte qui fut la semence 
d’une plus grande haine. 

6. Il leur dit donc : Ecoutez 
mon songe que j'ai vu : 

T. Je croyais que nous étions 
à lier des gerbes dans le champ, 
et que ma gerbe se levait et se 
tenait comme debout, et que les 
vôtres, étant autour, se proster- 
naient devant ma gerbe. 

8. Ses frères lui répondirent : 
Est-ce que tu seras notre roi? ou 
serons-nous soumis à ta puis- 
sance? Ainsi ce prétexte de songes 
et de discours fournit un aliment 
à leur envie et à leur haine. 

9. Il vit encore un autre songe 
qu'il raconta à ses frères, disant : 
J'ai vu en songe comme le soleil 
et la lune et onze étoiles se pros- 
terner devant moi. 

40. Lorsqu'il leut rapporté à 
son père et à ses frères, son père 
le reprit, et dit : Que veut dire ce 
songe que tu as vu? est-ce que 
moi, ta mère et tes frères, nous 
nous prosternerons devant toi 
sur la terre? 

41. Ainsi ses frères lui portaient 
envie, mais son père considérait 
la chose en silence. 


40. Selon leurs familles, elc., c’est-à-dire selon les noms de leurs familles et de 


leurs demeures. Compar. int, 16, et xxv, 13. 


A. T. 
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12. Et comme ses frères s'é- 
taient arrêtés à Sichem pour 
paître les troupeaux de leur père, 

43. Israël lui dit : Tes frères 
paissent les brebis dans les pâtu- 
rages de Sichem : viens, je ten- 
verrai vers eux. Joseph répon- 
dant : 

44. Je suis prêt, il lui dit : Va, 
et vois si tout va bien pour tes 
frères et pour les troupeaux, et 
rapporte-moi ce qui se fait. En- 
voyé de la vallée d’Hébron, il vint 
à Sichem : 

45. Et un homme le trouva 
errant dans la campagne, et lui de- 
manda ce qu’il cherchait. 

16. Et lui répondit : Ce sont 
mes frères que je cherche; dis- 
moi où ils paissent les troupeaux. 

47. Et cet homme lui dit : Ils 
sont partis d'ici; et je les ai en- 
tendus, disant : Allons à Dothaïn. 
Joseph alla donc après ses frères, 
et il les trouva à Dothaïn. 

18. Lorsque ceux-ci l'eurent 
vu de loin, avant qu'il appro- 
chât d'eux, ils projetèrent de le 
tuer : 

49. Et ils se disaient mutuel- 
lement : Voici le songeur qui 
vient; 

90. Venez, tuous-le, et jetons-le 
dans une vieille citerne ; nous di- 
rons : Une bête sauvage l’a dé- 


Cuar. XXXVII. 22. Infra, xu, 22. 


(cu. XXXVIL] 
voré; et alors on verra ce que lui 
servent ses songes. 

94. Mais entendant cela, Ruben 
s'efforçait de le sauver de leurs 
mains, et disait : 

22. Ne tuez pas son âme et ne 
versez pas son sang; mais jetez- 
le dans cette citerne qui est dans 
le désert, et conservez vos mains 
pures. Or il disait cela, voulant 
l'arracher de leurs mains, et le 
rendre à son père. 

23. Aussitôt donc qu'il fut ar- 
rivé près de ses frères, ils le dé- 
pouillèrent de sa tunique longue, 
tissue de diverses couleurs. 

24. Et ils le jetèrent dans la 
vieille citerne, où il n'y avait pas 
d'eau. 

95. Puis s’asseyant pour man- 
ger du pain, ils virent des voya- 
geurs Ismaélites qui venaient de 
Galaad, et leurs chameaux por- 
tant des aromates, de la résine et 
du stacté en Egypte. 

96. Juda dit alors à ses frères : 
Que nous servira si nous tuons 
notre frère et nous cachons son 
sang ? 

97. 11 vaut mieux qu'il soit 
vendu aux Ismaélites, et que nos 
mains ne soient pas souillées; car 
il est notre frère et notre chair. 
Ses frères acquiescèrent à ses dis- 
cours. 


TT 


12. * À Sichem. Voir la note sur Genèse, xu, 6. 

44. * De la vallée d’Hébron. Voir plus haut, Genèse, xn, 18. 

17. * Dothaïn, au sud d'Engannim, aujourd'hui Djénin, au sortir de la plaine d'Es- 
drelon, sur la route qui mène de Damas daus la Palestine du sud et en Egypte. 

20. * Dans une vieille citerne. 11 y a à Dothaïn de nombreuses citernes taillées dans 
le roc, et comme elles ont la forme d'une bouteille avec un orifice étroit, il était 
impossible à celui qui y était emprisonné d'en sortir. ; 

22, Son me; c'est-à-dire lui. Voyez xvm, 2. 

25. Voyez, pour l'expression de manger du pain, xxx, 54. — * Tous les Orientaux 
recherchent beaucoup les parfums, mais en Egypte on en faisait une consommation 
plus grande encore qu'ailleurs pour embaumer les morts. 


[cu. xxxvur.] 


28. Et des marchands Madiani- 
tes passant, ils le retirèrent de la 
citerne, et le vendirent vingt 
pièces d'argent aux Ismaélites 
qui le menèrent en Egypte. 

29. Cependant Ruben étant re- 
venu à la citerne, n’y trouva pas 
l'enfant ; 

80. Alors, ses vêtements dé- 
chirés, il retourna vers ses frères 
et dit : L'enfant ne paraît pas, et 
moi, où irai-je ? 

31. Ils prirent donc sa tunique 
et la trempèrent dans le sang d'un 
chevreau qu'ils avaient tué, 

32. Envoyant des gens pour la 
porter à leur père, et pour lui 
dire : Nous l'avons trouvée; vois si 
c'est la tunique de ton fils, ou non. 

33. Quand le père Veut re- 
connue, il dit : C'est la tunique 
de mon fils ; une bête farouche et 


28. Sag., x, 13. 
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cruelle l’a dévoré, une bête a dé- 
voré Joseph. 

34. Et, ses vêtements déchirés, 
il se couvrit d’un cilice, pleurant 
son fils pendant longtemps. 

39. Or, tous ses enfants s'étant 
rassemblés pour adoucir la dou- 
leur de leur père, il ne voulut pas 
recevoir de consolation, mais il 
dit : Je descendrai pleurant vers 
mon fils dans l'enfer. Et lui per- 
sévérant dans son pleur, 

36. Les Madianites vendirent 
Joseph en Egypte à Putiphar, 
eunuque de Pharaon, chef des 
soldats. 


CHAPITRE XXXVIII. 


Juda marie successivement deux de ses 
fils à Thamar. Naissance de Pharés et 
de Zara. 


1. Dans le même temps, Juda, 


—————————————_—" ……"—.—————"— .—"—"—…—…———…"—.——— 


28. Des marchands Madianites. Comme dans le texte hébreu cette expression ne 
porte pas l’article déterminatif, beaucoup d'interprètes supposent que ces Madianites 
faisaient partie de la caravane d'Ismaélites dont il est parlé, ver. 25, 27. 

35. Par le mot enfer (hébr. scheôl), il faut entendre, non le sépulcre, le tombeau 
(hébr. kéber), mais ce lieu souterrain que les Hébreux regardaient comme le séjour des 
âmes après la mort. Ainsi ce passage fournit une preuve sans réplique de la croyance 
des Juifs à la survivance des âmes. — * Une foule de passages très clairs établissent que 
pour les Hékreux le scheôl était réellement le lieu où se rendaient les âmes après la 
mort, et que, dans ce séjour, elles n'étaient point privées de sentiment et de vie. 
D'après les données que nous fournissent les Livres saints, on « descend » dans cette 


demeure au terme de la vie présente. On 


qui nous en est faite en divers endroits, 


y entre, d'après la description poétique 


par une « porte, » qui en est appelée aussi 


« la bouche » et qui peut « s'élargir sans mesure. » On pénètre ainsi dans un lieu 
«très profond, obscur et ténébreux. » Cependant le regard de Dieu peut le sonder. 
Toutes les âmes arrivent dans le séjour des morts : c’est le lieu de réunion assigné 
à tous les hommes, « la maison destinée à tous les vivants. » Le scheôl désigne 


tantôt le lieu de la réunion des morts en 


général, tantôt le séjour des bons et tantôt 


le séjour des méchants, ou plutôt, tous les morts y descendent. 1l est clair d'ailleurs 
que le nom de scheôl donné indistinctement au séjour des bons et au séjour des 
méchants, dans l'Ancien Testament, n'implique en aucune façon qu’ils aient été con- 
fondus ensemble, encore moins qu’ils aient enduré les mêmes tourments. Mais il 
est certain que les âmes des justes qui étaient dans les limbes ne pouvaient pas y 
acquérir de mérites et n’y jouissaient point de la vision béatifique. C’est pourquoi 
il est dit plusieurs fois qu'on ne peut glorifier Dieu dans ce séjour des morts. 

36. ` Putiphar signifie consacré à Ra, le soleil adoré comme dieu par les Egyptieus. 


1. * Odollam ou Adullan, ville qui appartint plus tard à la tribu de Juda et dans 
le voisinage de laquelle il y a de nombreuses cavernes. 
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s éloignantdesesfrères, alla loger 
chez un homme d’Odollam, du 
nom d'Hiras. 

2. Etil vitlàla fille d'un homme 
de Chanaan, du nom de Sué, et 
ľayant prise pour femme, il 
vécut avec elle. 

3. Elle concut et enfanta un fils, 
et elle lui donna le nom de Her. 

4. Et ayant conçu une seconde 
fois, elle nomma le fils qui naquit 
Onan. 

5. Elle en enfanta aussi un troi- 
sième, qu’elle appela Séla : celui- 
ciné, elle cessa d’enfanter davan- 
tage. 

6. Or Juda donna à son premier- 
né Her une femme du nom de 
Thamar. 

7. Mais Her, le premier-né de 
Juda, fut très méchant en la pré- 
sence du Seigneur ; et par le Sei- 
gneur il fut frappé de mort. 

8. Juda dit donc à Onan, son 
fils : Prends la femme de ton 
frère, et unis-toi à elle pour sus- 
citer des enfants à ton frère. 

9. Mais celui-ci sachant que les 
enfants qui naîtraient de son 
union avec la femme de son frère 
ne seraient pas à lui, empêchait 
qu’elle ne devint mère, pour ne 
pas qu’il naquît des enfants du 
nom de son frère. 

10. Etc'est pourquoi le Seigneur 
le frappa, parce qu'il faisait une 
zhose détestable. 

44. A cause de cela Juda dit à 


[cu. xxxvi] 


Thamarsa belle-fille : Reste veuve 
dans la maison de ton père, jus- 
quà ce que Séla mon fils soit 
devenu grand; car il craignait 
que lui aussi ne mourůt comme 
ses frères. Celle-ci s’en alla et ha- 
bita dans la maison de son père. 

42. Mais bien des jours s'étant 
écoulés, mourut la fille de Sué, 
femme de Juda, qui s'étant con- 
solé après le deuil, montait à 
Thamnas vers les tondeurs de bre- 
bis, luiet Hiras d'Odollam, pasteur 
de ses troupeaux. 

43. Or on annonça à Thamar 
que son beau-père montait à 
Thamnas pour tondre ses brebis. 

14. Celle-ci, ses habits de veu- 
vage quittés, prit un voile, el 
s'étant déguisée, elle s’assit dans 
le carrefour du chemin qui con- 
duit à Thamnas, parce que Séla 
était déjà devenu grand, et qu'elle 
ne l'avait pas eu pour époux. 

15. Lorsque Juda leut aperçue, 
il crut que c'était une femme de 
mauvaise vie; car elle avait cou- 
vert son visage, afin qu'elle ne 
fût pas reconnue. 

16. Ets approchant d'elle, il dit: 
Laisse-moi aller avec toi; caril ne 
savait pas qu’elle fût sa belle-fille. 
Elle répondant : Que me don- 
neras-tu pour que tu viennes avec 
moi? 

47. Il dit : Je t’enverrai un che- 
vreau de mes troupeaux. Mais 
elle reprenant: Je consentirai à ce 


Cuar. XXXVIII. 2. I Par., 1, 3. — 4. Nom., xxvi, 19. — 7. Nom., xxvi, 19. 


9. Du nom de son frère. Le premier-né portait le nom du frère qui était mort 
sans enfants; mais les autres enfants portaient celui du frère vivant quì était leur 


père naturel. 


13. ° Thamnas ou Thamna, dans les montagnes appelées plus tard montagnes de 


Juda. 


17. * Un chevreau. Voir la note sur I Rois, xvi, 20. 


[cHe XXxIX.] 
que tu veux, si tu me donnes un 
gage, en attendant que tu envoies 
ce que tu promets. 

48. Juda lui demanda : Que 
veux-tu que je te donne pour 
gage? Elle répondit : Ton anneau, 
ton bracelet et le bâton que tu 
tiens à la main. Ayant donc vu 
Juda une seule fois, cette femme 
conçut, 

19. Et se levant, elle s’en alla; 
puis ayant quitté le vêtement 
qu’elle avait pris, elle se revêtit 
de ses habits de veuvage. 

20. Or Juda envoya le chevreau 
par son pasteur qui était d'Odol- 
lam, afin qu'il retirâtle gage qu'il 
avait donné à cette femme ; celui- 
ci ne l'ayant pas trouvée, 

91. Demanda aux hommes de 
ce lieu : Où est cette femme qui 
était assise dans le carrefour? 
Tous répondant : Il n’y a pas eu en 
ce lieu de femme de mauvaise vie. 

22. Il revint vers Juda et lui 
dit : Je ne l'ai pas trouvée ; et les 
hommes même de ce lieu m'ont 
dit que jamais là ne s’est assise 
femme débauchée. 

93. Juda répondit : Qu'elle le 
garde; elle ne peut pas au moins 
nous accuser de mensonge; moi, 
j'ai envoyé le chevreau que j'a- 
vais promis, et toi, tu ne l’as pas 
trouvée. 

24. Mais voilà qu'après trois 
mois on annonça à Juda cette 
nouvelle : Thamar ta belle-fille 
a forniqué, et elle paraît être en- 
ceinte. Juda répondit : Produisez- 
la en public, afin qu'elle soit brû- 
lée. 

95. Thamar, comme elle était 
conduite au supplice, envoya 


27. Matt., 1, 3. — 30. I Par., n, 4. 
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vers son beau-père, disant : C’est 
de l’homme à qui sont ces gages 
que j'ai conçu : vois à qui sont cet 
anneau, ce bracelet et ce bâton. 

26. Juda, les gages reconnus, 
dit : Elle est plus juste que moi, 
puisque je ne l’ai pas donnée à 
Séla mon fils. Toutefois il ne la 
connut pas depuis. 

27. Or les couches pressant, 
parurent deux jumeaux dans son 
sein; et à la sortie même des en- 
fants, l'un présenta sa main, à 
laquelle la sage-femme lia un fil 
d’écarlate, disant : 

28. Celui-ci sortira le premier. 

99. Mais, lui retirant sa main, 
l'autre sortit; et la sage-femme 
dit : Pourquoi le mur a-t-il été 
rompu à cause de toi? Or pour 
cette raison elle lui donna le nom 
de Pharès. 

30. Ensuite sortit son frère, à 
la main duquel était le fil d'écar- 
late; elle appela Zara. 


CHAPITRE XXXIX. 


Joseph mérite la confiance de son maître 
Putiphar; mais il est accusé par sa 
femme et mis en prison. 


4. Joseph donc fut mené en 
Egypte, et Putiphar Egyptien, 
eunuque de Pharaon et chef de 
l’armée, l’acheta de la main des 
Ismaélites par lesquels il avait 
été amené. 

2. Etle Seigneur fut avec lui, 
et c'était un homme prospérant 
en toutes choses : il demeura 
dans la maison de son maitre, 

3. Qui connaissait très bien que 
le Seigneur était avec lui, et que 
tout ce qu'il faisait, le Seigneur 
le dirigeait entre ses mains. 
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4. Ainsi Joseph trouva grâce 
devant son maître, etille servait; 
préposé par lui à toutes choses, 
il gouvernait la maison qui lui 
était confiée, et tout ce qui avait 
été remis à ses soins. 

5. Et le Seigneur bénit la mai- 
son de l'Egyptien à cause de 
Joseph, et il multiplia tous ses 
biens, tant à la ville que dans les 
champs. 

6. Et il ne connaissait autre 
chose que le pain dont il se nour- 
rissait. Or Joseph était beau de 
visage et d’un aspect très agréa- 
ble. 

7. C'est pourquoi, après bien 
des jours, sa maîtresse jeta les 
yeux sur Joseph et dit : Dors avec 
moi. 

8. Mais celui-ci ne consentant 
nullement à cette action crimi- 
nelle, lui répondit: Voilà que mon 
maître, toutes choses m'ayant été 
confiées, ignore ce qu'il a dans 
sa maison : 

9. Et il n'y a rien qui ne soit en 
ma puissance, et qu'il ne m'ait 
livré, excepté vous, qui êtes sa 
femme : comment donc pourrais- 
je faire ce mal, et pécher contre 
mon Dieu? 

10. Par des discours semblables 
chaque jour cette femme était 
importune à ce jeune homme, et 
lui se refusait au crime. 


Cuar. XXXIX. 20. Ps. civ, 18. 


(cu. xxxix.] 


A1. Or il arriva un jour que 
Joseph, rentré dans la maison, 
s'occupait de quelque travail sans 
témoins, 

12. Et qu’elle, ayant prisle bord 
de son manteau, dit : Dors avec 
moi. Mais lui, le manteau laissé 
dans sa main, s'enfuit et sortit 
dehors. 

43. Lorsque cette femme eut 
vu le manteau dans ses mains, 
et qu’elle était méprisée, 

44. Elle appela les gens de sa 
maison et leur dit : Voilà quil a 
amené ici un homme hébreu pour 
nous insulter. Il est venu à moi 
pour me corrompre; et, lorsque 
j'ai poussé des cris, 

45. Et qu'il a entendu ma voix, 
il a laissé son manteau que je 
tenais, et s’est enfui dehors. 

16. Et pour preuve de sa fidé- 
lité, elle montra à son mari re- 
venu dans la maison, le manteau 
qu'elle avait retenu, 

47. Et dit : L’esclave hébreu 
que tu as amené, est venu à moi, 
pour m’insulter. 

18. Mais lorsqu'il m'a entendu 
crier, il a laissé son manteau, que 
je tenais, et il s’est enfui dehors. 

19. Ces plaintes entendues, le 
maître trop crédule aux paroles 
de sa femme, fut très irrité, 

20. Et il envoya Joseph dans la 
prison où les prisonniers du roi 


10 qq AR aae 


6. Et il ne connaissait, etc. Les uns rapportent ces paroles à Joseph, les autres avec 
plus de probabilité à l'Egyptien, dont il vient d'être dit immédiatement que Dieu 
l'avait comblé de richesses. Dans cette opinion le sens de la phrase est, ou que 
Putiphar avait tellement mis sa confiance en Joseph, qu'il n'avait point de souci, si 
ce n’est de vivre à son aise, et qu’il ne lui demandait d'autre compte que celui de 
sa dépense ordinaire, ou plutôt qu'il était devenu si riche qu'il ne connaissait 
nullement sa fortune, et que d’ailleurs il s’en reposait sur Joseph au point de n'avoir 
d'autre soin que de se mettre à table et de manger. 

20. * Dans la prison de Memphis ou plutôt de Tanis, capitale des rois pasteurs, 
rois d'origine étrangère qui étaient alors maitres de l'Egypte septentrionale. 


[ca. xL.) 
étaient gardés, et il était là en- 
fermé. 

21. Mais le Seigneur fut avec 
Joseph, et ayant pitié de lui, il lui 
fit trouver grâce devant le chef 
de la prison, 

22. Lequel mit sous sa main 
tous les prisonniers qui étaient 
détenus daus la prison; de sorte 
que tout ce qui se faisait, était 
soumis à Joseph. 

‘93. Il ne prenait même con- 
naissance de rien, tout ayant été 
confié à Joseph, parce que le Sei- 
gneur était avec lui, et dirigeait 
toutes ses œuvres. 


CHAPITRE XL. 


Le grand échanson et le grand panetier 
du roi d'Egypte sont mis en prison. 
Joseph explique leurs songes. 


4. Ces choses s'étant ainsi pas- 
sées, il arriva que deux eunuques, 
l'échanson du roi d'Egypte et le 
panetier, offensèrent leur maître. 

9. Et Pharaon, irrité contre 
eux (car l’un commandait aux 
échansons et l’autre aux pane- 
tiers), 

3. Les envoya daus la prison 
du chef des soldats, où Joseph 
aussi était détenu. 

4. Mais le gardien de la prison 
leur donna Joseph pour les ser- 
vir. Quelque temps s'était écoulé, 
et eux étaient détenus dans la 
prison. 
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5. Or ils virent tous deux, dans 
une même nuit, un songe qui, se- 
lon son interprétation, se rappor- 
tait à eux. 

6. Lorsque Joseph fut entré 
près d'eux le matin, et qu'il les 
eut vus tristes, 

7. Il les interrogea, disant : 
Pourquoi votre visage est-il plus 
triste aujourd'hui que de cou- 
tume? 

8. Ceux-ci répondirent : Nous 
avons vu un songe, etil n’y aper- 
sonne pour nous l'interprèter. Jo- 
seph leur dit : N'est-ce pas à Dieu 
qu'appartient l'interprétation? 
Rapportez-moi ce que vous avez 
vu. 

9. Le grand échanson raconta 
le premier son songe : Je voyais 
devant moi qu'une vigne, 

10. Où il y avait trois provins, 
poussait peu à peu des boutons, 
et qu'après des fleurs, des raisins 
mürissaient, 

11. Et que la coupe de Pha- 
raon était dans ma main : je pris 
donc les raisins et les pressai 
dans la coupe que je tenais, et je 
donnai la coupe à Pharaon. 

12. Joseph répondit : Voici 
l'interprétation du songe : Les 
trois provins, ce sont trois jours 
encore, 

43. Après lesquels Pharaon se 
souviendra de ton ministère, et 
te rétablira dans ton ancienne 


9. Les incrédules ont prétendu que d’après Hérodote et Plutarque les Egyptiens 
n'avaient pas de vignes; mais le premier dit au commencement de son histoire que 
les habitants de Thèbes se vantaient d’avoir été les premiers à connaitre la vigne; et 
ce dernier avoue que les rois, au moins avant Psamméticus, buvaient du vin. Dio- 
dore de Sicile dit aussi, d'après l'autorité des Egyptiens eux-mêmes, que leurs rois 
faisaient usage du vin. — * Les monuments égyptiens attestent que la vigne et le vin 
étaient très communs en Egypte à l'époque de Joseph. 


11. * Les textes hiéroglyphiaues disent qu'on exprimait le jus des raisins dans 
les coupes. 
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charge; tu lui présenteras la 
coupe, selon ton office, comme tu 
avais coutume de le faire aupara- 
vant. 

44. Seulement souviens-toi de 
moi, quand bien t'arrivera, et 
fais-moi miséricorde en suggé- 
rant à Pharaon de me tirer de 
cette prison : 

45. Car j'ai été enlevé par 
fraude du pays des Hébreux, et 
innocent, j'ai été jeté ici dans la 
fosse. 

46. Le grand panetier voyant 
qu'il avait sagement expliqué le 
le songe, dit : Et moi aussi j'ai vu 
un songe : J'avais trois corbeilles 
de farine sur ma tète; 

17. Et dans l’une des corbeilles, 
qui était la plus élevée, je por- 
tais de tous les aliments qui s’ap- 
prêtent par l'art du boulanger, 
et les oiseaux en mangeaient. 

18. Joseph répondit : Voici lin- 
terprétation du songe : Les trois 
corbeilles, ce sont trois jours 
encore, 

149.Aprèslesquels Pharaon t'en- 
lèvera la tête, et te suspendra à 
une croix, et les oiseaux déchire- 
ront tes chairs. 

20. Le troisième jour d’après 
était le jour de la naissance de 
Pharaon, qui, faisant un grand 
festin à ses serviteurs, se ressou- 
vint, pendant le repas, du grand 
échanson et du grand panetier. 

91. Or il rétablit l'un dans sa 
charge, pour qu’il lui présentât la 
coupe, 
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22. Et il suspendit l’autre à 
une potence; en sorte que la 
véracité de l'interprète se trouva 
justifiée. 

23. Cependant, tout lui prospé- 
rant, le grand échanson oublia 
son interprète. 


CHAPITRE XLI. 


Songes de Pharaon expliqués par Joseph. 
Elévation de Joseph. Naissance de Ma- 
nassé et d'Ephraïm. Stérilité en Egypte. 


4. Après deux ans, Pharaon vit 
un songe. Il croyait qu'il était de- 
bout sur le bord du fleuve, 

2. Duquel montaient sept va- 
ches extrèmement belles et 
grasses ; et elles paissaient dans 
les marécages. 

3. Sept autres vaches aussi 
sortaient du fleuve, hideuses et 
consumées de maigreur ; et elles 
paissaient sur la rive même du 


fleuve, daus des lieux ver- 
doyants; 
4. Et elles dévorèrent celles 


dont la beauté et embonpoint 
étaient merveilleux. Pharaon s’é- 
tant réveillé, 

5. Sendormit de nouveau et 
vit un autre songe : Sept épis 
poussaient sur une seule tige, 
pleins et beaux. 

6. Etautant d’autres épis grêles 
et frappés par un vent brůlant se 
levaient aussi, 

7. Dévorant toute la beauté des 
premiers. Pharaon s’éveillant 
après son sommeil, 

8. Et, le matin venu, frappé 


1. * Pharaon est probablement le roi pasteur Apapi II, le plus célèbre des rois 
pasteurs qui s'étaient emparés de l'Egypte depuis longtemps et qui étaient d’origine 
sémitique comme Joseph. — Sur le bord du fleuve du Nil, le fleuve unique de l'Egypte, 
auquel. ce pays doit toute sa fertilité et sa richesse. 

2.* Sept vaches. La vache était consacrée à la déesse égyptieune Hathor, et celle-ci 
est souvent représentée accompagnée de sept vaches. 


(ex. xLI.] 
d'épouvante, il envoya vers tous 
les devins de l'Egypte et tous les 
sages; et les ayant mandés, il 
leur raconta le songe, et il n'y en 
avait aucun qui püt l'interpré- 
CER 

9. Alors enfin le grand échan- 
son, se souvenant, dit: Je con- 
fesse ma faute. 

40. Le roi irrité contre ses ser- 
viteurs ordonna que moi et le 
grand panetier fussions ramenés 
dans la prison du chef des sol- 
dats, 

41. Où dans une seule nuit 
nous vimes chacun un songe, 
présage des choses futures. 

12. Il y avait là un jeune Hé- 
breu, serviteur du même chef des 
soldats, et auquel ayant raconté 
nos songes, 

13. Nous entendimestiout ce que 
dans la suite événement con- 
firma; car moi je fus rendu à ma 
charge, et lui fut suspendu à une 
Croix. 

14. Aussitôt par l’ordre du roi, 
on tondit Joseph qu'on avait tiré 
de la prison, et, ses vêtements 
changés, on le lui présenta. 

15. Le roi lui dit : Fai vu des 
songes, et il n’y a personne qui 
puisse les expliquer : j'ai appris 
que tu les interprètes très sage- 
ment. 

16. Joseph répondit : Sans moi, 
Dieu répondra des choses favo- 
rables à Pharaon. 

47. Pharaon raconta donc ce 
qu'il avait vu : Je croyais que j'é- 
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tais debout sur Ia rive du fleuve, 

18. Et que sept vaches sortaient 
du fleuve, extrêmement belles et 
aux chairs grasses; elles pais- 
saient l’herbe verte dans les ma- 
récages. 

19. Et voilà que sept autres 
vaches les suivaient, si difformes 
et si maigres, que jamais je n'en 
vis de telles danslaterre d'Egypte. 

20. Or celles-ci ayant dévoré et 
consumé les premières, 

21. Ne donnèrent aucun signe 
de satiété ; mais elles demeuraient 
engourdies dans la même mai- 
greur et la même laideur. M'étant 
éveillé et de nouveau assoupi, 

22. Je vis un songe : sept épis 
poussaient sur une seule tige, 
pleins et très beaux. 

23. Sept autres aussi, grêles et 
frappés par un vent brûlant s’éle- 
vaient d'un chaume ; 

24. Ils dévorèrent la beauté des 
premiers. J'ai raconté le songe 
aux devins, et il n’y a personne 
qui puisse l'expliquer. 

25. Joseph répondit : Le songe 
du roi est un : ce que Dieu doit 
faire, il l’a montré à Pharaon. 

26. Les sept vaches belles et les 
sept épis pleins sont sept années 
d'abondance, etont dans le songe 
la même signification. 

27. Pareïillement, les sept va- 
ches maigres et décharnées qui 
sont montées après les premières, 
et les sept épis grêles et frappés 
d'un vent brûlant, sont sept an- 
nées d’une famine qui doit venir. 


ee LEE 


14. Les Egyptiens ne laissaient jamais croître leurs cheveux et leur barbe, excepté 
pendant le deuil et dans l’affliction; et ils portaient toujours des habits de lin très 
propres. Ainsi on n'aurait pas osé présenter Joseph au roi avant de l'avoir tondu et 
rasé, et de lavoir dépouillé de ses habits pour lui en donner de convenables. Voyez 


Hérodote, 1. II. ch. 36 et 31. 
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28. Ces années s’accompliront 
dans cet ordre : 

29. Voilà que viendront dans 
toute la terre d'Egypte sept an- 
nées d’une grande fertilité, 

30. Que suivront sept autres 
années d'une si grande stérilité, 
que toute l’abondance précédente 
sera livrée à l'oubli; car la famine 
doit consumer toute la terre. 

31. Et la grandeur de la disette 
doit détruire la grandeur de 
l'abondance. 

32. Mais le songe que vous avez 
vu en second lieu, et qui se rap- 
porte à la mème chose, c'est un 
signe certain que la parole de Dieu 
aura son effet et qu’elle s’accom- 
plira promptement. 

33. Maintenant donc, que le roi 
choisisse un homme sage et ha- 
bile, et qu'il le prépose sur la 
terre d'Egypte; 

34. Afin qu'il établisse des in- 
tendants dans toutes les pro- 
vinces; et que la cinquième par- 
tie des fruits des sept années d’a- 
bondance, 

35. Qui déjà maintenant vont 
venir, il l'amasse dans les gre- 
niers: et que tout le blé soit mis 
sous la puissance de Pharaon, et 
gardé dans les villes; 

36. Et qu'il soit tenu prêt pour 
la famine des sept ans qui pèsera 
sur l'Egypte, et que le pays ne soit 
pas consumé par la disette. 

37. Ce conseil plut à Pharaon et 
à tous ses ministres; 
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38. Et il leur demanda : Pou- 
rons-nous trouver un tel homme 
qui soit plein de l'esprit de Dieu? 

39. ll dit donc à Joseph : Puis- 
que Dieu ta montré tout ce que 
tu as dit, pourrai-je trouver quel- 
qu'un plus sage que toi, et même 
semblable à toi? 

40. C'est toi qui seras préposé 
sur ma maison, et au commande- 
ment de ta bouche, tout le peuple 
obéira; et c’est par le trône royal 
seulement que j'aurai sur toi la 
préséance. 

41. Pharaon dit encore àJoseph: 
Voici que je t’établis sur toute la 
terre d'Egypte. 

49, Etil ôta l'anneau desa main, 
et le mit à la main de Joseph : il 
le revêtit aussi d'une robe de fin 
lin, et lui mit autour du cou un 
collier d'or. 

48. Il le fit monter sur son se- 
cond char, un héraut criant que 
tous devant lui fléchissent le ge- 
nou, etsussent qu'il était préposé 
sur toute la terre d'Egypte. 

44. Le roi dit aussi à Joseph : 
Moi je suis Pharaon, mais sans 
ton commandement nul ne re- 
muera la main ou le pied dans 
toute la terre d'Egypte. 

45. Et il changea son nom, et 
il l'appela en langue égyptienne 
Sauveur du monde. Il lui donna 
pour femme Aseneth, fille de Pu- 
tiphar, prêtre d'Héliopolis.Joseph 
sortit donc pour visiter la terre 
d'Egypte. 


Cumar. XLI. 40. Ps. civ, 21; I Mach., n,53; Actes, vi, 10. 


—————————@ 


42. * Un collier d’or. C'était une espèce de décoration que les rois d'Egypte accor- 
daient aux hommes de mérite. Il était souvent à plusieurs rangs. On le voit au cou 
Je presque tous les personnages égyptiens dont nous avons les statues ou les bas- 


reliefs. 


45, * Héliopolis ou On, près du village actuel de Matariéh, non loin du Caire. 
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46. (Or ilavaittrente ans, quand 
il fut présenté au roi Pharaon), et 
il fit le tour de toutesles provinces 
de l'Egypte. 

41. Cependant arriva la fertilité 
des sept années, et les blés, mis 
en gerbes, furent recueillis dans 
les greniers de l'Egypte. 

48. Toute l'abondance des 
grains fut mise aussi en réserve 
dans chacune des villes. 

49. Et si grande fut l'abondance 
du froment, qu'il égalait le sable 
de la mer, et que la quantité sur- 
passait toute mesure. 

50. Or il naquit à Joseph, avant 
que la famine vint, deux fils que 
lui enfanta Aseneth, fille de Pu- 
tiphar, prêtre d'Héliopolis. 

51. Il appela le premier-né du 
nom de Manassé, disant : Dieu 
m'afaitoubliertoutesmes peines, 
et la maison de mon père. 

52. Et il appela le second du 
nom d'Ephraïm, disant : Dieu m'a 
fait croître dans la terre de ma 
pauvreté. 

53. Ainsi, les sept années de la 
fertilité de l'Egypte étant passées, 

54. Commencèrent à venir les 
sept années de disette que Joseph 
avait prédites; et dans tout lu- 
nivers la famine prévalut; mais 
dans toute la terre d'Egypte il y 
avait du pain. 

55. Or, l'Egypte affamée, le 
peuple cria à Pharaon, demandant 
des vivres. Pharaonleurrépondit: 
Allez à Joseph, et tout ce qu'il 
vous dira, faites-le. 

56. Cepenaant la famine aug- 
mentait chaque jour sur toute la 


50. Infra, xLv1, 20; xLvinr, 5. 
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terre; et Joseph ouvrit tous les 
greniers; et il vendait du blé aux 
Egyptiens, car la famine pesait 
aussi sur eux. 

91. Et toutes les provinces ve- 
naient en Egypte pour acheter 
des vivres, et tempérer le mal de 
la disette. 


CHAPITRE XLII. 


Arrivée des frères de Joseph en Egypte. 
Joseph fait arrêter Siméon, et ne ren- 
voie les autres qu'à condition qu'ils 
amèneront Benjamin. 


1. Or Jacob apprenant que l’on 
vendait des vivres en Egypte, dit 
à ses fils : Pourquoi êtes-vous si 
négligents? 

2. J'ai appris qu'on vend du blé 
en Egypte; descendez-y, et ache- 
tez ce qui nous est nécessaire, 
afin que nous puissions vivre, 
et que nous ne soyons pas con- 
sumés par la disette. 

3. Ainsi, descendant pour ache- 
ter du blé en Egypte, les dix frères 
de Joseph 

4. (Benjamin ayant été retenu 
dans la maison par Jacob qui avait 
dit à ses frères : C’est de peur 
qu'en chemin il n’éprouve 
quelque accident) 

5. Entrèrent dans la terre d'E- 
gypte avec d'autres qui allaient 
pour en acheter; car la famine 
était dans la terre de Chanaan. 

6. Or Joseph était gouverneur 
dans la terre d'Egypte, et c'est 
selon sa volonté que le blé se ven- 
dait aux peuples. Lors donc que 
ses frères se furent prosternés 
devant lui 


EE  , 


6, Se furent prosternés, etc.; littér. : l’eurent adoré. Voyez xvin, 2. 
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7. Et qu’il les eut reconnus, il 
leur parlait durement, comme à 
des étrangers, leur demandant : 
D'où êtes-vous venus? Ils répon- 
dirent : De la terre de Chanaan, 
afin d’acheterce qui est nécessaire 
à la vie. 

8. Mais cependant reconnais- 
sant ses frères, il ne fut pas re- 
connu d'eux. 

9. Et se souvenant des songes 
qu'autrefoisilavait vus, illeur dit: 
Vous êtes des espions; c'est pour 
voir les endroits les plus faibles 
du pays, que vous êtes venus. 

10. Ils répondirent : Il n’en est 
pas ainsi, seigneur; mais vos 
serviteurs sont venus pour ache- 
ter des vivres. 

41. Nous sommes tous fils d'un 
seul homme; c'est en gens pai- 
sibles que nous sommes venus; 
et vos serviteurs ne méditent 
rien de mal. 

19. Joseph leur repartit : Il en 
est autrement; vous êtes venus 
pour observer les places de l'E- 
gypte qui ne sont pas fortifiées. 

13. Mais eux : Nous, vos ser- 
viteurs, disent-ils, nous sommes 
douze frères, fils d’un seul homme 
dans la terre de Chanaan; le plus 
jeune est avec notre père, et 
l'autre n’est plus. 

14. C'est, reprit-il, ce que j'ai 
dit : Vous êtes des espions. 

45. Dès maintenant, je vous 
éprouverai : par la vie de Pha- 
raon, vous ne sortirez pas d'ici, 
jusqu’à ce que vienne votre frère 
le plus jeune. 

46. Envoyez l’un d’entre vous, 
et qu'il l'amène, mais vous, vous 
serez dans les liens jusqu’à ce 
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qu'il soit prouvé que ce que vous 
avez dit est vrai ou faux : autre- 
ment, par la vie de Pharaon, vous 
êtes des espions. 

17. Il les mit donc en prison 
pendant trois jours. 

18. Mais, au troisième jour les 
ayant tirés de prison, il leur dit : 
Faites ceque j'ai ditetvousvivrez; 
car je crains Dieu. 

19. Si vous êtes des gens pai- 
sibles, que l’un de vos frères soit 
enchaîné dans la prison, et vous, 
allez et portez le blé que vous avez 
acheté dans vos maisons; 

20. Maisamenez-moi votre frère 
le plus jeune, afin que je puisse 
vérifier vos paroles, et que vous 
ne mouriez pas. Ils firent comme 
il avait dit. 

21. Et ils se dirent les uns aux 
autres : C'est justement que nous 
souffrons toutceci, parce quenous 
avons péché contre notre frère, 
voyant langoisse de son âme, 
quand il nous priait, et nous ne 
l'avons pasécouté : c’est pour cela 
qu'est venue sur nous cette tribu- 
lation. 

29. Un seul d’entre eux, Ruben 
dit : Ne vous ai-je pas dit : Ne pé- 
chez pascontrecet enfant? et vous 
ne m'avez pas écouté : voilà que 
son sang est redemandé. 

23. Or, ils ne savaient pas que 
Joseph les entendit, parce que 
c'est par interprète qu'il leur 
parlait. 

24. Mais il se retira un moment 
et pleura : puis revenu, il leur 
parla. 

25. EtprenantSiméon etle liant, 
eux présents, il commanda à ses 
ministres qu'ils emplissent leurs 


Car. XLII. 20. Infra, xtur, 5. — 22, Supra, xxxvit, 22. 


fcu. XLII] 
sacs de blé, et qu’ils remissent 
largent de chacun d’eux dans son 
sac, en leur donnant de plus des 
vivres pour la route : ceux-ci 
firent ainsi. 

26. Ainsi les frères de Joseph, 
emportant leur blé sur leurs ânes, 
partirent. 

27. Or l'un d’eux ayant ouvert 
son sac pour donner à manger à 
3a bête dans hôtellerie, et ayant 
vu son argent à l'entrée du sac, 

28. Dit à ses frères : Mon argent 
m'a été rendu, le voici dans le sac. 
Etonnés et troublés, ils se disaient 
mutuellement: Qu’est-ceque Dieu 
nous a fait? 

29. Cependant ils vinrent vers 
Jacob leur père dans la terre de 
Chanaan, et ils lui racontèrent 
tout ce qui leur était arrivé, di- 
sant : 

30. Le maître de ce pays nous a 
parlé durement, et il a cru que 
nous étions des explorateurs de 
la contrée. 

31. Nous lui avons répondu : 
Nous sommes des gens paisibles, 
et nous ne dressons aucune em- 
bůche. 

32. Nous sommes douze frères, 
engendrés d'un seul père : l’un 
n'estplus, et le plus jeune est avec 
notre père dans la terre de Cha- 
naan. 

33. Il nous a reparti : Voici 
comment j'éprouveraisi vous êtes 
des gens paisibles; laissez un de 
vosfrèresauprès de moi, et prenez 
les provisions nécessaires à vos 
maisons, et vous en allez. 

34. Mais votre frère le plus 
jeune, amenez-le-moi, afin que je 
sache que vous n'êtes pas des 
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espions, et que vous puissiez re- 
couvrer celui qui est retenu dans 
les liens, et qu'ensuite vous ayez 
la liberté d'acheter ce que vous 
voudrez. 

35. Ces choses dites, comme ils 
versaient leur blé, ils trouvèrent 
à l'entrée des sacs chacun leur 
argent lié; et étant tous ensemble 
saisis d'effroi, 

36. Jacob leur père dit : Vous 
avez fait que je suis sans enfants : 
Joseph n’est plus, Siméon est re- 
tenu dans les liens, et vous enlè- 
verez Benjamin : c'est sur moi 
que tous ces malheurs sont re- 
tombés. 

31. Ruben lui répondit : Tuez 
mes deux fils, sije ne vous le ra- 
mène; remettez-le en ma main, 
et moi, je vous le rendrai. 

38. Mais Jacob : Non, dit-il, il 
ne descendra pas avec vous, mon 
fils : son frère est mort, et lui 
seul est resté; si quelque chose 
defâcheuxluiarrivait dansle pays 
où vous allez, vous feriez des- 
cendre mes cheveux blancs avec 
douleur dans les enfers. 


CHAPITRE XLIII. 


Retour des frères de Joseph eu Egypte 
avec Benjamin. Joseph leur fait un 
festin. 


1. Cependant la famine pesait 
violemment sur toute la terre. 

2. Et les vivres qu'ils avaient 
apportés de l'Egypte, étant con- 
sommés, Jacob dit àses fils : Re- 
tournez, etachetez-nousquelques 
provisions. 

3. Juda répondit : Cet homme 
nous a fait une déclaration sous 
le sceau du serment, disant : Vous 


38. Les enfers. Voyez pour le vrai sens de ce mot, XXXVII, 35. 
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ne verrez point ma face si vous 
n’amenez votre frère le plus jeune 
avec vous. 

4. Si donc vous voulez len- 
voyer avec nous, nous irons en- 
semble, et nous achèterons ce qui 
vous est nécessaire. 

5. Mais si vous ne voulez pas, 
nous n'irons pas; car cet homme, 
comme souvent nous l'avons dit, 
nous a fait une déclaration, di- 
sant : Vous ne verrez point ma 
face, sans votre frère le plusjeune. 

6. Israël leur dit : Pour mon 
malheur vousavez fait de manière 
que vouslui avezindiqué que vous 
aviez encore un frère. 

3. Mais eux répondirent : Cet 
homme nous a interrogés par 
ordre sur notre famille : si notre 
père vivait, si nous avions un 
autre frère; et nous lui avons ré- 
pondu conséquemment, selon ce 
qu'il avait demandé ; est-ce que 
nous pouvions savoir qu'il dirait : 
Amenez votre frère avec vous? 

8. Juda aussi dit à son père : 
Envoyez l'enfant avec moi, afin 
que nous partions et que nous 
puissions vivre, et que nous ne 
mourions pas, nous et nos petits 
enfants. 

9. Cest moi qui me charge de 
l'enfant; c’est à ma main que vous 
le redemanderez; si je ne le ra- 
mène, et si je ne vous le rends, 
je serai coupable envers vous à 
jamais. . 

40. Sil n’était pas intervenu de 
délai, nous serions déjà revenus 
une seconde fois. 

44. Ainsi Israël leur père leur 


(cu. xun] 


dit : S'il le faut ainsi, faites ce 
que vous voudrez; prenez des 
meilleurs fruits de ce pays-ci dans 
vos vases, et portez à cet homme 
en présent un peu de résine, de 
miel, de storax, de stacté, de té- 
rébinthe et d'amandes. 

42. Portez aussi avec vous le 
double d'argent; etcelui que vous 
avez trouvé dans vos sacs, repor- 
tez-le, de peur que cela n'ait été 
fait par méprise. 

43. Mais prenez aussi votre 
frère et allez vers cet homme. 

14. Que mon Dieu tout-puissant 
vous le rende favorable, afin qu'il 
renvoie avec vous votre frère 
qu’il retient, et ce Benjamin; et 
moi, je serai comme privé d’en- 
fants. 

45. Ceux-ci prirent donc avec 
eux les présents, le double d’ar- 
gent et Benjamin, et ils descen- 
dirent en Egypte et se présentè- 
rent devant Joseph. 

16. Lorsque Joseph les vit et 
Benjamin avec eux, il commanda 
à l'intendant de sa maison, di- 
sant : Fais entrer ces hommes 
dans la maison; tue des victimes, 
et apprête un festin, parce que 
c'est avec moi qu'ils doivent man- 
ger à midi. 

47. Celui-ci fit ce qui lui avait 
été commandé, et il introduisit 
ces hommes dans la maison. 

48. Et là, épouvantés, ils se 
dirent mutuellement : Cest à 
cause de l’argent que nous avons 
rapporté précédemment dans nos 
sacs qu’il nous a fait entrer ici, 
pourdéversersur nous une fausse 


Cuar. XLIII. 5. Supra, xun, 20. — 9. Infra, xziv, 32, 


11." Les parfums étaient très estimés et très recherchés en Egypte. Voir plus haut, 


XXXVIL 25. 


[cu. xim.] 


accusation, et nous réduire vio- 
lemment en servitude, nous et 
nos ânes. 

19. C'est pourquoi, à la porte 
même, s’approchant de linten- 
dant de la maison, 

20. Ils dirent: Nous vous prions, 
seigneur, de nous écouter. Nous 
sommes déjà venus ici pour ache- 
ler des vivres; 

24. Lesquels achetés, quand 
nous fûmes arrivés à l'hôtellerie, 
nous ouvrimes nos sacs, et nous 
trouvâmes l'argent à l'entrée des 
sacs : nous l’avonsrapporté main- 
tenant dans tout son poids. 

22. Mais nous avons rapporté 
aussi d'autre argent pour acheter 
ce qui nous est nécessaire. Nous 
ne Savons pas qui a mis cet ar- 
gent dans nos bourses. 

23. Mais lui répondit : Paix avec 
vous! ne craignez point : votre 
Dieu et le Dieu de votre père vous 
a mis des trésors dans vos sacs, 
car l'argent que vous m'avez 
donné, c’est moi qui l'ai en bonne 
monnaie. Et il leur amena Si- 
méon. 

24. Etles ayant introduits dans 
la. maison, il leur apporta de 
Peau, et ils lavèrent leurs pieds, 
et il donna à manger à leurs 
ânes. 

25. Or eux préparaient leurs 
présents, attendant que Joseph 
entråt sur le midi; car ils avaient 
appris que C'étaitlàqu'ilsdevaient 
manger du pain. 

26. Joseph donc entra dans sa 
maison, et ils lui offrirent les pré- 


20. Supra, XLII, 3. 
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sents qu'ils tenaient en leurs 
mains, etils se prosternèrent, in- 
clinés vers la terre. 

27. Mais Joseph, leur ayant 
rendu leur salut avec bonté, les 
interrogea, disant : Se porte-t-il 
bien, votre vieux père dont vous 
m'aviez parlé? vit-il encore ? 

28. Ceux-ci répondirent : Il se 
porte bien, votre serviteur notre 
père, il vit encore. Et s'étant pro- 
fondément inclinés, ils se proster- 
nèrent devant lui. 

29. Or Joseph, levant les yeux, 
vit Benjamin son frère utérin, et 
dit : Celui-ci est votre jeune frère 
dont vous m'aviez parlé? Et de 
nouveau : Dieu, dit-il, te soit mi- 
séricordieux, mon fils! 

30. Et il se retira précipitam- 
ment, car ses entrailles s'étaient 
émuessursonfrère, et des larmes 
s'échappaient de ses yeux : en- 
trant donc dans sa chambre il 
pleura. 

81. Puis, sortant de nouveau, le 
visage lavé, il se contint et dit : 
Servez des pains. 

32. Les pains servis à part pour 
Joseph, à part pour ses frères, et 
à part pour les Égyptiens qui man- 
geaient ensemble (car il n’est pas 
permis aux Égyptiens de manger 
avec les Hébreux, et ils regardent 
comme profane un semblable re- 
pas), 

33. Ils s’assirent devant lui, le 
premier-né, selon son droit d'ai- 
nesse, et le plus jeune, selon son 
âge. Or ils étaient extrêmement 
surpris, 


25. Manger du pain. Voyez pour le sens de cette expression, xxx1, 54. 


26, 28. Ils se proslernèrent. Voyez xvin, 2. 


31. Servez des pains; c'est-à-dire préparez un repas. Compar. 111, 19; XXXI, 54. 
prep P Pp 
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34. En prenant les parts qu'ils 
avaient reçues de lui; car une 
part d'autant plus grande vint à 
Benjamin, qu'elle surpassait cinq 
autres parts. Ils burent donc et 
firent grande chère avec lui. 


CHAPITRE XLIV. 


Joseph fait mettre sa coupe dans le sac 
de Benjamin. Il traite ses frères comme 
des voleurs. Juda s'offre à demeurer 
esclave à la place de Benjamin. 


4. Or Joseph commanda à l'in- 
tendant de sa maison disant : Em- 
plisles sacs de ces hommes d’au- 
tant de blé qu'ils en peuvent con- 
tenir, et mets l'argent de chacun 
dans le haut de son sac. 

2. Mais place à l'entrée du sac 
du plus jeune ma coupe d'argent, 
et le prix du blé qu'il a donné. Et 
il fut fait ainsi. 

3. Et, au lever du matin, on les 
renvoya avec leurs ânes. 

4. Et déjà ils étaient sortis de 
la ville, et ils avaient fait un peu 
de chemin; alors Joseph ayant 
appelé l'intendant de sa mai- 
son : Lève-toi, dit-il, et poursuis 
ces hommes; et quand tu les 
auras atteints, dis-leur : Pourquoi 
avez-vous rendu le mal pour le 
bien? 

5. La coupe que vous avez dé- 
robée, est celle dans laquelle boit 
nion maître, et avec laquelle il a 
coutume de deviner : cest une 


[cH. xLIv.] 


chose très mauvaise que vous 
avez faite. 

6. Celui-ci fit comme il lui avait 
été ordonné; etlesayantatteints, 
il leur dit le commandement mot 
pour mot. 

7. Ils répondirent : Pourquoi 
notre seigneur parle-t-il ainsi, 
comme si vos serviteurs avaient 
commis un crime si grand? 

8. Largent que nous avons 
trouvé dans le haut de nos sacs, 
nous l'avons rapporté de la terre 
de Chanaan : comment arrive-t-il 
donc que nous avons dérobé de 
la maison de votre maître de l'or 
ou de l'argent? 

9. Que celui, quel qu'il soit de 
vos serviteurs, auprès de qui sera 
trouvé ce que vous cherchez, 
meure, et nous, nous serons es- 
claves de notre seigneur. 

10. Il leur dit : Qu'il soit fait 
selon votre avis : que celui auprès 
de qui il sera trouvé, soit mon es- 
clave; mais vous, vous serez in- 
nocents. 

11. C'est pourquoi descendant 
promptement leurs sacs à terre, 
chacun ouvrit le sien. 

12. L'intendant les ayant fouil- 
lés, commençant depuis le plus 
grand jusqu’au plus petit, trouva 
la coupe dans le sac de Benjamin. 

43. Ainsi eux, leurs vêtements 
déchirés, et leurs ânes rechargés, 
retournèrent à la ville. 


PP 


34. Firent grande chère, ou se réjouirent. Le verbe inebriare du texte est susceptible 
de ces deux significations. 


5, 45. L'usage de deviner par la coupe était commun aux peuples de l'Orient et 
surtout aux Egyptiens (S. Augustin, de Civit. Dei, l. vi, c. 51). La traduction de la 
Vulgate, qui paraît la plus conforme au texte hébreu et qui est aussi celle des Sep- 
tante, n’autorise cependant point à croire que Joseph se soit livré à des sortilèges ; 
car, comme le remarque saint Thomas (2. 2, quæst. 195, art. 7), Joseph et son inten- 
dant ont pu tenir le langage que Moïse leur prête, parce que les Egyptiens regar- 
dajent et proclamaient Joseph comine très habile dans l'art de la divination. 


[cu. xLIV.] 
14. Et Juda le premier avec ses 
frères entra auprès de Joseph 
(car il n’était pas encore sorti du 
lieu), et tous ensemble se préci- 
pitèrent à terre devant lui. 

45. Joseph leur dit : Pourquoi 
avez-vous voulu agir ainsi? igno- 
rez-vous quil ny a point 
d'homme semblable à moi dans 
l’art de deviner? 

16. Et Juda : Que répondrons- 
nous à mon seigneur? lui dit-il; 
ou que dirons-nous, ou bien que 
pourrons-nous légitimement 
prétexter? Dieu a découvert l'i- 
niquité de vos serviteurs : nous 
voilà tous esclaves de mon sei- 
gneur, et nous, et celui auprès 
de qui a été trouvée la coupe. 

47. Joseph répondit : Loin de 
moi d'agir ainsi! Que celui qui a 
dérobé ma coupe, soit mon es- 
clave; pour vous, retournez libres 
vers votre père. 

48. Mais Juda, s'approchant 
plus près, dit avec assurance : Je 
vous prie, mon seigneur, que 
votre serviteur fasse entendre un 
mot à votre oreille, et ne vous 
irritez point contre votre servi- 
teur; car vous êtes après Pha- 
raon, 

19. Mon seigneur. Vous avez 
au commencement demandé à 
vos serviteurs : Avez-vous un 
père ou un autre frère ? 

20. Et nous, nous avons répon- 
du à vous, mon seigneur : Nous 
avons un père qui est vieux, et 
un enfant très jeune qui lui est 
né dans sa vieillesse, et dont le 
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frère utérin est mort; sa mère 
n’a laissé que celui-ci, mais son 
père l'aime tendrement. 

24. Alors vous avez dit à vos 
serviteurs : Amenez-le-moi, et je 
poserai mes yeux sur lui. 

22. Et nous avons ajouté à mon 
seigneur : Cet enfant ne peut 
quitter son père; car s'ille laisse, 
son père mourra. 

23. Et vous avez répliqué à vos 
serviteurs : Si votre frère le plus 
jeune ne vient avec vous, vous 
ne verrez plus ma face. 

24. Lors donc que nous fûmes 
montés vers votre serviteur notre 
père, nous lui rapportâmes tout 
ce que nous avait dit mon sei- 
gneur. 

25. Et notre père dit : Retour- 
nez et achetez-nous un peu de 
blé. 

26. Nous lui répondimes : Nous 
ne pouvons aller : si notre frère 
le plus jeune descend avec nous, 
nous partirons ensemble ; autre- 
ment, lui absent, nous n’osons 
voir la face de cet homme. 

27. A quoi lui répliqua : Vous 
savez que ma femme m’a donné 
deux fils. 

28. L'un est sorti, et vous avez 
dit : Une bête féroce l’a dévoré ; 
et jusqu'ici il ne reparaît point. 

29. Si vous emmenez encore 
celui-ci, et que quelque chose lui 
arrive en chemin, vous ferez des- 
cendre mes cheveux blancs avec 
douleur dans les enfers. 

30. Si j'entre donc auprès de 
votre serviteur notre père, etque 


Cuar. XLIV. 19. Supra, xL, 13. — 23. Supra, XLI, 3, 5. — 28. Supra, xxxvii, 20. 33. 


28. Est sorti; l'hébreu ajoute d'avec moi, 


29, 31. Les enfers. Voyez pour le vrai sens de ce mot, xxxvut, 35. 
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l'enfant n'y soit pas (comme l'âme 
de l’un dépend de l'âme de Yau- 
tre), 

31. Et qu’il voie qu'il n’est pas 
avec nous, il mourra, et vos ser- 
viteurs feront descendre ses che- 
veux blancs avec douleur dans 
les enfers. 

32. Que je sois votre esclave, 
moi particulièrement, quil'ai reçu 
sur ma foi, et qui en ai répon- 
du, disant : Si je ne le ramène, 
je serai coupable d’un crime en- 
vers mon père à jamais. 

33. C'est pourquoi je demeure- 
rai votre esclave pour l’enfantau 
service de mon seigneur, et que 
l'enfant remonte avec ses frères; 

34. Car je ne puis revenir vers 
mon père, l'enfant absent, de 
peur que je n'assiste comme té- 
moin du malheur qui va accabler 
mon père. 


CHAPITRE XLV. 


Joseph se fait connaître à ses frères. Ceux- 
ci s’en retournent vers Jacob chargés 
de présents. 


4. Joseph ne pouvait plus se 
contenir, beaucoup de personnes 
se trouvant là présentes; c'est 
pourquoi il commanda que toutes 
sortissent dehors, et qu'aucun 
étranger ne fût présent à la re- 
connaissance mutuelle. 

2. Alors il éleva la voix avec 
larmes; les Egyptiens l’entendi- 
rent et toute la maison de Pha- 
raon. l 

3. Et il dit à ses frères : Je suis 


[cu. xLv.] 


Joseph : mon père vit-il encore? 
Ses frères ne pouvaient lui ré- 
pondre, étant saisis d'uneextrême 
frayeur. 

4. Mais lui avec douceur : Ap- 
prochez-vous de moi, dit-il. Et 
quandils se furent approchés bien 
près : Je suis, ajouta-t-il, Joseph 
votre frère, que vous avez vendu 
pour l'Egypte. 

ò. Ne craignez point, et qu'il 
ne vous semble point pénible de 
wavoir vendu en ces régions; 
car cest pour votre salut que 
Dieu m'a envoyé avant vous en 
Egypte. 

6. Car il y a deux ans que la 
famine a commencé à être sur la 
terre, et il reste encore cinq ans 
pendant lesquels on ne pourra ni 
labourer ni moissonner. 

7. Dieu m'a donc envoyé ici 
avant vous, afin que vous soyez 
conservés sur la terre, et que 
vous puissiez avoir des vivres 
pour subsister. 

8. Ce n’est point par votre con- 
seil, mais par la volonté de Dieu 
que j'ai été envoyé ici: il m'a éta- 
bli comme père de Pharaon, 
maître de toute sa maison, et 
prince dans toute la terre d'E- 
gypte. 

9.Hôtez-vous, montez vers mon 
père, et vous lui direz : Voici ce 
que vous mande votre fils Joseph : 
Dieu m'a établi maitre de toute la 
terre d'Egypte; descendez vers 
moi, ne tardez point. 

10. Vous habiterez dans la terre 


32. Supra, XLII, 9. — Cuar. XLV., 4. Actes, vu, 13. — 5. Infra, L, 20 


10. * La terre de Gessen était située entre l'isthme de Suez et la branche tanitique 
du Nil. Du temps de Joseph, elle ne formait pas encore ce qu'on appelle un nome 
égyptien, mais elle était comme en dehors des divisions administratives, dans une 


région propre à nourrir des troupeaux, 


[cu. xuv.| 
de Gessen; et vous serez près de 
moi, vous et vos fils et les fils de 
vos fils; vos brebis et vos trou- 
peaux de gros bétail et tout ce 
que vous possédez. 

41. Et là je vous nourrirai (car 
il reste encore cinq années de fa- 
mine), afin que vous ne périssiez 
pas et vous et votre maison et tout 
ce que vous possédez. 

12. Voici que vos yeux et les 
yeux de mon frère Benjamin 
voient que c'est ma bouche qui 
vous parle. 

13. Annoncez à mon père toute 
ma gloire et tout ce que vous avez 
vu en Egypte : hâtez-vous et ame- 
nez-le-moi. 

14. Et lorsque l’embrassant il 
fut retombé sur le cou de Benja- 
min son frère, il pleura, Benja- 
min aussi pleurant pareillement 
sur le cou de Joseph. 

45. Joseph embrassa ensuite 
tous ses frères et pleura sur cha- 
cun d'eux; après quoi ils osèrent 
lui parler. 

46. Et l’on entendit et l’on pu- 
blia hautement à la cour du roi: 
Les frères de Joseph sont venus; 
et Pharaon s’en réjouit et toute sa 
famille. 

17. Et il dit à Joseph qu'il com- 
mandât àsesfrères, disant : Char- 
gez vos bêtes et vous en allez dans 
la terre de Chanaan; 

18. Et amenez de là votre père 
et votre parenté, et venez à moi : 
et moi je vous donnerai tous les 
biens de l'Egypte, afin que vous 
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vous nourrissiez de la moelle de 
cette terre. 

19. Ordonne aussi qu’ils pren- 
nent des chars de la terre d'Egypte 
pour le transport de leurs petits 
enfants et de leurs femmes; et dis- 
leur : Amenez votre père et hâtez- 
vous de venir au plus tôt. 

20. Ne laissez rien de vos meu- 
bles; car toutes les richesses de 
l'Egypte seront à vous. 

21. Et les fils d'Israël firent 
comme il leur avait été com- 
mandé. Joseph leur donna des 
chars selon l’ordre de Pharaon, 
et des vivres pour le chemin. 

22. Il ordonna qu'on leur remit 
aussi à chacun deux robes; mais 
à Benjamin il donna trois cents 
pièces d'argent avec cinq robes 
des plus belles : 

23. Envoyant à son père autant 
d'argent et de vêtements; ajou- 
tant mème dix ânes chargés de 
toutes les richesses de l'Egypte, 
et un nombre égal d’ânesses por- 
tant du blé et du pain pour le 
chemin. 

24. Il renvoya donc ses frères, 
et leur dit, lorsqu'ils partaient : 
Ne vous fâchez pas en route. 

25. Ceux-ci, montant de lE- 
gypte, vinrent dans la terre de 
Chanaan, vers leur père Jacob, 

26. Et lui portèrent le message, 
disant : Joseph votre fils vit en- 
core, et cest lui qui commande 
dans toute la terre d'Egypte. Ce 
qu'ayant entendu Jacob, il s'é- 
veilla comme d’un profond som- 


18. De la moelle, hébr. de la graisse; c'est-à-dire des meilleures productions. 
20. Ne laissez rien, etc. Le vrai sens paraît être, conformément au texte hébreu et 
à ce qui suit immédiatement: Ne laissez rien avec regret, n'ayez aucun souci de 


laisser, etc. 


22, Trois cents pièces dargent; c'est-à-dire trois cents sicles. Le sicle d'argent pur 


valait environ 1 fr. 66 cent. 
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meil; mais il ne les croyait pas. 

97. Eux au contraire lui rap- 
portaient toute la suite de la 
chose; et quand il vit les chars et 
tout ce que Joseph avait envoyé, 
son esprit se ranima. 

98. Et il dit : Il me suffit, si 
Joseph mon fils vitencore : j'irai 
et je le verrai avant que je meure. 


CHAPITRE XLVI. 


Jacob vient en Egypte; dénombrement 
de ses enfants. Entrevue de Jacob et 
de Joseph. 


4. Israël donc partit avec tout 
ce qu'il avait, vint au Puits du 
Serment; et là, des victimes im- 
molées au Dieu de son père Isaac, 

9. I l'entendit dans une vision 
de la nuit, l'appelant et lui disant : 
Jacob, Jacob. Il lui répondit : Me 
voici. 

3. Dieu lui dit : Je suis le Dieu 
très fort de ton père; ne crains 
point, descends en Egypte, parce 
que je te ferai père d’une grande 
nation en ce pays. 

4. Moi-même je descendrai là 
avec toi, et moi-même je t'en 
ramènerai, lorsque tu en revien- 
dras : et Joseph posera ses mains 
sur tes yeux. 

5. Jacob donc se leva du Puits 
du Serment, et ses fils le portè- 
rent avec leurs petits enfants et 
leurs femmes sur les chars que 
Pharaonavaitenvoyés pour trans- 
porter le vieillard, 


[cH. xLvI.] 


6. Et tout ce qu’il possédait 
dans la terre de Chanaan : il ar- 
riva donc en Egypte avec toute sa 
lignée, 

7. Ses fils, ses petits-fils, ses 
filles et toute sa race ensemble. 

8. Or voici les noms des fils 
d'Israël, qui entrèrent en Egypte, 
lorsqu'il vint avec ses enfants. Le 
premier-né était Ruben. 

9. Les fils de Ruben : Hénoch, 
Phallu, Hesron et Charmi. 

40. Les fils de Siméon : Jamuel. 
Jamin, Ahod,Jachin, Soharet Saül 
fils d’une Chananéenne. 

41. Les fils de Lévi : Gerson, 
Caath et Mérari. 

12. Les fils de Juda : Her, Onan, 
Séla, Pharès et Zara; mais Her et 
Onan moururent dans le pays de 
Chanaan. Et naquirent à Pharès, 
les fils Hesron et Hamul. 

43. Les fils d’Issachar : Thola, 
Phua, Job et Semron. 

44. Les fils de Zabulon : Sared, 
Elon et Jahélel. 

45. Ce sont là les fils de Lia 
qu’elle enfanta en Mésopotamie 
de Syrie, avec Dina sa fille; tou- 
tes les âmes de ses fils et de ses 
filles furent trente-trois. 

16. Les fils de Gad : Séphion, 
Haggi, Suni, Esébon, Héri, Arodi 
et Aréli. 

17. Les fils d’'Aser : Jamné, Jé- 
sua, Jessui et Béria, et aussi Sara 
leur sœur. Les fils de Béria : Hé- 
ber et Melchiel. 


Cuar. XLVI. 5. Actes, vir, 15. — 6. Jos., xx1v, 4; Ps. cv, 23; Isaïe, LII, 4. — 8. Exode, 
1,2: vi, 14; Nom., xxvi, 5; I Par., v, 1,3. — 10. Exode, vi, 15; I Par., 1v, 24. — 11. I Par., 


HEC) 


vi, 4. — 12. I Par., 1u, 3; 1v, 21. — 13. I Par., vu, 1. — 17. I Par., vu, 30. 
L a e ŘŮ—— 


41. * Au Puits du Serment, à Bersabée. Voir note sur Genèse, XXI, 33. 

4. Posera sa main sur tes yeux; les fermera. La coutume de fermer les yeux aux 
personnes décédées est très ancienne chez les Grecs eux-mêmes. C'étaient ordinai- 
rement les proches ou les amis les plus chers qui rendaient ce dernier devoir. 

15. Toutes les âmes de ses fils; c'est-à-dire, ous ses fils, etc. Compar. 1x, 8. 


œil 

18. Ce sont là les fils de Zelpha 
que donna Laban à Lia sa fille, et 
qui les enfanta à Jacob : seize 
âmes. 

49. Les fils de Rachel femme de 
Jacob : Joseph et Benjamin. 

20. Et il naquit à Joseph dans 
la terre d'Egypte des fils que lui 
enfanta Aseneth, file de Puti- 
phar, prêtre d'Héliopolis : Manas- 
sé et Ephraïm. 

91. Les fils de Benjamin : Béla, 
Béchor, Asbel, Géra, Naaman, 
Echi, Ros, Mophim, Ophim, et 
Ared. 

92. Ce sont là les fils de Rachel 
qu'elle engendra à Jacob : en tout 
quatorze âmes. 

93. Les fils de Dan : Husim. 

24. Les fils de Nephtali : Jasiel, 
Guni, Jéser et Sallem. 

95. Ce sout là les fils de Bala 
que donna Laban à Rachel sa fille, 
et qu'elle enfanta à Jacob en tout 
sept âmes. 

26. Toutes les âmes qui entrè- 
rent avec Jacob en Egypte, et qui 
étaient issues de lui, sans les 
femmes de ses fils, furent soi- 
xante-six ; 

27. Mais les fils de Joseph qui lui 
naquirent dans la terre d'Egypte, 
deux âmes. Toutes les âmes de 
la maison de Jacob qui entrèrent 
en Egypte, furent soixante-dix. 

28. Or Jacob envoya Juda de- 
vant lui vers Joseph, afin qu’on 
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l'avertit, et qu'il vint à sa rencon- 
tre dans la terre de Gessen. 

29. Lorsqu'il y fut arrivé, Jo- 
seph, son char attelé, monta au 
même lieu à la rencontre de son 
père; et le voyant, il se jeta à 
son cou, et, au milieu des em- 
brassements, il pleura. 

30. Et le père dit à Joseph : 
Maintenant je mourrai joyeux, 
puisque j'ai vu ta face, et que je 
te laisse vivant après moi. 

31. Mais Joseph dit à ses frères 
et à toute la maison de son père : 
Je monterai et je porterai la nou- 
velle à Pharaon, et je lui dirai : 
Mes frères et la maison de mon 
père qui étaient dans la terre de 
Chanaan, sont venus vers moi. 

32. Ce sont des hommes pas- 
teurs de brebis, et ils ont soin 
d'élever des troupeaux ; leur me- 
nu et leur gros bétail et tout ce 
qu'ils pouvaient avoir, ils l'ont 
amené avec eux. 

33. Lors donc qu'il vous appel- 
lera et demandera : Quelle est 
votre occupation ? 

34. Vous répondrez : Nous vos 
serviteurs, nous sommes des 
hommes pasteurs depuis notre 
enfance jusqu'à présent, et nous 
et nos pères. Or vous direz cela, 
afin que vous puissiez demeurer 
dans la terre de Gessen; car les 
Egyptiens détestent tous les pas- 
teurs de brebis 


20. Supra, x11, 50. — 21. I Par., vu, 6; vun 1 — 27. Deut., x, 22. 


-mn mata. 


23. Dans les généalogies les Hébreux employaient quelquefois le pluri?l pour le 
singulier. On trouve des exemples de cet idiotisme dans les anciens auteurs latins 


soit orateurs, soit poétes, soit historiens. 


26-21. * Les soixante-dix comptés au ÿ. 21, renferment outre les soixante-sir in 
diqués au ÿ. 26, Jacob, Joseph et ses deux fils. 
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CHAPITRE XLVII. 


Jacob arrive avec sa famille en Egypte. 
Pharaon leur donne la terre de Gessen. 
Maladie de Jacob. 


4. Etant donc entré, Joseph 
porta la nouvelle à Pharaon, di- 
sant : Mon père et mes frères, 
leurs brebis, leur gros bétail, et 
tout ce qu'ils possèdent, sont ve- 
nus de la terre de Chanaan; et 
voici qu'ils se sont arrêtés dans 
la terre de Gessen. 

2. I plaça aussi les cinq der- 
niers de ses frères devant le roi. 

8. Et le roi leur demanda : Quel 
genre d'occupation avez-vous? 
Hs répondirent : Nous, vos servi- 
teurs, nous sommes pasteurs de 
brebis, et nous et nos pères. 

4. C'est pour séjourner comme 
étrangers dans votre terre que 
nous sommes venus; parce qu'il 
n'y a point de pâturages pour les 
troupeaux de vos serviteurs, la 
famine augmentant chaque jour 
dans la terre de Chanaan ; et nous 
vous prions d’ordonner que nous, 
vos serviteurs, demeurions dans 
la terre de Gessen. 

5. C'est pourquoi le roi dit à 
Joseph : Ton père et tes frères 
sont venus vers toi : 

6. La terre d'Egypte est en ta 
présence : fais-les habiter dans le 
meilleur endroit, et donne-leur la 
terre de Gessen. Que si Lu sais 
qu’il y ait parmi eux des hommes 
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(ca. xLvir.] 
intelligents, établis-les maîtres 
de mes troupeaux. 

1. Après cela Joseph introduisit 
son père auprès du roi, et le pla- 
ça devant lui. Jacob ayant sou- 
haiïté au roi toute sorte de pros- 
pérités, 

8. Et ayant été interrogé par 
lui : Quels sont les jours des an- 
nées de ta vie? 

9. Répondit : Les jours de mon 
pèlerinage sont de cent trente 
ans, courts et mauvais, et ils ne 
sont pas parvenus jusqu'aux 
jours durant lesquels mes pères 
ont fait leur pèlerinage. 

40. Et, toute sorte de prospéri- 
tés souhaitées au roi, il sortit de- 
hors. 

41. Or Joseph donna en posses- 
sion à son père et à ses frères en 
Egypte, dans le lieu le plus fer- 
tile, Ramessès, comme avait or- 
donné Pharaon. 

42. Et il les nourrissait eux et 
toute la maison de son père, don- 
nant des vivres à chacun. 

43. Car dans tout lunivers le 
pain manquait, et la famine pe- 
sait sur la terre principalement 
d'Egypte et de Chanaan. 

44. Joseph recueillit de ces pays 
tout largent par la vente du blé, 
et il le porta au trésor du roi. 

45. Et lorsque l'argent eut man- 
qué aux acheteurs, toute l'Egypte 
vint à Joseph, disant : Donnez- 
nous du pain : pourquoimourons- 


oo 


9. * Leur pèlerinage. « Il appelait un pèlerinage sa vie errante sur la terre, parce 
qu'il avait le sentiment de la patrie d'au-delà. — Ceux qui tiennent ce langage, dit 
saint Paul, indiquent qu'ils cherchent la patrie, car s'ils avaient pensé seulement à 
celle d’où ils étaient sortis, ils avaient certainement le temps d'y retourner, mais ils 
en désiraient une meilleure, c’est-à-dire céleste. Hébreux, xı, 16. » (Franz DELITZSCn.) 

11. “ Ramessés. La terre de Gessen est appelée ici par anticipation Ramessès, nom 
sous lequel elle fut aussi connue plus tard, lorsque les Hébreux y eurent bâti la ville 
de ce nom, du temps de Ramsès H, leur persécuteur. Voir Exode, 1, A1. 


` 


[cu. xev] 


nous devant vous, largent nous 
manquant ? 

46. Celui-ci leur répondit : Ame- 
nez vos troupeaux, et je vous 
donnerai en échange des vivres, 
si vous n'avez point d'argent. 

47. Quand ils les eurent ame- 
nés, il leur donna des vivres en 
échange de leurs chevaux, de 
leurs brebis, de leurs bœufs et de 
leurs ânes; ainsi il les nourrit 
cette année-là, en échange de 
leurs troupeaux. 

18. Ils vinrent encore la seconde 
année, et lui dirent : Nous ne ca- 
cherons pas à notre seigneur que, 
l'argent nous manquant, nos 
troupeaux nous ont aussi man- 
qué; et ce n'est pas à votre insu 
qu’excepté les corps et la terre, 
nous n'avons rien. 

19. Pourquoi donc mourrons- 
nous sous vos yeux? et nous el 
notre terre nous serons à vous : 
achetez-nous pour être les escla- 
ves du roi, et donnez-nous des 
semences, pour ne pas que, le 
cultivateur périssant, la terre soit 
réduite en solitude. 

20. Joseph donc acheta toute la 
terre d'Egypte, chacun vendant 
ses possessions à cause de la 
grandeur de la famine ; et il las- 
sujettit à Pharaon, 

21. Et tous les peuples, depuis 
une extrémité de l'Egypte jusqu’à 
l'autre extrémité, 

22. Excepté la terre des prêtres 
qui leur avait été donnée par le 
roi; car une quantité déterminée 
de vivres des greniers publics 
leur était fournie, et c’est pour 


Cuar. XLVII 29. Supra, xx1v, 2. 
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celà qu'ils n’ont pas été contraints 
de vendre leurs possessions. 

23. Joseph donc dit au peuple: 
Voici, comme vousle comprenez, 
que Pharaon possède et vous et 
votre terre; recevez des semences 
et semez les champs, 

24. Afin que vous puissiezavoir 
des grains. La cinquième partie, 
vous la donnerez au roi, et les 
quatre autres, je vous les laisse 
comme semence et comme nour- 
riture pour vos familles et pour 
vos enfants. 

25. Ils répondirent : Notre salut 
esten votre main; seulement que 
notre seigneur ait égard à nous, 
et joyeux, nous servirons le roi. 

26. Depuis ce temps-là jusqu'au 
présent jour dans toute la terre 
d'Egypte, c’est aux rois quela cin- 
quième partie est payée; et cela 
est comme passé en loi, excepté 
pour la terre des prêtres, qui fut 
exempte de cette condition. 

27. Israël donchabita en Egypte, 
c'est-à-dire, dans la terre de Ges- 
sen, et la posséda : et il s’accrut 
et se multiplia extrêmement. 

28. Et il y vécut dix-sept ans; 
et tous les jours de sa vie furent 
de cent quarante-sept ans. 

29. Et comme il voyait appro- 
cher le jour de sa mort, il appela 
son fils Joseph, et lui dit : Si j'ai 
trouvé grâce devant toi, mets ta 
main sous ma cuisse; el tu auras 
pour moi cet égard et cette loyau- 
té, de ne pas m'ensevelir en 
Egypte; 

30. Mais de me laisser dormir 
avec mes pères, de me transpor- 


ZE, 


29. Mets ta main sous ma cuisse. Voyez note sur xxiv, 2. 
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ter hors de cette terre, et de me 
mettre dans le sépulcre de mes 
ancêtres. Joseph lui répondit : 
Oui, je ferai ce que vous avez 
commandé. 

31. Et lui: Jure-le moi donc, 
dit-il. Joseph jurant, Israël adora 
Dieu, se tournant vers le chevet 
de son lit. 


CHAPITRE XLVIII. 


Jacob bénit Ephraïm et Manassé ; il laisse 
à Joseph le champ voisin de Sichem. 


4. Ces choses s'étant ainsi pas- 
sées, on annonça à Joseph que 
son père était malade; or, Joseph 
ayant pris avec lui ses deux fils, 
Manassé et Ephraïm, se mit en 
chemin. 

9, Et on dit au vieillard : Voici 
votre fils Joseph qui vient vers 
vous. Or repreuant ses forces, il 
s'assit sur son lit. 

3. Et quand Joseph fut entré 
près de lui, il dit : Le Dieu tout- 
puissant m'a apparu à Luza qui 
est dans la terre de Chanaan, et 
il m'a béni, 

4. Et a dit : Je te ferai croître et 
te multiplierai, et je te ferai le 
père d’une multitude de peuples; 
et je te donnerai cette terre, et à 
ta postérité après toi, en posses- 
sion éternelle. 

5. C'est pourquoi tes deux fils 
qui te sont nés en Egypte, avant 
que je vinsse vers toi,. seront 
miens. Ephraim et Manassé 
comme Ruben et Siméon seront 
censés à moi. 


(eu. zevi] 


6.Maislesautresquetuaurasen- 
gendrés aprèseux, seront tiens, et 
ils seront appelés du nom deleurs 
frères dans leurs possessions. 

7. Car, lorsque je venais de Mé- 
sopotamie, Rachel me mourut en 
chemin même, dans la terre de 
Chanaan, et c'était le printemps : 
j'entrais à Ephrata, et je lense- 
velis près du chemin d'Ephrata, 
qui est appelée d'un autre nom 
Bethléhem. 

8. Or, voyant ses fils, il lui dit : 
Qui sont ceux-ci? 

9. Joseph répondit : Ce sont 
mes fils que Dieu ma donnés en 
ce lieu. Approche-les de moi, dit 
Jacob, afin que je les bénisse. 

10. Car les yeux d'Israël étaient 
obscurcis, à cause de sa grande 
vieillesse, et il ne pouvait voir 
distinctement. Lors donc qu'ils 
furent approchés de lui, les ayant 
baisés et embrassés, 

44. Il dit à son fils : Je mai pas 
été privé de te voir; de plus, Dieu 
m'a montré ta postérité. 

12. Lorsque Joseph les eut re- 
tirés des bras de son père, il se 
prosterna, incliné vers la terre. 

13. Puis, il plaça Ephraïm à sa 
droite, c’est-à-dire, à la gauche 
d'Israël, et Manassé à sa gauche, 
c'est-à-dire à la droite de son père, 
etilles approcha tous deux de lui. 

14. Israël étendant sa main 
droite, la posa sur la tête d'Ephra- 
im, le plus jeune des deux frères, 
et la gauche sur Manassé, qui 
était l'aîné, changeant ses mains 
de place. 


Cuar. XLVII 3. Supra, xxvn, 13. — 5, Supra, xli, 50; Jos., X1, 7, 29. — 7. Supra, 


xxxv, 19. 


DE RS 


1.* Ephrata, Bethléhem. Voir la note sur Genèse, xxx, 19. 


» 


[cn. xuix.] 


45. Et Jacob bénit les fils de Jo- 
seph, et il dit : Que le Dieu en 
présence duquel ont marché mes 
pères Abraham et Isaac, le Dieu 
qui me nourrit depuis mon en- 
fance jusqu'au présent jour; 

46. Que l'ange qui ma délivré 
de tous les maux, bénisse ces en- 
fants; que mon nom soit invoqué 

[sur eux, et les noms aussi de mes 

pères Abraham et Isaac, et qu’ils 
croissent en multitude sur la 
terre. 

17. Mais Joseph, voyant que son 
père avait poséla main droite sur 
la tête d'Ephraïim, en eut une 
grande peine, et, prenant la main 
de son père, il tâcha de la lever 
de dessus la tête d'Ephraïm et de 
la transporter sur la tête de Ma- 
nassé. 

48. Et il dit à son père : Il ne 
convient pas de faire ainsi, mon 
père : puisque celui-ci est l’aîné, 
mettez votre main droite sur sa 
tête. 

49. Mais Jacob, refusant, dit : 
Je le sais, mon fils, je le sais : ce- 
lui-ci sera aussi chef de peuples, 
et il se multipliera : mais son 
frère plus jeune, sera plus grand 
que lui, et sa postérité formera 
un grand nombre de nations. 


15. Hébr., x1, 21. — 16. Supra, xxx1, ?9; xxx, 2; Matt., xvni, 10. — 22. Jos., xv, 7; 
XVI, 1; xxıv, 8. — Cap. XLIX. 1. Deut., xxxi, 6. — 4. Supra, xxxv, 22: I Par., v, 1. 


LA GENESE. 105 


20. Tl les bénit donc en ce mo- 
ment-là, disant : En toi sera béni 
Israël, et l’on dira : Dieu te fasse 
comme à Ephraïm et Manassé. 
Ainsi il mit Ephraïm devant Ma- 
nassé. 

91. Et il dit à Joseph son fils : 
Voici que moi je meurs, mais 
Dieu sera avec vous, et il vous 
ramènera dans le pays de vos 
pères. 

22. Je te donne de plus qu’à 
tes frères une part que j'ai enle- 
vée à l’Amorrhéen avec mon 
glaive et mon arc. 


CHAPITRE XLIX. 


Dernières paroles de Jacob. Il prédit à 
chacun de ses fils ce qui doit lui arri- 
ver. Il meurt. 


4. Or Jacob appela ses fils et 
leur dit : Assemblez-vous, afin 
que je vous annonce ce qui doit 
vous arriver dans les jours der- 
niers. 

9. Assemblez-vous, et écoutez, 
fils de Jacob, écoutez Israël votre 
père : 

3. Ruben, mon premier-né, toi 
ma force et le principe de ma dou- 
leur; premier en dons, plus grand 
en puissance, 

4. Tu tes répandu comme 


, 


16. Que mon nom, etc.; c'est-à-dire qu'ils portent mon nom. 

17. La tribu d'Ephraïm fut toujours une des plus nombreuses et des plus puis- 
santes d'Israël. Les anciens Pères remarquent que cette préférence du puîné à l'aîné 
figure les avantages des chrétiens sur les juifs. 


22. * De l’Amorrhéen. Voir Genèse, xv, 16. 


1. Afin que je vous annonce, etc., prouve que les bénédictions de Jacob sont aussi 
des prophéties, et qu’il bénit ses enfants non seulement comme père, mais aussi 
comme prophète. — Les jours derniers. Cette expression marque dans l'Ecriture des 
temps futurs, tantôt plus, tantôt moins éloignés. 

3. * Plus grand en puissance. Allusion à son droit d’ainesse. 

4. Parce que tu es monté, etc. Compar. xxxv, 22. —* Tu l’es répandu comme l’eau. 
Ruben ne jouit pas, en effet, de ses droits d'aînesse. La principauté et la dignité 
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l’eau; tu ne croîtras pas, parce 
que tues monté sur le lit de ton 
père,etque tuassouillésacouche. 

5. Siméon et Lévi sont frères, 
instruments d'iniquité dans le 
combat. 

6. Que dans leur conseil n'entre 
pas mon âme, et que dans leurs 
assemblées ne se trouve pas ma 
gloire, parce que dansleurfureur, 
ils ont tué un homme, et que dans 
leur résolution ils ont renversé un 
mur. 

7. Maudite leur fureur, parce 
qu’elle est opiniâtre, et leur indi- 
gnation, parce qwelle est impla- 
cable! je les diviserai dans Jacob, 
et je les disperserai dans Israël. 

8. Juda, tes frères te loueront; 
ta main sera sur le cou de tes en- 
nemis; les enfants de ton père se 
prosterneront devant toi. 


(cn. x11x.] 


9. C'est le petit d’un lion, que 
Juda. Tu tes élancé sur la proie, 
ô mon fils : te reposant, tu t'es 
couché comme le lion et comme 
la lionne ; qui le provoquera ? 

10. Le sceptre NE SERA PAS ÔTÉ 
de Juda, ni le prince de sa posté- 
rité, jusqu’à ce que vienne celui 
qui doit être envoyé, et lui-même 
sera lattente des nations. 

44. T liera, Ô mon fils, à la vigne 
son ânon, et au cep son ânesse. 
Il lavera dans le vin sa robe, et 
dans le sang du raisin son man-{ 
teau. 

12. Ses yeux sont plus beaux 
que le vin, et ses dents plus 
blanches que le lait. 

43. Zabulon habitera sur le ri- 
vage de la mer, et près du port 
des navires, s'étendant jusqu'à 
Sidon. 


6. Supra, xxxıv, 25. — 7. Jos., x1x, 1. — 9. I Par., v, 2. — 10. Matt., 11, 6; Jean, 1, 45. 


messianique, le sacerdoce et la double portion d'héritage qui étaient les privilèges 
de l'aîné furent transférés à Juda, Lévi et Joseph. Dathan et Abiron, qui furent ses 
descendants, cherchėrent en vain à les faire prévaloir, Nombres, xvi, 1. Sa tribu fut 
sans importance. 

5. Sont frères; c'est-à-dire, selon l'hébreu, ils sont bien ressemblants. Compar. 
XXXIV, 30. 

6. Homme et mur sont ici des noms collectifs, pour des hommes, des murs, 

1. “ Je les diviserai dans Jacob. Lévi et Siméon furent effectivement séparés en 
Israël. Lévi n’eut aucune part dans le partage de la Terre Promise, il ne posséda que 
48 villes dispersées. Siméon ne prospéra pas; il ne reçut point de territoire à part, 
mais seulement l’aride Négeb, au sud de la Palestine et quelques villes disséminées 
dans la tribu de Juda. 

8. La première partie de cette prophétie se rapporte à la tribu de Juda, maïs la 
dernière à Jésus-Christ, qui descendait de Juda selon la chair. — * Tes frères te 
loueront; Juda signifie louer. Jacob prend le nom de Juda, de même qu’il va le faire 
de celui de la plupart de ses frères, comme une sorte de présage de sa destinée 
future. ; 

10. Cette prophétie reçut son accomplissement au temps de Jésus-Christ, qui parut 
au moment où les Juifs venaient de perdre l'autorité souveraine, et qui prouva par 
ses miracles qu'il était le Messie que Dieu devait envoyer et que les nations avaient 
attendu. 

414. * It liera à la vigne, etc. Un des traits les plus caractéristiques de la tribu de 
Juda furent ses vignobles. A Hébron, à Engaddi, à Bethléhem surtout, plus que par- 
tout ailleurs en Palestine, les flancs des collines sont tapissés de vignes avec leurs 
tours de garde et leurs murs soutenant les terrasses. L'âne sert à transporter les 
raisins. 

43. * Zabulon eut pour territoire le pays situé entre la mer Méditerranée, Sidon ou 
sa Phénicie et le lac de Génésareth. 


[cu. xuix.] 


44. Issachar, âne robuste, cou- 
ché au milieu de son héritage. 

45. Il a vu que le repos était 
bon, et que sa terre était excel- 
lente ; il a soumis son épaule aux 
fardeaux, et il s’est assujetti aux 
tributs. 

16. Dan jugera sor peuple, 
aussi bien qu'une autre tribu en 
Israël. 

47. Que Dan devienne un ser- 
pent sur le chemin, un céraste 
dans le sentier, mordant le talon 
du cheval, afin que son cavalier 
tombe à la renverse. 

18. Cest votre Sarur que j'at- 
tendrai, Seigneur. 

49. Gad tout armé combattra 
devant lui; et lui-même se revê- 
tira de ses armes en arrière. 
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20. Aser, gras est son pain, et 
il fournira des délices aux rois 

21. Nephthali, cerf échappé; 
il donne des paroles pleines de 
beauté. 

22. Joseph, fils croissant, fils 
croissantet beau à voir : les jeunes 
filles ont couru sur la muraille. 

93. Mais ils l'ont irrité, ils Tont 
querellé, et ils lui ont porté envie, 
ceux qui avaient des dards. 

24. Son arc s’est appuyé sur le 
fort; les liens de ses bras et de 
ses mains ont été brisés par les 
mains du puissant de Jacob; de 
là il est sorti pasteur, pierre 
d'Israël. 

25. Le Dieu de ton père sera ton 
soutien, et le Tout-Puissant te bé- 
nira des bénédictions célestes d'en 


292.1 Parv, i. 


44-15. Issachar, satisfait de la richesse de son territoire où est enclavée une partie 
de la plaine fertile d'Esdrelon, se rendit tributaire des étrangers pour ne pas troubler 
son repos. 

16. Dan jugera, etc. Jacob fait allusion au nom de Dan, qui signifie Juge. Il veut 
donc dire que si une autre tribu fournit des juges, des gouverneurs au peuple 
d'Israel, celle de Dan aura aussi ce privilège, quoiqu'elle ne soit pas considérable par 
sa grandeur, et que Dan lui-même doive le jour à une des servantes de son père. 
Il est certain que Samson, qui fut un des Juges d'Israel, appartenait à la tribu de 
Dan. 

11. * Un céraste. Le céraste est un serpent à cornes, couleur de terre, qui se cache 
dans les ornières, de sorte qu'il peut mordre facilement les passants. Le sens est que 
Dan suppléera par la ruse à ce qui lui manquera en force. C’est en effet par surprise 
qu'il s'empara de Laïs, Juges, xvu, 28-29. 

18. Votre Sakur; c'est-à-dire votre Messie. 

19. Devant lui; pour devant Dan. — En arrière; placé sur la frontière, exposé aux 
incursions de l'ennemi, il saura se défendre. 

20. * Gras est son pain. Le territoire d'Aser, qui longeait la Phénicie en partant du 
Carmel, était très fertile, et particulièrement riche en froment et en huile. La plaine 
d'Acre, qui lui appartenait, est peut-être celle qui produit la plus riche végétation 
de la Palestine et le plus beau blé. 

21. Barac de la tribu de Nephthali, timide dans le principe comme le cerf, se 
signala ensuite par sa valeur en poursuivant les Chananéeus avec la vitesse du cerf, 
et après la victoire remportée sur eux, il chanta avec Debbora un cantique qui étin- 
celle en beautés de tout genre (Juges, 1v-v). — * Le cerf ou la gazelle est dans l'E- 
criture l'emblème du guerrier rusé et argile. 

25. * Des bénédictions célestes d'en haut, des bénédictions de l’abime qui est en bas. 
Sichem (voir la note sur Genèse, xu, 6) fut le centre des possessions des enfants de 
Joseph. La plaine à l'extrémité de laquelle était bâtie Sichem, la plus large et la 
plus belle dans les montagnes d'Ephraïm, était un petit grenier d'abondance, rempli 
de blé, et réalisant pleinement ces bénédictions. 
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haut, des bénédictions de l’abîme 
qui est en bas, des bénédictions 
de mamelles et de sein. 

26. Les bénédictions de ton père 
seront fortifiées par les bénédic- 
tions de ses pères jusqu’à ce que 
vienne le désir des collines éter- 
nelles; qu’elles se répandent sur 
la tête de Joseph et sur la tête de 
celui qui est Nazaréen entre ses 
frères. 

27. Benjamin, loup ravissant : 
le matin, il dévorera la proie, et le 
soir, il partagera les dépouilles. 

28. Tous ceux-là sont les douze 
dans les tribus d'Israël : ainsi leur 
parla leur père, et il les bénit les 
uns après les autres des bénédic- 
tions propres & chacun d'eux. 

99. Etil leur commanda, disant; 
Je vais être réuni à mon peuple: 
ensevelissez-moi avec mes pères 
dans la caverne double qui est 
dans le champ d'Ephronl'Hétéen, 

30. Vis-à-vis de Mambré dans 
la terre de Chanaan, et qu'Abra- 
ham acheta d'Ephron l'Hétéen, 
avec le champ, pour y posséder 
un sépulcre. 

31. C’est là qu'on l'a enseveli 
lui et Sara sa femme : làa été 
enseveli Isaac avec Rébecca sa 


[cx. L.] 


femme : là aussi, ensevelie, re- 
pose Lia. 

32. Les recommandations qu'il 
adressait à ses fils achevées, il 
retira ses pieds sur son lit, et 
mourut; et il fut réuni à son 


peuple. 


CHAPITRE L. 
Obsèques de Jacob. Mort de Joseph. 


4. Ce que voyant Joseph, il se 
jeta sur le visage de son père, 
pleurant et embrassant. 

2. Et il ordonna aux médecins 
qui étaient à son service d'em- 
baumer son père. 

3. Pendant quils exécutaient 
cet ordre, quarante jours se pas- 
sèrent; car telle était la coutume 
pour les corps embaumés; et lE- 
gypte pleura Jacob pendant soi- 
xante-dix jours. 

4. Or le temps du deuil accom- 
pli, Joseph dit à la famille de 
Pharaon : Si j'ai trouvé grâce 
devant vous, faites entendre aux 
oreilles de Pharaon, 

5. Que mon père m'a adjuré, 
disant : Voici que je meurs; vous 
m'’ensevelirez dans le sépulcre 
que je me suis creusé dans la 
terre de Chanaan. J'y monterai 


30. Supra, xxu, 17. — Cmar. L. 5. Supra, XLVII, 29. 


26. Les bénédictions de ton père, etc.; c’est-à-dire aux bénédictions que je te donne 
se joindront les bénédictions que j'ai reçues de mes pères. D'autres traduisent d'après 
l'hébreu: Les bénédictions de ton père surpassent ou surpasseront les bénédictions de 
ses pères. La Vulgate, comme le texte hébreu, met le prétérit au lieu du futur, parce 
que, dans les prédictions et les promesses prophétiques, les choses qu'on prédit et 
qu'on promet sont envisagées comme déjà accomplies. — Nazaréen; c'est-à-dire sé- 
paré, éloigné de son père, de sa maison; selon d’autres, consacré à Dieu; selon d'autres 
enfin, couronné dans la maison de Pharaon. Dans la cour des rois d'Orient, le pre- 
mier officier se nomme nazir, ou officier de la couronne. 

21. * Le soir, il partagera les dépouilles. Quoique la tribu de Benjamin fût une des 
plus petites, elle compta néanmoins parmi les plus fortes, parce qu'elle était maîtresse 
des défilés qui, de son territoire. donnent accès dans les plaines adjacentes. S. Paul 
qui conquit tant de nations à l'Eglise, était Benjamite. 

29. * Dans la caverne double, Voir la note sur Genèse, XXII, 9. 


[cu. L.] 
donc, et jensevelirai mon père, 
et je reviendrai. 

6. Et Pharaon lui dit : Montes-y 
et ensevelis ton père, comme tu 
as été adjuré. 

7. Joseph y montant, avec lui 
allèrent tous les anciens de la 
maison de Pharaon, tous les an- 
ciens de la terre d'Egypte, 

8. La maison de Joseph, avec 
ses frères, excepté les petits en- 
fants, les troupeaux de menu et 
de gros bétail, qu'ils laissèrent 
dans la terre de Gessen. 

9. Il eut aussi à sa suite des 
chars et des esclaves: et il se 
forma une troupe considérable. 

40. Ils vinrent à l'aire d’Atad, 
qui est située au-delà du Jour- 
dain, où ils passèrent sept jours 
pleins, célébrant les funérailles 
par un deuil grand et solennel. 

41. Ce qu'ayant vu les habitants 
de la terre de Chanaan, ils dirent : 
Voilà un grand deuil parmi les 
Egyptiens. Et c'est pourquoi on 
appela ce lieu du nom de Deuil 
de l'Egypte. 

42. Les fils de Jacob firent 
donc comme il leur avait com- 
mandé ; 

43. Et le portant dans la terre 
de Chanaan, ils l’ensevelirent 
dans la caverne double, située 
vis-à-vis de Mambré, et qu’Abra- 
ham avait achetée d'Ephron l'Hé- 
théen, avec le champ, pour y pos- 
séder un sépulcre. 
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14. Et Joseph retourna en 
Egypte avecses frères et toute sa 
suite, son père ayant été ense- 
veli. 

145. Jacob mort, les frères de 
Joseph craignant et se disant mu- 
tuellement : Pourvu qu'il ne se 
souvienne pas de l’injure qu'il a 
soufferte, et qu'il ne nous rende 
point tout le mal que nous lui 
avons fait, 

16. Ils envoyèrent vers lui, di- 
sant : Votre père nous a com- 
mandé, avant qu'il mourût, 

47. Que nous vous disions en 
ses propres paroles : Je teconjure 
d'oublier le crime de tes frères, 
leur péché et la malice qu'ils ont 
exercée contre toi : nous aussi 
nous vous prions de pardonner 
cette iniquité aux serviteurs du 
Dieu de votre père. Ces paroles 
entendues, Joseph pleura. 

18. Et ses frères vinrent à lui, 
et inclinés, se prosternant en 
terre, ils dirent : Nous sommes 
vos serviteurs. 

19. Joseph leur répondit : Ne 
craignez point : Est-ce que nous 
pouvons résister à la volonté de 
Dieu? 

20. Vous, vous avez formé un 
mauvais dessein contre moi, mais 
Dieu l’a changé en bien, pour 
m'élever, comme vous voyez à 
présent, et pour sauver beaucoup 
de peuples. 

21. Ne craignez point : c’est 


13. Actes, vu, 16; xxn, 16. — 20. Supra, xLv, 5. — 21. Supra, XLVI, 12. 


1. Les anciens, etc. (Vulg. senes, majores natu); c'est-à-dire les grands officiers de 
la cour de Pharaon, et les premiers personnages, les principaux de l'Egypte. 
10. * Paire d’Atad, dont la situation est inconnue, était à l’est du Jourdain, d’après 


les uns, à l’ouest d’après les autres. 


11. Deuil de l’Egypte, en hébreu : Abel-Misraïm. 
13. * Dans la caverne double, à Makpelah. Voir note sur Genèse, xxut, 9. 
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moi qui vous nourrirai, vous et 
vos petits enfants; et il les con- 
sola, et il leur parla avec affection 
et douceur. 

22. Il habita donc en Egypte 
avec toute la maison de son père, 
et il vécut cent dix ans. Et il vit 
les enfants d'Ephraïm jusqu'à la 
troisième génération. Les enfants 
même de Machir fils de Manassé 
naquirent sur les genoux de 
Joseph. 

23. Ces choses s'étant passées, 


[cH. L] 


Joseph dit à ses frères : Après 
ma mort Dieu vous visitera et 
vous fera monter de cette terre à 
celle qu’il a jurée à Abraham, à 
Isaac et à Jacob. 

24. Et lorsqu'il les eut adjurés, 
et leur eut dit : Dieu vous visi- 
tera; emportez mes os avec vous 
de ce lieu-ci, 

95. I mourut, cent dix ans de 
sa vie ayant été accomplis. Et 
ayant été embaumé, il fut mis 
dans un cercueil en Egypte. 


92. Nom., xxxi, 39. — 23. Hébr., x1, 12. — 24. Exode, xii, 19; Jos., xx1v, 32. 


22. Naquirent sur les genoux de Joseph. Voy. xxx, 3. 
24. * Emportez mes os Ce commandement fut exécuté. Voir la note sur Josué, 


XXIV, 32. 


